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QUATRE
Montebourg est maintenant
occupée par les Américains
Tilly-sur-Seulles est repassée aux Alliés —
Canadiens et Britanniques refont leurs forces au
secteur de Caen — L'ennemi tournera-t-il les
canons de Cherbourg contre les assaillants ?
Admissions d‘Hitler

DU GRAND QUARTIER GE NERAL ALLIE. le 20.

(PC) -- Les troupes américaines sont à moins

de 4 milles de Cherbourg aujourd'hui. et se sont

emparées de Valognes, à 10 milles du grand port,

pendant que les Britanniques, dans le secteur de
l'est. ont avancé au sud de la ville prise de Tilly-
sur-Sculles pour occuper Hottot.

Combattant contre u n mur de blindés nazis,

les troupes britanniques ont pris la ville, à deux

milles au sud de Tilly et repoussé les contre-attaques

ennemies.

La situation demeure

secteurs canadiens et ang

la même dans les autres
lais, mais cela ne signifie

pas que tout est calme, parce que les chars blindés

britanniques et canadiens tiennent tête à quatre

division panzer le long de

Les plages, dans ce secteur, sont
constamment criblées d'obus par
les batteries mobiles et a longue
portée des Allemands, mais les
croiseurs AJAX, ARETHUSA.
BELFAST et SYRIUS repliquent
au feu ennemi.

Dans la zône de Cherbourg. la
9e division americaine a envoie
des avant-gardes directement au
sud de Cherbourg — un piège
pour peut-être 50,000 Nazis
avançant sur Saint-Martin-le-Grand
a seulement quatre milles plus
loin. ,
Au sud-est du port, d'autres

Américains ont pris Valognes et
poussé à un mille au deia pour
chasser les Allemands des envi-
rons de Montebourg. a quatre mil-
les au sud-est de Valognes.
Sur la côte est de la trappe. se

resserrant sans cesse sur Cher-
bourg, une autre colonne américai-
ne a avancé de deux milles au
nord de Quineville
Montebourz. prise et perdue

par les Américains au cours de

violentes batailles de rues. et de-

(Suite à ta page deux;

ce front.
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Le Dr Sduards Grove. ministre
du Chilli au Canada depuis 1942.
a présenté. aujourd'hui. au comte
d'Athlone. au aPrlement, ses let-
tres de créance comme premier  
ambassadeur du Chili dans notre
pays.

+ x +

LONDRES, Je 20 — (PC) —

Alliés ‘ont atteint la région for-
Kadio-Berlin a dit. ce soir, que or|

tifiée de la ville de Cherbourg”. |
“Leurs lignes d'avant-garde sont|
déja en contact avec les défen-|
seurs nazis’ a ajouté l'émission. ;

* + x |

SAINT-JEAN (Nouveau-Bruns-
wick). le 20. (PC) — L'état des 13 |
personnes hospitalisées ici. apres.
avoir bu de l'alcool méthylique.'
est satisfaisant. aujourd'hui,

x + +%

EDMONTON. le 20 (PC: —- Les.

eaux des rivières Pembina et Pad-:
die. à 65 milles au nord et au nord-,

* |

MILLES DE CHERBOU
 

es Finnois auraient cédé 1e port de Viipuri
 
 

 
® Lao bataille fait rage un peu partout dans le nord de la France.

Canadiens et Bri:onniques se partagent la dure
Ici, nous voyons un groupe de commandos britanniques tra-

la situation reste la même
tenir tête aux Allemands

La plus forte

 
Cependant à Caen,

tâche de

versant les rues d'une ville près de Caen, apres un dur engagement.

 

 

Mannerheim
demandera-t-il
grâce a l'URSS:

STOCKHOLM, le 20

Reuter) Le journal du
Aftonbiadet, de Stockholm. a rap-

(PS.

“ouest d'Edmonton. se sont reti-! porté, aujourd'hui, que le maré-
‘rées. aujourd'hui. après avoir inon-; chal Mannerheim, commandant en

Wallace cite notre

pays en exemple à
la Chine et l'URSS
TCHOUNG-KING. le 20. (P.

4,0 Le vice-président Henry

Wallace, visitant la Chine comme
représentant personnel du prési-
dent Roosevelt. est arrive dans
cette capitale provisoire du temps
de guerre. aujourd'hui. et a tout!
de suite demandé que des rela-
tions plus étroites sr'ont établies
entre la Chine et la Sibérie.

Le vice-président. dans une de. |
claration prononcée a l'aéroport ;
après son arrivée d'U.R.S.S.… a dit !
que le Dr Hu Shih, ancien am-
bassadeur chinois aux Etats-Unis,’
a déclaré que la ligne qui sépare
la Sibérie de la Chine ‘devrait
être comme la frontière entre le.
Canada et les Etats-Unis -. non.
pas une de séparation, mais joi- |
gnant plutôt des amis. i

Wallace a dit qu'il désirait vist,
ler le pays, causer avec les fer-
miers, visiter les soldats chinois|
et américains. et discuter avec le |
général Chiang Kai-shek “des su- |

 

jets d'intérét et de souci mu-
tuels”. |

le général Chiang Kai-shek a
accueilli M. Wallace a l'aéroport.
Madame Chiang v était également
avec l'ambassadeur américain. :
Clarence Gauss. ;

Une assurance nationale pour

dé des centaines d'acres de ter-'
rain et causé la perte de quelque
bétail.

x x +
MONTREAL. le 26, (PCY — On

a annoncé. ici. aujourd'hui. que
la province de Québec s'est clas-
sée première dans la vente du
timbre de Noël. cette année. Le
total recueilli dans cette province’
a été de $163.798. Ontario se clas-
se deuxième avec S112,495.

(Suite à la page deux)

Le front de ;
Normandie |

sur la carte
i

|

Presse canadienne |

Aujourd'hui. la ligne alliée en
Normandie s'étend d'un endroit
juste à l'est de l'estuaire de l'Or-
ne à un autre au nord de Troarn, :
au nord-ouest de Caen et au sud de
Tilly-sur-Seulles. Elle plonge dans
la région de Caumont et va dans
la direction du nord-ouest au nord
de Saint-Lô et Carentan jusqu'au
nord de La-Have-du-Puits. De là,
elle s'étend, à l’ouest. jusqu'à la
mer et au nord. le long de la côte
ouest de la péninsule de Cher-
biurg. Elle retourne a l'intérieur
dans la région de Carteret. pas-
sant au nord de Briquebec et Mon-
tebourg et au nord-est vers la baie

de la Seine, au nord de Quineville.  
arr Beà

les |
soldats et les anciens combattants

Le Parlement sera mis au courant de ce projet,
avant la fin de la session — Ralston déclare que,
nos pertes continuent à
d'invasion

Par Jean-Marie GELINAS

Le Canada se prepare a efa-,

étre modérées sur le front!
‘ver la piste d'atterrissage prise ré-

{hon. Humphrev Mitchell. minis. |
tre du travail. a annonce l'appel

; sant

chef des armées finnoises. a pris

la charge de former un nouveau
gouvernement finnois qui deman-
dera la paix à la Russie. -
Ce communique. a dit te journal.

est “maintenant confirme.”
Le journal ajoute "qu'une gran-

de discussion est en cours et on
s'attend à un résultat prochain.”

Grande bataille dans

le ciel de Saipan;

300 nippons abattus
PEARL-HARBOR. le 20

(P.A.) — Les aviateurs américains
et les canons de navires de guer-
re ont détruit environ 300 avions
japonais au large de Saïpan pour
gagner la plus grande bataille aé- .

le Pacifique depuis ,rienne dans
Midway, tandis que l'infanterie
s'est emparée d'une importante
piste d'atterrissage et a scellé l'ex-
trémité sud de l'ile.

Au cours d'un combat critique
qui dura plusieurs heures, les Ame-
ricains ont repoussé un assaut aé-
rien soutenu de la part des Ja-
ponais. L'amiral Nimitz a dit que
les premiers renseignements di-
saient qu'un seul navire américain
a été endommagée.

(Radio-Tokio a émis aujour-
d'hui un communiqué spécial di-

su'une “flotte alliée” atta-
quant les Mariannes a perdu un

cuirassé. deux croiseurs. Un con-

tre-torpilleur. un sous-marin et
300 avions. mais admet que les
troupes américaines oni établi une

téte-de-plage sur l'ile Saipan:

Le combat fail encore rage au

nord et au sud-ouest. et

vahisseurs ont commence a prepa-

cemment. sur la côte sud de Saï-

pan. première base aérienne amé-

ricaine dans l'arc de défense du -

blir un système d'assurance natio- sous les armes de la classe des Japon dans le centre du Pacifique.
nal pour l'armee et les vétérans. :
C'est ce qu'a dévoile. hier, aux,
Communes. l'hon. lan Mackenzie. '
ministre des pe:sions, en marge
du bill du ministère des anciens
combattants. Puis -- a la suite
d'une nouvelle interpellation de
l’'hon. R.-B. Hanson, a.cien chef
parlementaire conservateur
"hon. J.-L. ralston. ministre de
la défense, a répété qu'il ne pu-
blierait les pertes canadiennes
dans l'invas:on de l'Etrope qu'avec
l'autorisation du haut commande-
ment allié. En toute apparence les
chiffres donnés samedi au sujet
des troupes américaines en France
constituaient une indiscretion mi-
lhitaire de grand calibre. Le colo-!
nel Ralston a loutefois assure
mme les pertes canadiennes en Nor-
mandie restaient modérees. Eti

 

jeunes gens nés en 1926. Finale-
ment, l'hon C.D. Howe. ministre’
des munitioas, s'est plaint amère-
ment de la baisse constante dans
la productinn des mines de char
bon.

Au cours de la journée la Cham:
bre a réussi a avancer d'un autre]
cran le programme législatif de!
la présente session. En effet, le
bill du ministère des anciens com-
battants a franchi le stage du co-
mité plénier tandis que la loi de
la corporation des biens de guerre
passa en troisième lecture. Et l'on
discula. en outre. de l'aviation ci
vile dans un débat sr le bill de
l'office aéronautique.
A l'ouverture de la séance. le

premier ministre Mackenzie Kinz  
(Suite à la page neuf) ‘
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Vingt et un.
avions alliés en
Suéde; six morts
STOCKHOLM, le 20 — (P.A)

— Vingt et un bombardiers lourds
américains, appartenant aux esca-
drilles qui ont bombardé l'Alle-
magne, aujourd'hui, ont fait des
atterrissages forcés en Suède: ce
fut le plus grand nombre à atterrir
dans un pays neutre en une seule
jourriée.

Seize d'entre eux ont atterri a
l'aérodrome Bulltofta. à Malmo;
on rapporte qu'un avion s'est écra-
sé et a causé la mort de l'équipa-
ge de six.

soir

les en-,

l’artilierie d'il y a 25 ans était de
lenfantillage auprès des armes modernes

La puissance des armes d'aujourd'hui est tout
simplement renversante, en comparaison de <e qui

se passait du temps de

Jack WILLIAMS
de la Presse canadienne

Les pieces canadiennes de 25

lancent leurs obus en France et
en Italie à une allure qui rend les
duels d'artiiivrie de la première

Grande Guerre comparables à des
jeux de psrotechnie - et c'est la,

révèle aujourd'hui le ministére des

Munitions. la raison pour laquelle
le programme de munitions du
Canada a été poussé à de nou-
veaux sommets.

M. W. L, Tregoning. directeur
de la production des munitions
pour le ministre britannique des
Ravitaillements, a terminé récem-
ment une série de conférences aux

ruvriers canadiens engagés dans
la fabrication de munitions.

MH leur a exposé le fondement
de la récente déclaration de M
Howe. ministre des Munitions, que
la production devrait atteindre de
nouveaux sommets et il a répondu
à l'opinion de certains stratèges en
doivent devenir à court de muni-
tions. L'information donnée par
M. Tregoning aux ouvriers de
querre a été rendue publique au-

“ jourd'hui.
‘La vérité est que les Alliés

sont loin d'être à court de munt-
tions. mais l'expérience de la ba-
taille a rnseigné aux Nations-Unies
que des résultats

Par

dévastateurs !

tions,

la bataille de Waterloo

sans que leurs reserves
soient le moinderment appauvries,

La revision de.la production a

simplement pour but de s'assurer
que durant les mois à venir, les

.dépôâts de munitions demeureront

satisfaisants.

La production aes canons tirant .
les obus de 25 livres, aussi bien
que celle des autres canons. a
grandement dépassé les previsions,

,a dit M. Tregoning.

|

|
{

peuvent étre obtenus par un usa. :

ge croissant du feu d'atrillerie”.
dit.

“Sur tous les fronts, les Alliés
augmentent leur dépense de muni-

Le COMMANDANT D'ESCADRE
!
. LLOYD CHADBURN, 24

 

ans,’ 
' D.S.0. avec agrafe, et D.F.C. est
mort de blessures reçues le
juin et a été inhumé dans un cime-
tière de France. C'est ce qu'a ap-
pris sa mere, aujoura nui, vime

Frank Allen, d'Aurara, Ontario.
Ckadburn était l'un des as de cet

“te guerre. ayant abattu 14 avions
| ennemis.

13

A Waterloo. en 1815, les Britan-
niques ont tiré 37 tonnes de muni-
tions dans tout le jour que dura
la bataille. A Pashendale, dans la
Grande Guerre, un corps d'armée
canadien tirait en movenne 1.370
tonnes par 24 heures. Aujourd'hui.
le seul canon de 25 livres peut ti-
rer une tonne e! demi de projec
1iles dans une heure.
A la bataille de la riviere Moro.

mm Italie. au mois de décembre

(Suite à la page deux)

Revue succincte

de la situation

internationale
FRANCE — Les Américains

ont emporté Monlebourg: des
avant-gardes yankies sont a
moins de cinq milles de Cher-
bourg: l'ennemi révèle que les
Nazis se sont repliés sur des
positions fortifiées au sud du
port: des troupes britanni-
ques ont repris Tilly-sur-Seul-
les et envoyé des patrouilles
à un mille et demi au sud.

RAIDS — Les appareils lan-
çant les avions-robots, au Pas-

de-Calais, ont été pilonnés par
plus de 1,500 gros bombar-
diers de l'AAF, qui ont aussi
pénétré jusqu'au centre de
l'Allemagne.

Italie — La 8e armée est
entrée à Pérouse; les troupes
coloniales françaises ont chas-
sé l'ennemi de l’île d'Elbe; la
5e armée a avancé jusqu’à
plus de neuf milles au nord
de Grosseto.

URSS — Les canons russes
tirent dans les faubourgs de
Viipuri; les défenses cétieres,
sur le golfe, sont tombées;
on rapporte de Suède que
Mannerheim est à former un
nouveau cabinet finnois et
qu’il demandera la paix.

PACIFIQUE — Les Améri-
cains ont détruit trois eents
avions japonais au large de
Saipan; l'infanterie s'est empa-
rée d'une importante piste
d'aéroport.

BIRMANIE — Les treupes
britanniques ont avancé de
dix-sept milles. depuis Kohi-
ma very, Imphal.

 

I
i

armada alliée i

}

sur l’Europe
Quinze cents forteresses|
de |AAF et plus de cinq
cents chasseurs ont opé-.
ré depuis le Pas-de-,
Calais jusqu'à Politz, |
près de la Pologne

DU GRAND QUARTIER GE-
NERAL ALLIE, le 20— (PC)
— Plus Ye 1.500 bombardiers

lourds américains,

peut-être la plus

flotte aérienne de l'histoire. :

ont attaqué simultanément

aujourd'hui les plates-formes,
d'avions-robots dans la ré-|
gion du Pas-de-Calais ainsi’
que divers objectifs dans le‘

centre de l'Allemagne, depuis

des raffineries de pétrole jus-

qu'à des usines de tanks ct des

avionneries.

+

formant

puissante

L'armada géante égalait. si elle
‘ne surpassait pas. celle qui sortit
mercredi dernier
i les aéroports et les ponts français
(ainsi que la raffinerie de pétrole | te rapide

pour attaquer

d'Emmerich. en Allemagne.
Avec sa puissante escorte de

chasseurs. la flotte aérienne comp-
tait plus de 2.000 avions.

Les bombardiers lourds ont pi-

(suite à la page douze)

Les troupes nazie
ont été arrêtées
à temps en 1940

LONDRES. le 20. (PC) Le
“premier ministre Churchill a dit
à la Chambre des communes. au-
jourd'hui, qu'une tentative alle-

mande d'envahir l'Angleterre. en
1940. a été frustrée avant que les
navires chargés de froupes puis-
sent quitter les ports continentaux.

Cette declaration de M., Chur
‘chili fut faite en réponse à une
série de questions posées par le
major Vvvvan Adams. qui a de.
mandé au premier ministre sil
pouvait donner des détails a la
Chambre sur une tentative d'inva-
sion nazie.

dit qu'il n'avait rien à ajouter a
la réponse diplomatique du gou-
;vernement. mais quand
| Adams lui demanda si “l'ennemi
“avait mis en mouvement un sem-
iblant d’invasion par mer.” le pre-
mier ministre a répondu:
‘Je ne sais pas très bien ce qu'on

veut dire par mettre en mouve-
ment. Mettre en mouvement dans

le sens de traverser la Manche,
non, mais dans le sens d'opérer de
vastes concentrations de troupes et

de navires pour traverser la Man-
che, oui.”
Emanuel Skinwell.

a alors demandé:
“Je suppose qu'il (le premier

| ministre) sait que si une telle in-
) vasion fut faite. elle le fut sans
succes?”
| M. Churchili a souri et repliqué.

“Oui”.
| “Est-ce que quelques-uns de ces
| navires sont jamais sortis des ports

!de la Manche?” a demandé le me:
:jor Adams. .
; ‘Je ne le crois pas”. de répon
dre le premier ministre. “Un grand
!nombre d'entre eux ont été coulés
dans les ports, et alors, on a chan-
gé d'idée.”

travailliste.

Appel sous les

nés en 1926
Tous les hommes nés en 1926 tom-
bent maintenant sous la loi de la
mobilisation à la suite d’un arrêté
en conseil déposé par l’hon. Hum-
phrey Mitchell, ministre du travail.
Les hommes nés en 1926 devront
répondre à l'appel militaire en at-
teignant l'âge de 18'z ans.

Les classes désignées pour le
service militaire comprennent
maintenant tous les hommes, ma-
riés ou célibataires, nés entre 1913
et 1926. Ceux qui sont nés avant
1913 et sont classés comme céliba-

! taires, sont aussi sujets à l'appel
| pourvu qu'il n'aient pas plus de
-38 ans révoius. On calcule que
| 104.000 jeunes gens nés en 1926
i auront 18!2 ans du ler juillet 1944
; au 30 juin 1945.

 

armes des jeunes|

Situation
obscure dans

Tchang-cha
TCHOUNG-KING, le 20 — (P.

A.) — En annonçant la chute de
Tchang-cha. le haut commande-
ment chinois a dit, ce soir, que |
la situation dans la capitale du;
Hou-Nan est obscure à la suite de |

{la destruction des défenses exté-'
rieures par plus de 50,000 soldats
japonais. Les communications par
radio sont rompues.

Les Nippons ont attaqué ces dé-
fenses sous la protection d’avions
de combat. a dit le haut-comman-
dement.

la Se armée est
dans Pérouse:

Elbe aux Alliés
Par Lynn HEINZERLING

ROME. le 24 —- (PA) -— La 8e
armée britannique avançant plus

au nord, en Italie, est entiée dans
Pérouse. a 72 milles au sud-est de
Florence. par. avion, et à 85 milles
au nord de Rome. apres que la
situation nazie eut été atfaiblie
par la conquête de l'ile d'Elbe par

les troupes coloniales franegaises.
Les Français ont brisé la dernie-

re résistance dans Elbe. hier. Cet-
campagne a rapporté

1,800 prisonniers, soit presque tou-

“te la garnison allemande.
| La résistance sur l'ile d'Elbe'

i s’est écroulée avec la prise de
Porto-Langone. sur la rive est de’
I'ile histerique. Le groupe de 350
soldats qui défendait la ville a

; hissé un drapeau blanc et s'est,

i rendu. Un matériel considerable a
été abandonné par l'ennem:.

| Les troupes de la 8e armée ont
| rencontre quelque résistance a

Pérouse. Cependant. des deux co-

| tes de la ville. les Allies ont avan-
“ce considérablement. a dit un com-
muniqué allié.

| Les soldats de la Be balavent
fous les nids de resistance achar-
née dans cette vieille ville. Malgre

la pluie qui a nul aux mouvements

Des troupes alliées
indigènes occupent

Tiangzup, Birmanie
| TCHOUNG-KING. le 20. (PAY—

quatre)

En premier lieu, M. Churchill a Un communiqué chinois rapporte.
aujourd'hui, que des troupes de
Gurkhas et de Kachins se sont em-

le major| parées de la place bien fortifiée de ;
Tiangzup. à 40 milles au nord de
Myitkyina, dans la vallée du Fort-

; Hertz. en Birmanie septentrionale,
{ce qui termine un siège de six se
| maines.

; Au même moment. dit le bul-
{ letin, les Chinois ont avancé dans
|la vallée de Mogaung, à quelque 40
; milles à l'ouest de Myitkyina: ils
, sont à cinq milles par dela la ville
| prise de Kamaing. Les troupes chi-
"noises et les Chindits. entretemps,
,continuent de faire pression sur
l'ennemi aux environs de Mogaung.
| Le bulletin ajoute qu'il n'y a eu

| aucun changement important dans
‘la situation aux alentours de Mv1-

ftkyina.

 

o
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Isolement

de nombreux

ennemis
Une crise gouvernemen-
tale agite la Finlande,
qui serait sur le point de
demander la paix a
Moscou — Toute tenta-
tive d'évasion par le
golfe de Finlande a eté
refoulée par l'aviation
rouge

LONDRES, le 20— (PC) -=
"Une dépêche de Stockhoim a

déclaré. aujourd'hui, que Vii-

‘puri, principal port de mer

finnois, est tombée aux mains

;de l'armée russe après que la
ville eut été bombardée par

l'artillerie massée à moins de

neuf milles plus loin.

Les rapports suédois. atteignant
une source sure à Stockheim,
n'ont pas eté immediatement cone

firmes par Moscou vu les sources
russes à Londres.
MOSCOL. le 20 — (PA

Le bruit des salves tirées par les
gros canons russes a retenti pate

tout dans les banlieues du port de

-

"mer de Viipuri, aujourd'hui. Les
troupes de l'armée ne sont plus

qu'a neuf milles et en vue de ve
grand port.

lvan  Ossipoff. correspondant

d'Izvestia, à dit que Viipuri “est
juste en avant de l'armée rouge”
et que la vitesse de la remarquable
offensive augmente sans cesse

correspondant de l'Etoile

rouge, le major Nikolai Shvankoff,

(suite à la page quatre)

Influence indue,

disent des jeunes

du camp Courtenay
QUEBEC, le 20. (PCi- -

L'échevin Joseph Matte a annoncé
aujourd'hui qu'il avait reçu ce
matin une lettre signée par 250

Jeunes soldats canadiens-français
du camp militaire de Courtenay,

; Colombie - Canadienne, protestant

; contre ‘l'influence indue” exercen
{sur eux pour les faire signer dans
lle service actif.

T1 v a quelques semaines, le con-
seil de ville a adopté une motion
de l'échevin Matte qui ‘déplorait”
Ja réponse de l'hon. Raiston, mt-

\nistre de la Défense. refusant la
| demande d'une commission royale
| d'enquête au sujet des méthodes
{de recrutement parmi les soldats
en service au camp militaire da

; Vernon. Colombie-canadienne. La
motion a affirmé de nouveau le
|désir du conseil d'une enquête
| royale.

Dans sa réponse, M. Raiston a
dit: ‘S'il existe de ces cas parti-
culiers de soldats qui croient
‘avoir une raison de se plaindre. je
i noterai volontiers ces cas et done
| nerai ordre de tenir une enquête,
| Mais je ne puis exiger une en-
‘quête générale à une époque telle

"que celle que nous traversons”.

 cremeTOITS

Rôle de premier plan du destroyer
canadien Athabascan dans l'invasion

Ses canons ont fait taire des batteries côtières qui

empéchaient l'avance
— Récit de l'action

Par le lieutenant-commandant
George Lawrence, R.C.N.V.R.
A bord du destroyer canadien

ALGONQUIN, jour J (Dépêche re-
tardée) — Ce destroyer d'escadre
de la Marine royale canadienne
vient de réduire au silence des
batteries côtières ennemies qui in-
terceptaient l'avance d'un fameux
régiment canadien.

Plus tôt aujourd'hui, une heure
et quarante minute avant l'heure
H. l'ALGONQUIN (le lieutenant
commandant D.-W. Piers, D.S.C.
R.C.N.. de Halifax) se dirigea fie-
rement a la téte de sa flottille de
bombardement vers le secteur du
centre de la cote francaise ou il
devait ouvrir le feu à bout por-
tant. Les ruines embrusées et la
résistance amoindrie de la petite
ville de Saint-Aubin-sur-mer sont
le témoignage de notre succès.
Au cours de la nuit dernière.

; comme les forces d'assaut alliées
,traversérent la Manche. l'ALGON-
iQUIN eut l'honneur de convoyer le

 

d'un régiment canadien

vaisseau du quartier général. c'est
jà-dire. celui qui transportait leg
officiers-commandants et les offi.
ciers d'état-major de la farce d'in-
vasion.

Aujourd'hui. l'ALGONQUIN fut
chanceux. Il participa à l'invasion
sans être endommagé. Les seules
pertes à bord sont des commandog
grièvement blessés que les cha
lands de débarquement nous *p-
portent pour qu'on leur prodigue
les premiers soins.
Au moment où ces lignes sont

écrites la coque de notre vaisseati
est encore secouée par le tir de nos
canons sur les batterics côtières.

Nous avions terminé notre hom.
bardementinitial lorsque notre of.
ficier bombardier appela notre of-
ficier de liaison par radio lui de.
imandant de venir a la rescousse
‘d'un régiment canadien. “Un de
‘mes amis fait partie de ce régi
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le vote des soldats en Saskatchewan
augmente la majorité du parti CCF.

 

Les C.C.F. recueillent deux votes contre un pour
les libéraux ou conservateurs — Le docteur Houze

serait élu dans Gravelbourg — Lo mojorité du
premier ministre Patterson est réduite

REGINA, le 20. — (PC)

Les candidats C.C.F. dans les elec-
tions générales de la Saskatchewan
ont recueilli environ 2 votes contre
1 pour l'un ou l'autre des deux
grands partis — libéraux et conser-
vateurs-progessistes dans les
premiers résultats du vote des
soldats. ®
“Le vote des soldats dans la cir-

conscription de Gravelbourg don-
nati hier soir au docteur
Houze, C.C.F., 42 votes contre 24
a l'honorable E. M. Culliton, assu-
rant presque ainsi l’élection du
candidat C.C.F. Le docteur Houze
a actuellement 2.644 votes et unË
majorité de 95 sur le major Culli-
ton. Les bulletins d'un bureau de
votation doivent encore être dé-
pouilles.

La majorite du premier ministre
W J. Patterson dans Cannington
avait été réduite plus tôt à 18
soulement sur Mme Gladys Strum.
C.C.F.

M. C. M. Fines, de Regina. prési-
den* dr la section de Saskatchewan
de tla C.C.F.. a annoncé que son
parti demandera un recomptage
dans la circonscription de Canning-
ron. i

H.-E.~

Le
des 48 circonscriptions ou ont éte
tenues des élections jeudi a donné

1691 voix aux C.C.F, 285 aux li
béraux et 70 aux conservateurs-
progr.ssistes.

L'élection du docteur Rouze élè-
‘verait à 44 députés la représen-
‘tation €.C.F. dans la prochaineAs
“se: blée lég:ilative. Les libéraux
un: actuellement 5 députés Un
C.C.F. est en téte dans Turtleford
et un litéral dans Meadow Lake.

L'élection a été remise jusqu'au
24 juin dans la circonscription
éloignée de Cumberland.

Les militaires de la Saskat-
chewan cantonnés à l'intérieur de
la provirce ont vuté G.ns 1es Cir-

vete des soldats pour 16

—_

   

  

Tad 
UN CHALAND de débarquement de l'ancien croiseur auxiliaire PRINCE HENRY, chargé de trou-

: pes canadiennes, quitte le navire à destination des baies de Normandie.

 

 

 

 

LE DROIT, OTTAWA, MARDI 20 JUIN 1944
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Le Prince Henry, commandé par
conscriptions ou ils se trouvaient | le capitaine V. S. GODFREY, a accompli plusieurs traversées de l'Angleterre à la côte française d’in-
le j-ur de l'élection, mais pour les ; vasion. Plusieurs de ces chalands ont été endommagés dans les premiers débarquements,
candidats de leur propre comté.
Le comptage des bulletins a com-
mencé hier à Regina et se pour-|
suit aujourd'hui. On évalue à en-|
viron 6,000 le nombre des mili-
taires qui ont droit de vote.

Les militaires cantonnés en
dehors de la province et outre-mer:
s'eliront plus tard trois représen-|
tants. i

+
 

 

Montebourg est maintenant
occupée par

(Suite de la 18re page”
|

passée dans la poussee sur Valo-
gnes, est maintenant compiete-
ment occupée. dit le quartier gé-
neral.

Roger Greene, de la Presse as-
sociée a dit, dans une dépêche du
quartier général américain que les
Allemands reculent dans le péri-
mêtre intérieur des défenses de
Cherbourg[1 ajoute que les Nazis
reculent hors de Valognes "sans
tenter de se rallier pour contre-
attaquer.

Sur la côte ouest, les Americans
ont auss) fait du progrès au nord
de Barneville, ou la premiere at
taque a été déclanchée, qui devait
fermer l'extrémité de la péninsule
de Cherbourg. On ne rapporte
qu'une légère opposition dans cet-
te région.

Des mouvements de patrouilles
aériens ont revélé aujourd'hui que
les Allemands ont demoli le port
de Cherbourg qui est en tres mau-
vais état, signifiant qu'ils ont
abandonné tout espoir de tenir
tres longtemps.
On indique que les Nazis sont

plus faibles sur le côté ouest de
la peninsule qu'a l'est Un dur
engagement tait rage dans le sec-
teur Montebourg-Valognes. i
On rapporte que la péninsule de

Cherbourg est un CAP BON en
miniature, mais il n'y a aucun si
gne indiquant une tentative d'é-
vacuer par la mer les troupes pri
sonniéres

Les Allemands tont tace a deux
aiternatives — se rendre en grand
nombre, comme l'ont fait les hom-
mes du géneral von Arnim au Cap
Bun. en Tunisie. ou bien être puil-
vérises par les bombes venant de
toute part.

L'agence Reuter a déclaré. qu'au
quartier general. on devient de
plus en plus confiant que les Alle-
mands ne seront pas en etat de
preparer la contre-attaque que l'on

attendait et que les Alliés puis-
sent maintenir l'initiative.

Ceci est du aux lourds dégâts
infligés aux communications enne-;

mis par l'aviation, la vitesse supe-

rieure des Allies dans la construe-
tion de leur tête de plage et les
activités de l'armee du mouve-
ment clandestin

La situation demeure ls même.
aux environs de Caen, assiégée
par les Britanniques et les Cana-
diens, qui rassemblent leurs effec-|
tifs pour une grande poussée. Par
delà l'Orne, au nord-est de Caen,
on rapporte que les Cuels d'artille-
rie continuent et une dépéche du
front a parlé des Allemands cap-
turés dans un secteur boisé, Les i
parachutistes canadiens opèrent|
de ce côté.

L'artillerie a fait pleuvoir les‘ témoignage d'amour et d'adoration | Lorenzo
! John MitcheH. 65, Muriel: Victor-obus sur le grand port de Cher-

bourg, le troisieme d2 France, dé-
fendu par 57.00N soldats nazis qui !
sont maintenant pris dans un !

piège. |
La plus profonde pénétration a‘

ête faite du sud-ouest dans les for-
tifications allemandes, Une colon!
ne. balayant à partir de Bricque-
bec. à 11 milies au sud du port, :
a repoussé les Bocaes des envi-
rors de Rauville-la-Bigot, un villa|
ge situé à six ou sept milles au

: sud et un peu à l'ouest de Cher|
bourg.
Après avoir libere les alentours

de Montebourg. et eu raison des|
groupes d'Allemands isolés la.
d'autres Américains. à l'est, avan-
cent dans un double mouvement
pour prendre Valogne de flanc.
Cette ville est à 10 milles au sud-
est de Cherbourg. ;
On s'attend que d'ici quelques

l plets appropriés.

les Américains
L'ennemi admet que les troupes|

alliées ont iso!é le port de Cher-
bourg, mais disent que la garni-
son nazie. stationnée la. est préte |
à un siège prolongé.

Rad:o-Berlin a déclaré que le,
journal person..l d'Hitler, le Vo-
“elkischer Beobachter a dit que les |
Ameéricains. avancent a travers la
péninsule ont ‘interrompu les!
communications entre Cherbourg
et l'intérieur de la France”. !

“Ils ont indéniablement rempor-
té un succès partiel que nous ne
voulons pas déprécier”, dit le’
journal.

 

Bracken réclame
la conscription
pour outre-mer
GUELPL., (Ontario). le 20.

(PC) — Le chef national du parti |
conservateur-progressiste, M. John;
Bracken, et le président national |
du parti, ont critiqué ici hier soir|
les règlements fédéraux de la cons. |
cription des ressources humaines.|
Dans son discours d'acceptation

de la candidature aux prochaines|
élections fédérales pour la circons-
cription de Wellington-sud pour le
parti conservateur-progressiste, M. :

 

,MeTague dit que l'honneur natio-:
nal du Canada exige un arrêté-en-
conseil immédiat rendant les hom-
mes conscrits pour la défense ter-
ritoriale susceptibles.de servir ou-
tre-mer. :

M. Bracken dit qu'il endossait la
déclaration de M. McTague et pré-
dit la défaite du gouvernement Li- |
béral actuel aux prochaines élec-|
tions fédérales parce qu'il “a failli |
dans sa politique de conscription |
des ressources humaines” en pla!
cant au premier rang l’avantage du |
parti, et parce qu'il s’est rendu
coupable d'extravagance a un de-
gré d'extravagance sans précé-
dent.”

La Fête du
Sacré-Coeur,

à Hanmer, Ont.
HANMER. (Ont.) le 20 — La

fête du Sacré-Coeur a été célébrée ,
à Hanmer avec beaucoup de fer-:
veur. Ce fut une fête inoubliable, |
jamais à la foi ne fut aussi vive, |
ni aussi spontanée. qu’en ce grand |
jour. Tous les paroissiens étaient
à l'unisson pour rendre un vibrant

 

au Divin Coeur de Jésus.
Le vendredi, jour de la fête, une :

messe solennelle fut chantée par |
M. le curé Charpentier, et, dans
l'après-midi, une procession, à la|
quelle se rallia toute la jeunesse !
étudiante, offrit au Sacré-Coeur,
l'élan de sa foi ardente.
La solennité de la Fête, diman-

che, devait augmenter encore l’am-
pleur de cette manifestation.

Avrès la messe solennelle, à la-
auelle assistaient tous les officiers
de la Ligue. à leur place devant
l'autel du Sacré-Coeur. avec leur
drapeau et la bannière, il y eut
precession dans 1'église; tous les
fidèles entonnèrent avec force:
‘“Prions le Sacré-Coeur” pendant
que M. le curé chantait les cou-

Au salut, tous les hommes. de-'
bout. s'inclinèrent avec humilité,

 
 

En correctionnelle
La séance de la correctionnelle

a duré assez longtemps ce matin
mais les causes n'étaient pas très
importantes. Le magistrat Joa
chim Sauvé présidait.

Noël Bradshaw, 84, rue Pres-
ton, Âgé de 19 ans, s'est avoué cou-
pable d'avoir volé une montre ap-
partenant à Henri Larcoque. L'ac-
cusation a été portée par le dé-
tective JohnCavan. On a déclaré d'Ottawa et d'Eastview sont invi-; de l'Education d’Ontario,
à la cour aujourd'hui que le jeune | tées à inscrire leur poupée à ce tres, ont été accordées
homme avait ensuite vendu cette
montre dans un restaurant de la | Ottawa. En dépit de tous les chan- a Trois-Pistoles
ville pour la somme de $3. Il re-
cevra sa sentence le 22.

Paul-Emile Charron. 24 ans, 59,
rue Clarence, s’est avoué coupa-
ble d'avoir volé trois cents sacs
évalués à $50 du magasin Lloyd-S.

La plus belle
poupéeen ville

Quelle. est la fillette qui possède
‘le plus belle poupée à Ottawa?
Nous le saurons samedi après-mi-

| di a l'occasion du grand concours
| de poupées organisé a l'occasion
tde la fête de St-Jean-Baptiste à
l’'Ovale. Toutes les petites filles

i grand concours nouveau genre à

gements apportés par la guerre

—

Bourses pour
les cours à
Trois-Pistoles

LONDON, (Ontario) Des
{ bourses d'étude de plus de $3,500,
, données par la Corporation Carne-
i gle, de New-York, le département

et au-
pour les

cours d'été à l'Université Western
| (Quebec), a-t-on
, annoncé, aujourd’hui.

 

|

dans les genres de joutes chez ies! H. E. Jenkin, de l'Université
enfants, les jolies poupées sont: Western, est le directeur de ces
encore favorites chez nos fillettes cours bilingues qui seront donnés
et plusieurs petites canadiennes-: en BASIC ENGLISH, par John

| françaises se font un orgueil de Kelly, de Montréal. Les cours ou-

 

Rourke. Le détective Lester Rout- | leur poupée. Ces fillettes sont tou-
liffe a dit que Charron était em-
ployé au Market Feed Store, 28,
rue Clarence, où il prit les sacs
en question. I] recevra sa sen-
tence le 27.

Le soldat Thomas Dacey, 41 | a été organisé par le comité de la!
ans, du parc Lansdowne, accusé

| tes invitées à prendre part à ce
concours. De jolis prix seront don-
nés aux gagnantes.

Les dames de la Fédération
Ce premier concours de poupées

| fête nationale. Les members de la

| vriront le 29 juin.
Les gagnants sont les suivants:

* _Nouveau-Brunswick: — Gladys
|E. McGowan, St. Andrews; Edith
| Carew, Welsford; J. A. Ryan, Ba-
thurst.

Nouvelle-Ecosse: — Norman S.
! Black, Amherst; Dorothy Graham,

d'avoir volé des binocles de $60 à | Fédération des Femmes canadien- Halifax.
Margaret Sullivan, a vu cette ac- «nes-françaises ont bien voulu ac- Québec: — J.-Edouard Bélanger,
cusation retirée en cour Ce matin ! cepter d'être les juges de ce pre- Giffard; Robert Gagnon, St-Damien
car la plaignante ne veut pas com-
paraître en cour. Hier, l'accusé
avait nié sa culpabilité.

Les chiens errants...
L'été est arrivé et les chiens re- dre part à la fête et de juger ce! Station; Lionel Auger,

gardent vers la rue avec un oeil
triste et projettent souvent de
prendre la poudre d'escampette
pour faire comme le loup de la
fable et refuser le collier. Mais
les règlements municipaux veu-
lent que les propriétaires mettent
un frein au désir de leur bête. Il ne
faut pas les laisser errer dans la
rue. Edith Rafter, 376, rue
Nepean; Thomas-J. Moran, 26.
avenue Sims, et Edward Miller.
123, rue Spruce, ont pavé $2 plus
les frais pour avoir laissé errer
leur chien. Miller a aussi payé
l'amende pour avoir omis de se
procurer un permis pour garder
un chien.

Circulation
Pour vitesse excessive, John-L.

Campbell, 94. Byron, et Charles-
R. Trowsse, 275, Rochester, ver-
sent chacun une amende de $15.
tandis que Emecdley-M. Ramsey,
328 ouest, rue Somerset, en pave
$20 pour une infraction analogue.|

Freins défectueux: amendes de
S15 plus les frais à John Parent.
323. avenue Oakdale: Wilbert
Sadler. route rurale 3, Richmond,
Ontario.

Keith-N. Gilpin. 411. Lisgar.
paye $10 et les frais pour avoir
conduit une automobile sans per-
mis.

Défaut d'arrêter à des luNières
rouges: amende de $4 plus les
frais à John-W. Kennedv. 386.
chemin Richmond: Samuel] Ford,
Clarella Beach, Westboro: Lucien
Fortin, 221A, rue Montcalm. Hull:
Thomas-L. St-Tulien, 49. Gilchrist.
Pour circulation Inverse dans

une rue a sens unique, $4 d'amen-
de sont imposés 3 Gwendolyn Cur-
rie, 196, avenue Carling; méme
amende à Domina Rollin, 9. rue
Emile, Eastview, pour avoir ou-
blié un arrêt à une intersection.
Même amende encore à Gilber-

te Dallaire, 28, Butternut Terrace,
Rockcliffe, pour avoir nui a la
circulation. Stationnement illégal:
Charles Hall, 405, rue Elgin: Em-
manuel-J. Genesove, 475, Welling-
ton: Clifford Avery, 273, Slater:

Delorme, 55. Sussex;

Alf. TIgglesden. 37, Beverley,
navèrent respectivement $2 et les
frais.

Assemblée dela

St-Jean-Baptiste

à Sudbury, Ont.
SUDBURY, Ont., le 20. (DNC)!

i — Dimanche dernier, la Société
St-Jean-Baptiste de Sudbury a te-
‘nu sa réunion trimestrielle. Un et les recettes nettes à $7,138.000.
grand nonbre de membres assis-; soit une diminution de $1.815,000
;taient à la réunion, sous la prési-! sur le chiffre pour mai 1943.
idence de M. J. Lapalme. Après |

, mier concours. Ces dames dé-
, vouées au mouvement francais
j dans la capitale ont accepté de
{ bonne grâce l'invitation de pren-

, grand concours. Nous donnerons
; de plus amples détails jeudi pro-
chain. Qu'on surveille bien les pa-

| ges du DROIT d'ici samedi.

L’artillerie

d'il.

(Suite de la 1ê&re page)

 

\ dernier, le vingt-cinq livres cana-
dien a lancé 250,000 projectiles, -—
plus de 3,000 tonnes d'explo-
sifs, — dans les lignes allemandes.
On vient de demander dix mille

‘des munitions au Canada. Les ex-
perts sont d'avis qu'il faut trois
“heures et trois-quarts de travail
"a une personne pour fabriquer une
| cartouche pour un 25 livres. Pen-
dant ce temps, le canon peut tirer
{un millier de projectiles.
| En plus des obus pour pièces de
: 25, le Canada doit remplir de nou-
; velles commandes pour obus de
! canon de campagne 4.5, des obus
; Howitzer de 5.5 et des projectiles
i pour artillerie plus lourde de cam-
| pagne. On mentionne la pénurie
Ge main-d'oeuvre comme étant la
principale difficulté qui retarde
la réalisation du nouvel objectif.

La production canadienne de
munitions d'artillerie n'a pas été
une mince réalisation dans le pas-
sé. L'an dernier, elle fonctionna

| à une allure d’environ 30,000,000
de rondes par année et l'allure dé-
passe aujourd'hui 70,000.00 — mais
pour égaler la vitesse avec laquelle
ces obus sont tirés sur les ter-
rains accidentés de l'Italie et les
collines arrondies de Normandie
on a encore établi de nouveaux
objectifs aux ouvriers canadiens.

 
1

 

Bilan mensuel

du CNR.
Le bilan mensuel du Canadien

National accuse une diminution
de $704,000 dans les recettes d'ex-
ploitation pour le mois de mai
1944 par comparaison avec mai
1943 et le bilan des cinq premiers
mois de l'année une augmentation
de $4.966,000. Le total de ces re-
cettes de janvier à mai inclusive-
ment a été de $176.190,000.
En mai 1944 les frais d’exploi

i tation se sont élevés à $29.231.000

Les recettes nettes des cing
la lecture du rapport de la réunion : premiers mois de l'année s'élè-

; précédente et du rapport financier
M. A. Desautels, de Coniston, pré- l'on compare a $35.587.000 durant
:senta un travail concis et complet la

vent à $32.548.000, chiffre que

période correspondante de
de l'énorme travail accompli par 1943.
les Canadiens français depuis le >

personnes pour hater la porduction

heures on pourra se rendre comp-' avec respect devant leur Divin Mai-
te de la force de ces défenses et'tre. Le drapeau. qui, jusque-là, a-
constater si les Allemands pouront | vait été porté bien haut. s'abaissa
retourner leurs gros canons à!lentement en se déployant sur le

commencement du siècle, dans le
district de Sudbury. L'orateur ap-|
puya surtou‘ sur le travail du R.|
P. Coté, s.j., et des recteurs dui

Funérailles
longue portée de la mer vers l’in-
térieur pour repousser une atta.
que.
*Tout le long du front nord, on

rapporte que les Nazis sont appa-
remment désorganisés. Des dépê-
ches disent que plusieurs officiers
supérieurs ont été tués et que
dans quelques secteurs, des unités
ont été réduites en pièces.
Aucun gain a été enregistré

| parquet du sanctuaire.
; Cette fête ne devait pas se ter
'Mminer sans atteindre un sommet
plus élevé encore, avant de quit-
ter l'autel, M. le curé Charpentier

:se retourna vers la foule et d'une
| voix forte. s'écria: “Vive le Sacré-
| Coeur”. La réponse éclata: “Vive
le Sacré-Coeur”.

meetre
i LONDRES, le 20 — (PC) —

Collége Sacré-Coeur, et du clergé |

J.-R. Hurtubise et R. Tanguay, de:
M. F.-A. Ricard et plusieurs au |
tres.

Il fut décidé que vu les circons-
;tances, la Société St-Jean-Baptis-:
te n'organiserait pas une journée
de jeux. Cependant, il fut décidé
de faire chanter une grand'messe:

 

canadien-français, de MM. les Drs!

dans toutes les paroisses des mem-|

—

Mme E, BARIL
Lé service funèbre pour le re-

pos de l’Âme de Mme Elisée Baril,
a été célébré à 8 h, ce matin, à la
Basilique. Mër O. Lalonde, curé, a
fait la levée du corps, et Mgr Maxi-
me Tessier a chanté la messe, as-
sisté de MM. les abbés Jean Des-
jardins et Félicien Raymond com-
me daicre et sous-diacre.

meaeelmn
dans la z6ne de Carentan. 8u sud.! Le ministre anglais de la Produc

D'autres colonnes américaines! tion, le capitaine Oliver Lyttelton,
ont depassé Montebourg, a 14 mll-! a déclaré aujourd’hui à la Cham-
les au sud-est de Cherbourg, etl bre de commerce des Etats-Unis,
d'autres enrore. tournant au sud.: que le prét-bail réciproque entre !
menacent La Haye-du-Puits. & 24' Londres et Washington, fut l'un
milles au sud de Cherbourg. l'des principaux facteurs qui rendi-

Plus de 1,000 soldats allemands rent possible la présente invasion
ont été capturés, hier. | du continent européen,

 

bres pont ler paroisses Seine] «
el St-Jean de Br euf, de Sudbury. (( d b .
Hamner, Chelmsford, Minnow-La-! ongres u all edu
ke et Blezard Valley. | —
La St-Jean-Baptiste s'occupera’ Le congrés annuel de I'Associa-

encore des terrains de jeux aujtlon du Barreau Canadien aura
Collège Sacré-Coeur et défrayera; lieu à l'hôtel Royal York, de To
les dépenses en autant que le ud- | ronto, le 30 et 31 août et le ler

(get le permettra. septembre,

 

; Françoise Mailloux, St-Jean; Rer-
, trand Marin, Ste-Anne-des-Monts;
; LouisNazaire Ménard, St-Tite-des-
: Caps; J.-Edouard Perron, Lyster

Montréal;
| M-Aurèle Chouinard, Pointe-à-la-
, Frégate, Paul Forest, Montréal,

+ me"

 |
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(Suite de la Îère page)

QUEBEC,le 20. (PC) — M. Ar-|
thur Tremblay, 60 ans, manufactu-

décédé à l'hôpital, ici, aujourd’hui,|
après une longue maladie. |

* kK *
KINGSTON, (Ontario) le 20. —

(PC) — Une explosion a été pro.
voquée, la nuit dernière dans le,
parc de la ville, près de la statue
de sir John a. Macdonald, par
une bombe faite au Canada, mais
n’a causé aucun dommage.

+ +* *
Du grand quartier général allié,

le 20 — tP.C.-Reuter) — Des bom-
bardiers alliés ont de nouveau pi-
lonné la côte hérissée de lance-
robots, en France, ce soir, et ont
rencontré une autre arme secrète
consistant en une boîte carrée qui,
lancée dans les airs, éclate et ré-
pand de longues lanières d’un mé-
tal argenté à l'aide desquelles l'en-
nemi tente très probablement de
paralyser les hélices d'avions. Mais
les pilotes rapportent que le nou-
vel engin ne produit pas grand
effet.

* +*
Avec les Canadiens, en France,

le 20 — (P.C.-Câble) — Les Al-
lemands sont toujours en posses-
sion des positions du périmètre
aux environs de Caen, mais on
croit, ici, que l’ennemi a évacué
la ville elle-même à cause du lourd
bombardement auquel elle a été
soumise depuis les deux derniè-
res semaines. La tête de plage re-
gorge de matériel pour la prochai-
ne offensive,

+ = *

NEW-YORK, le 20 — (P.A.) —
Les troupes allemandes prises, à
Cherbourg, par l’avance américai-
ne, ont été averties, aujourd'hui,
par la BBC, que leur position ne
leur laisse plus d'espoir et que la
meilleure chose à faire est de se
rendre. ’

* #* #*
WASHINGTON,le 20 — (P.A)

— On a annoncé, aujourd’hui, au
secrétariat de la Marine américai-
ne, la perte du sous-marin Gray- |

, back, que l'on croit avoir été cou-
lé dans des opérations contre les
Japonais dans l’ouest du Pacifi-
que.

+ + +
WASHINGTON, le 20 — (P.A)

— Le secrétaire du président, Ste-
phen Early, a déclaré aujourd'hui
que les Etats-Unis font usage d'un
nouvel avion contenant un ascen-
ceur, pour le transport des diffé-
rentes missions gouvernementales.

* * +
WASHINGTON, le 20. — (P.C)

— Piqué au vif par les critiques
; dont il fut la cible lors de la ré-
vélation du projet de la Canol,
pipeline qui lui coûta $134.000,- Les gagnants des bourses du mi-

.nistère d'éducation de Toronto
sont: Elsa Christiansen. Cobden;
Kathryn Leiterman, Lyndhurst;
Elizabeth Straton, Cobalt; Ross G.
Warner, Cochrane.
‘Bourse Lachapelle: André Tur

bide et Ruth Ménard, tous deux
de Montréal.

—_————ro—

S. E Mgr Pocock
sacré jeudi

_—
LONDON. Ont, le 20—(PC)—

Des dignitaires ecclésiastiques de
plusieurs parties du pays assiste-
ront 1ci jeudi prochain au sacre
de M. l'abbé Francis Pocock com-
évêque de Saskatoon. M. l'abbé Po-
cock est présentement professeur
de théologie au séminaire St-Pier-
reici.

Son Exc. Mgr Ildebrando Anto-
niutti, délégué apostolique du Ca-
nada et de Terre-Neuve, officiera
à la consécration et S. Exc. Mgr
J. T. Kidd, évêque de London,

, Ont, et S. Exc. Mgr R. H. Dignan.
évéque du Sault-Ste-Marie seront
les évêques co-consécrateurs.

 ——e

Rumeur sans

fondement
—_

 

“La rumeur qui veut, à Lauren-
i lian Terrace, que dans quelque
temps on demande à 70 jeunes fil-
les employées comme grade deux
au gouvernement d'évacuer l'hô-
tel est sans aucun fondement, a-t-
on appris aujourd'hui des autori-
tés. La direction n'a pas entendu
parler de l'affaire et ne songe mê-
me pas à cela. Cette mesure, ont-
elle dit, créerait un nouveau pro-
blème de logement. Quand une
jeune fille atteint le grade 3, on
lui demande de partir mais jus-
ect présent on n'a pas demandé

 

ceci aux jeunes filles employées
comme grade deux.

| Il y eut diner hier à l'hôtel pour
commémorer le premier anniver-
‘saire de Rideau Terrace.

| Les C.C.F.

célèbrent
—

La section d'Ottawa de la CCF
à organisé un grand “Banquet de
la victoire” pour célébrer l'élec-
tion triomphale du gouvernement
CCF en Saskatchewan. Le banquet
sera donné demain, et on y enten-
dra M. M. J. Coldwell, chef natio-
nal de la CCF, ainsi que MM. Da-
vid Lewis, secrétaire national, Wal-
ter B. Mann, candidat fédéral dans
Ottawa-sud, A. R. Mosher, prési-
dent du Congrès canadien du Tra-
vail, et J. Burton, député fédéral
de Humboldt (Saskatchewan).

<>

Clarence-Creek, Ont.
CLARENCE CREEK, (Ont.), le

20. — (D.N.C.) — Le Rév. Père
Jules Leguerrier, O.M.I, est en

    

sont départ pour les missions de
la Baie James.
M.Félix Beauchamp d'Ottawa,

visitait sa nièce, Mme Doris Beau-
champ et son neveu, M. Emerie
Beauchamp.
Le Rév. Père Leguerrier et sa

mère, Mme Mastaï Leguerrier, sont
revenus de Montréal et Valley-
field, visitant plusieurs parents. 
promenade dans sa famille, avant

000, dans le Nord-Ouest canadien,
| le gouvernement des Etats-Unis
| vient d’abandonner son projet de
la construction d'un oléoduc de

| 1,200 milles depuis les puits de
i ’Arabie saoudite jusqu'a la Médi-
; terranée.

* x +#
Ste-Anne-de-la - Pocatière, Qué,

le 20. — (P.C.) — La compagnie
Quebec Power a décidé d’étendre :

| son pouvoir électrique jusqu’à Ri-
vière-Bleue, Qué, a-ton annoncé
ici aujourd’hui,

+ + +#

LONDRES. le 20. (PC-Reuter)—
Karl Praegner, premier correspon-
dant militaire de l'agence alle-
‘mande DNB, a écrit, ce soir, que
‘16 divisions ennemies sont main-
tenant équilibrées en Afrique du

| Nord pour une attaque contre la
i cote sud de la France”,

* %* *
QUEBEC, le 20. (PC) — On a

‘annonce, ici, aujourd'hui, que les
élèves gradués de la Commission!
catholique de Québec se sont clas-
sés premiers parmi tous ceux gra-
idués de la Commission dans la
province, lors des derniers exa-
mens.

 

* % +

! Canada

M. Ralston adressela parole aux
représentants des trois armes

Adressant la parole à l'ouver-|

tawa, des représentants de l’ensei-
gnement de la Marine, de l'Ar-
mée et de l'Aviation canadiennes
et des Services éducatifs de la
Légion canadienne, le colonel,
l'honorable J.-L. Ralston, minis-
tre de la Défense nationale, a sou-

tion plus poussée pour le progrès
du Canada après la guerre. Il fé-
licita les trois services armés et
1a Légion canadienne pour les fa-
cilités d'éducation qu’ils mettent
à la disposition des hommes de
leurs services respectifs.

“J'aimerais que le peuple du
Canada voie l'assemblée que vous
avez réunie ici aujourd'hui, les
nombreux côtés des fonctions de
la Marine, de l'Armée et de
l'Aviation, afin qu’il se rende
compte que l’on fait un travail
éducatif des plus complets et des
plus sérieux”. dit-il.

“Il y a deux buts principaux à
atteindre: premièrement, votre
tâche consiste à faire des hommes
et des femmes de vos services de
meilleurs combattants et de meil-
leures combattantes; deuxiéme-
ment, vots ferez de votre mieux

afin que ces hommes et ces fem:
mes soient bien préparés pour
leurs luttes et leurs devoirs de
citoyens et de citoyennes, Les ra-
mifications de la mise à exécu-
tion de ces principes sont aussi
vastes que le Canada lui-même.
“La Légion canadienne en 1939

et en 1940 entreprit cette tâche
de Services éducatifs. Elle alla
de l'avant et nosa les fondements
du Service éducatif te! qu'il est
aujourd'hui. Je désire rendre
hommage à la Légion et à tous
ceux qui ont participé avec elle
à la fondation de ce service édu-
catif ainsi c’à l'aide précieuse
qu’il nous ont donnée.

“Il existe nulle part ailleurs au
une société qui essaie

 

ligné l'importance d'une instruc-!

“Il règne entre les trois servi

rier de chaussures de Québec, est : ture d'une assemblée, tenue à Ot-, ces de la Légion la plus grande
coordination. Bien souvent, nous
trouvons que des services et ces
ministères travaillent isolément
En ce qui concerne les trois ser-
vices et en ce qui concerne les
Services éducatifs de la Légion, la
tendance est de voir à ce qu'ils
se complètent et s'appuient les
uns sur les autres, afin qu'il n'y
ait pas de vide.

“En ce qui a trait à l'éducation
des adultes, vous enseignez les
devoirs et les droits de citoyen.
neté, notre place dans la gverre,
vous faites connaître nos alliés,
et vous tentez également d’ajou-
ter à la vie des individus les prin-
cipes de sécurité, l'instruction
qu'ils peuvent avoir et les rendre
aptes à des tâches spéciales dans
les services armés.

“Vous avez commencé le tra-
; vail d'une école publique dans
presque chacune des unités, et
l'aide de la Lézion dans ce do
maine est particulièrement pré-
cieuse.

“Quand les hommes et les fem-
mes reviendront — quand viendra
le temps des changements d'occu-
pation, alors qu'ils et qu’elles ve-
vront prendre place dans un autre
champ d'action — votre travail
portera des fruits abondants. Je
sais que ces hommes pensent du-
rant leurs heures de loisir au mo-
ment où ils reviendront à la vie
civile et je suis sûr que nous pou-
vons les aider. Ces hommes ne
demandent pas seulement de
l'aide. Si nous envisageons le pro-
blème de cette façon, nous nous
trompons. Nous tentons actuelle-
ment de bâtir le Canada pour ‘es
30 ou 40 années à venir, Ces hom-
mes seront dans les affaires. exer-
ceront des professions, feront par-
tie du gouvernement et seront
l’armature de la nation. Vous

 
d’appliquer les principes de l'edu-
cation des adultes dans tout le
pays comme vous le faites, À pro-
pos de la Léginn, c'est un plaisir
de savoir que plusieurs des cours
ont été acceptés par toutes les
provinces.

avez entre les mains une grande
tâche, et je suis venu vous dire
tout simplement que vous pouvez
compter sur l'aide et la coonéra-
tion la plus grande que le minis.
tère de la Défense nationale puis-

| se vous donner.”
 
 

Les résolutions du

congrès provincial
des CCFde Québec
MONTREAL, le 20 — Le 2ème

congrès provincial des C.C.F. du
Quebec s’est tenu ‘ dimanche à
l’hôtel Windsor. Les délégués y
ont élus leurs officiers pour l'an-
née et ont adopté plusieurs réso-
lutions soumises au congrès, avec
certaines modifications de détail
qui seront fixées par le comité
exécutif de la C.CF.
Les résolutions sur lesquelles on

s'est entendu sont les suivantes:
1—La création d'une commis-

sion provinciale ayant une juri-
diction exclusive de production et
de distribution (vente) de certai-
nes choses essentielles, telles que
le charbon, la gazoline, les texti-
les., le tabac, l'aluminium. le su-
cre, etc. En somme, c'est la main-
mise sur les monopoles qui exploi-
tent la population;

2—L'étatisation des brasseries
et distilleries, sous une régie pro-
vinciale:
3—L'encouragement et l'assis-

tance aux coopératives de produc-
tion et de consommation, caisses
populaires, coopératives de pêche-
ries, d'habitations, sociétés mu-
tuelles d'assurance, etc.
4—L'encouragement à la pro-

priété privée des fermes, avec un
programme étendu pourvoyant au 

MONTREAL, le 20. (PC) — Les
délégués à la convention annuelle
des optométristes et des opticiens
de la province de Québec. ont ac-

drainage des terres sur une gran-
de échelle, pour augmenter leur
productivité, l'encouragement aux
coopératives de production et de cepté unanimement, aujourd'hui,

de fermer la présente école d'op-
tométrie du gouvernement québe-!
cois, ici, et de coopérer, dans le
futur, avec l'Université de Mont-
réal,
a

* +* +

Les membres CCF du Comité
des banques des Communes, ont
appuyé pour la premiére fois, au-
jourd'hui, une proposition d'éten-
dre les chartes de banques pour
seulement deux ans au lieu de 10.

#* HF +

QUEBEC, le 20. (PC) — Da-
mase Potvin, doyen de la Tribune
des journalistes, à la législature
et correspondant à Québec pour le
journal La Presse, de Montréal, a
été nommé publiciste et archivis-
te du département de I'Insruction
publique,

EE IE

NEW-YORK, le 20. — (P.A)
— Les troupes de la 9e division
américaine ont emporté Saint-
Martin-le-Grand, à quatre milles
du grand port de Cherbourg,
d'après une émission de la BBC,
captée par la NBC, aujourd'hui.

es

St-Pascal-Baylon (Ont.)
ST-PASCAL BAYLON, (Ont.),

le 20, — (D.N.C.) — M. et Mme
Adrien Thibodeault font part à
leurs parents et amis de la nais-
sance d'un fils, baptisé sous les
prénoms de Joseph - Lilian - Roch.
Parrain et marraine, M. et Mme
Emile Thibodeault, oncle et tante
de l'enfant; porteuse, Mlle Hen-
riette Thibodeault, soeur de l'en- |
fant.

Jeudi, le 18 juin, M. le curé A.
Séguin bénissait le mariage de
Mile Jeannette Paquette & M. Gus-
tave Martin. de Wendover.
Mme Algège Lalonde est reve.

nue dans sa famille après avoir
subi une opération, à l'hôpital
Général.
Le caporal Albert Graveile, sta-

tionné dans la Gaspésie, à rendu
visite à sa femme. et à la famille
Olivier Brunet.
M. et Mme Elie Lanouêtte, d'Ot-

tawa, rendaient visite à des pa-
rents, dimanche.

| Mille Rachelle Garreau, du Cou-
: vent Lefaivre, passe zes vacances

 

 

et instruments aratoires, l'exten-
“sion du crédit agricoles et la dimi-
nution de son taux d'intérêt, l’é
lectricité à bon marché accessible
à tous les cultivateurs, la classifi-
cation scientifique du sol.
5—La garantie des droits fonda-

mentaux de la classe ouvrière, la
reconnaissance concrète du droit
au travail, à la stabilité économi-
que et à la sécurité sociale des ou-
vriers.

6—L’instruction gratuite obliga-
toire jusqu’à l’âge de 16 ans, la
gratuité et l’uniformité des ma.
nuels scolaires, la reconnaissance
de la juridiction provinciale en
matière d'éducation, prise à char-
ge par la province de 50 pour cent
du coût de l'éducation: program-
me éducatif pour les adultes.
7-—Développement rationnel des

terres arables dans les régions de
colonisation, transfert au domaine
de la Couronne des limites à bois
propres à la culture, relevé scien-
tifique des régions propices à la
colonisation. aménagement des co-
lonies, utilisation d'équipement
moderne pour défricher les ter-
res, encouragement aux magasins
coopératifs, aux caisses populaires,
aux coopératives forestières.
8—Expansion du système actuel

des unités sanitaires, abolition des
taudis et construction de loge-
ments salubres, aménagement de
parcs publics, terrains de jeux, ci-
tés-jardins, elc., programme Ta-
tionnel d'alimentation adéquate,
lutte contre la tuberculose, la mor-
talité infantile, la syphilie: déve-
loppement du service social, assis-
tance aux communautés et autres
institutions, de façon à donner à
la population rurale autant qu'à
la population urbaise, et à don-
ner des services de santé gratuits
aux nécessiteux.
9Programme complet de sécu-

rité sociale avec l'assurance-vieil-
lesse remplaçant les pensions de
vieillesse, à l'âge de 60 ans.

10—Développement intensif et
prévoyant de toutes nos ressour-
ces naturelles, soit par étatisation,
soit par coopération.

D'autres résolutions ont été sou-
mises aux délégués, mais la dis
cussion en a été laissée au comité
exécutif. Parmi ces résolutions
que les congressistes n'ont pas eu
la temps d'étudier, signalons les
suivantes:

Création d'un conseil économi- parmi ses parents,

1

que provincial qui proposera des|

distribution des engrais chimiques |

=

directives pour développer d'une
facon intensive et rationnelle nos
ressources naturelles et nos indus-
tries, afin de satisfaire les besoirs
de notre population et hausser le
niveau de vie du peuple, ce con.
seil étant assisté d'une équipe de
techniciens;

Amélioration du sort des ‘“col-
lets blancs” avec vacances payées,
heures de travail raisonnables,
augmentation des salaires, sécuri-
té sociale.

Abolition de la taxe de vente,
réduction de l'impôt foncier sur la
petite propriété. juste part à la
province de la taxe sur les pro-
fits et de l'impôt sur le revenu;
réforme générale du système de
taxation.

Aides aux pêcheurs et encoura-
gement de leurs coopératives.

 

Mattice(Ont.)
MATTICE, (Ont), le 20. —(D.

N.C)— Le 29 mai, Joseph-L#o-
nard-Benjamin. enfant de M. et

| Mme Arthur Nadeau. (Rose-Anna
Nolet). Parrain et marraine, Da-
niel et Elianne Nadeau, frère et
soeur de le’nfant.
Le 30 mai, Joseph- jules, enfant

de M. et Mme Léopold Vaillan-
court (Rose-Aimée Carrier). Par.
rain et marraine: M. et Mme Tho-
mas , Carrier, oncle et tante de
l'enfant.

Le 4 juin, Joseph-Wilfrid-Eml-
le. enfant adoptif de M .et Mmes
Adélard Lacasse (Marie-Ange La-
chance). Parrain et marraine, M.
et Mme Wilfrid Lacasse,
Séputures
Le 10 mai M et Mme Henri

Louis Trépanier avait la douleur
de perdre leur bébé naissant, bap-
tisé sous le nom de René,
Le 10 juin, avaient lieu les fu-

nérailles de M. Lionel Gilbert,
époux de Yvonne Goulet, décéde
accidentellement à Kapuskasing.
Il laisse pour pleurer sa perte, ou-
tre son épouse, un fils, son père
et sa mère et plusieurs frères et
soeurs. Aux familles éprouvées,
nos sincères condoléances,
Va-et-vient
M. et Mme Gérard Jacques. du

camp d'Arivida, visitaient leurs
parents, dernièrement.
M. Réginald Nadeau, soldat, en

visite chez sa mère, Mme Rosaire
Nadeau.

M. Ravmond Gilbert, soldat, i
site son épouse et ses enfants ain-
si que ses parents et amis.
Le soldat Roland Chabot en vi-

site chez sa mère, Mme Veuve
Amédée Chabot.
M. Placide Poulin. en visite dans

dans la province de Québec chez
ses nombreux parents et amis.
Mme Placide Poulin est revenue

demeurer dans sa famille, apres
une absance de quelques mois,
chez des parents dans la Beauce

|P.Q.
meetin

High-Falls, Qué.
HIGH-FALLS, «Qué. - MM. Murphy

et Hayes, de Buckingham, étaient de
passage à High-Fall, vendredi dernier,
M. Mahoney les conduisalt.

Mile Hermentine Faubait s fait un
voyage d'affaires à Hull, au début de ‘a
semaine.

M. et Mme Neveu, de Hull, sont re
tournés à leur travail, après avoir passé
une semaine A: camp de M. Jos. Faubert.
M. et Mme R. Paris, de Hull, étalent

parmi nous, en fin de semaine.
M. et Mme ©. Cyr et leurs trois ene

tants, de White Deer, ont rendu visite
à M. .et Mme Jos. Faubert, dimanche
dernier. Lo

M. et Mme E. Paysler faisaient un
voyage d'affaires A Ottawa, cette semaine,
Mme G. Ouellette, st Mlle B. Rochefort,

d'Ottawa, accompagnées de M. Alfred Fau-

bert, de Hull, prenaient le souper chez
M. et Mme Albert Faubert, mardi dernier.

Mlle Sudbury
—pr

SUDBURY, (Ont.), le 20. — (D.
N.C.) — M.-L. Ruel, jeune cana-
dienne française de Sudbury, a été
choisic “Mlle Sudbury” pour l'an-
née 1944-48, lors d’un concours de
beauté tenu à Sudbury par le club
Rotary, jeudi dernier. À

a,
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Le problème des écoles séparées

La solution du problème des écoles

séparées s’impose à l'attention du gou-

vernement ontarien, comme elle s'est

imposée à celle de ces prédécesseurs,

Ce problème existe, et ses données

sont connues: les écoles séparées, qui

forment une branche du système des

écoles publiques d’Ontario, et qui, par

conséquent, sont reconnues par la loi

et censées être mises sur le même pied

que les écoles p ubliques, sont dans de

grandes difficultés financières, parce

que la loi d'évaluation, désuète et

inopérante, les prive des revenus né-

cessaires à l’accomplissement de leur

mission.

La loi de 1886 reconnait en princi-
pe que les catholiques ont le droit de
regarder leurs placements dans les

compagnies par action comme une pro-

priété catholique, mais elle ne rend pas
obligatoire la répartition des taxes sco-

laires versées par les compagnies. De

plus, elle oblige les compagnies à cer-

tifier les croyances religieuses de leurs
actionnaires, ce qui, dans le cas des
grandes entreprises industrielles mo-

dernes, est une impossibilité.

Cette loi n'a jamais été modifiée,
malgré les demandes incessantes des
contribuables catholiques. C'est ce qui
explique que les écoles séparées sont
privées d'une partie importante des

taxes scolaires, celles des compagnies à

fonds social et des entreprises d'utilité

publique, qui devraient être, comme

la loi de Québec l'ordonne, réparties

entre les écoles publiques et les écoles

séparées, au prorata de la population

scolaire.
M. Hepburn a essayé de remédier

par une nouvelle législation aux lacu-

nes de la loi d'évaluation de 1886 et
aux injustices qu’elles engendrent. Mais

cette législation, qui s’est d'ailleurs a-
vérée insuffisante, a été abrogé et. de-

puis, il n'a pas été donné suite légale-

ment aux revendications catholiques.
Il suffirait pour améliorer la situa-

vérée insuffisante, a été abrogée et, de-
valuation ontarienne soit calquée sur

le modèle de la législation en vigueur

dans la province de Québec, où les ta-

xes scolaires perçues par les corpora-

tions et les compagnies d'utilité pu-

blique sont distribuées entre les écoles
catholiques et protestantes au prora-
ta de la population scolaire.

Ce mode d'opérer, qui est juste et

qui a fait ses preuves, permettrait à
nos écoles séparées de surmonter leurs

difficultés financières. Ainsi, à Otta-
wa, l'évaluation des compagnies anony-

mes et des entreprises d'utilité publi-
que s’élève à $46,000,000 envigon.

De cette évaluation, $1.700,000 seu-
lement sont regardés, aux yeux de la

loi provinciale, comme propriété catho-
lique et imposables au bénéfice des
écoles séparées, alors qu'en réalité les

catholiques forment 493 pour cent de
la population de la capitale et que les
élèves des écoles séparées (10,480) sont
plus nombreux que ceux des écoles pu-
bliques (8,712). Le reste, soit plus de

$44,000,000 est imposable au profit des
écoles publiques.

Supposons que cette évaluation soit
également partagée entre les écoles sé-
parées et les écoles publiques. Qu'en
résulterait-il? L’évaluation dont les
écoles séparées tirent leurs revenus, et

qui est actuellement de $28,000,000. se-

rait portée à $49,000,000. Celle des
écoles publiques serait ramenée de
$136,000,000 à $113,000,000.

La commission des écoles séparées
verrait ses revenus presque doublés:

celle des écoles publiques perdrait une
partie des siens, mais ils dépasseraient
encore du double ceux des écoles sépa-

rées, qui ont les mêmes responsabilités
qu’elle et où les élèves sont plus nom-
breux.

Le taux de la taxe des écoles sépa-
rées pourrait être diminué et celui des
écoles publiques être légèrement rele-
vé, sans que, pour cela, l'un et l'autre

se rejoignent. Il restera toujours un
écart entre ces deux taux, tant que leg
revenus scolaires proviendront exclusi-

vement de la taxation de la propriété
immobilière, parce que, en général, les
contribuables des écoles séparées sont
moins riches que les autres et que leurs
familles sont plus nombreuses.

Le problème financier des écoles
séparées est un problème d'évaluation
et de taxation. Il ne peut être réglé
sans qu'il y ait des réformes et des rajus-
tements. Il faudra reconnaître tous les
droits de la minorité catholique et res-

 

tituer l'argent détourné. C'est pour-

quoi, sans doute, et les préjugés aidant,
sa solution tarde tant à venir.

Charles GAUTIER

 

La désiniégration des
anciens partis

Le résultat des récentes élections
provinciales tenues en Saskatchewan
invite à examiner de nouveau la situa-
tion des partis politiques depuis les

dernières élections générales fédérales

de 1940.

Ce qui frappe d’abord, c’est la dé-
sintégration des anciens partis politi-

ques. Elle était commencée depuis des
années, mais la guerre l’accentua.

Au Canada français, de nouveaux
partis ou de nouveaux groupes ont vu
le jour. Les conservateurs, les pre-

miers, souffrirent de scission dans leurs
rangs. Dès 1941, M. J.-S. Roy, l’unique
député québecois qui siégeait alors avec

l'opposition conservatrice, se sépara de
son parti. Depuis, M. Frédéric Dorion,
élu député de Charlevoix-Saguenay,

siège à la Chambre des communes sous

la même étiquette que M. Roy. Ce

qu'on appelle le groupe Roy-Dorion au
parlement canadien représente main-

tenant un grand nombre d'anciens

conservateurs québecois qui ont égale-

ment rompu avec leur parti.
L'année suivante, c’était au tour du

parti libéral à s’effriter. Le plébiscite
tenu par le gouvernement canadien en

1942 donnait naissance à deux nou-
veaux groupes politiques. M. Liguori

Lacombe, député de Laval-Deux-Mon-
tagnes, quittait les libéraux pour fon-

der le Parti canadien, et M. Maxime
Raymond, député de Beauharnois-La-

prairie, sortait avec quelques autres du
parti libéral pour lancer le Bloc popu-

laire canadien. Le Parti canadien
compte à peine son chef au parlement

canadien et il n’a fait aucun travail
d'organisation; le Bloc populaire cana-
dien, au contraire, a maintenant cinq
députés à la Chambre des communes

et il a mis sur pied une double organi-

sation sur le terrain tant fédéral que
provincial. Dans l’élection complémen-
taire de Stanstead où il se mesurait
pour la première fois contre le gouver-

nement, il remportait la victoire. tandis

que, dans l'élection complémentaire de

Montréal-Cartier, il s’en est fallu de
peu qu’il gagnât également.

On ne saurait également passer

sous silence le groupe Cardin. Le dé-

puté de Richelieu, ancien ministre des

Travaux publies dans le cabinet King,
s’en est retiré en 1942, parce qu'il ne
s’entendait point avec le premier mi-

nistre sur l'amendement à la loi de mo-
bilisation proposé et voté cette année-

là. Sans sortir de son parti. M. Cardin,
cependant, a depuis voté à plusieurs

reprises contre certains points de la

politique de guerre du gouvernement.

Quelques députés libéraux l'ont suivi. Il

y a encore, parmi ie parti libéral, ceux

que l’on a surnommés les dissidents et
qui ne se sont pas rangés du côté du

Bloc populaire canadien.
Que vont faire le groupe de M. Car-

din et celui de MM. Roy et Dorion aux

prochaines élections fédérales? Il

court maintes rumeurs à leur sujet. On
prétend. en certains milieux, que l’un

ou l'autre présenterait un certain nom-

bre de députés indépendants. Mais,
au vrai, personne ne sait ce qu’ils fe-

ront.

Quelle que soit leur attitude, une

chose certaine, c ‘est que le Bloc popu-

laire canadien présentera des candidats

dans toutes les circonscriptions de la
province de Québec aux prochaines

élections, fédérales et provinciales. Il
tentera de vaincre M. King sur le ter-

rain fédéral et M. Godbout sur le ter-

rain provincial. Jusqu'à quel point,
commande-t-il 'appui du public? C'est
une question plus difficile à trancher.

Ce qui ne fait pas de doute, c'est que
dans la province de Québec il existe,

en ce moment, un fort courant d'opi-

nion contre le gouvernement fédéral et

contre le gouvernement provincial. Des

électeurs qui avaient appuyé M. King

en 1940 et M. Godbout en 1939, un grand
nombre sont mécontents d'Ottawa et
de Québec.

Il faut être aveugle pour ne pas se

rendre compte que le château-fort libé-

ral du Québec est sérieusement menacé

au fédéral par le Bloc populaire cana-

dien. le groupe Cardin et les indépen-
dants, et au provincial, par le Bloc

populaire et par l'Union nationale,

Quant aux conservateurs fédéraux, de-
puis qu’ils se sont donné un nouveau

nom, un nouveau programme et un
nouveau chef, ils n'ont pas relevé leur
parti de la déchéance dans laquelle il
est tombé définitivement depuis 1935.

Nous verrons demain que la désinté-
gration des anciens partis n'a pas “té
moins importante au Canada anglais

qu'au Canada français, depuis les der-
nières élections générales fédérales de
1940.

Camille L’HEUREUX.

AU JOUR LE JOUR
Les conservateurs progressistes n'a-

bandonnent pas l'espoir de voir tous les
conscrits prendre le chemin d'outre-mer.

x x x
Le nombre de divorces au Canada,

pour l'année 1942, a augmenté de 25
p. 100 selon les rapports des statisti-

ques fédérales. Au cours de cette
année, 3,089 divorces ont été accordés:
ce qui représente une augmentation de
628 sur l'année précédente. Voilà un
progrès à rebours dont on pourrait se

passer.

x x x
Churchill prédit la victoire en Eu-

rope dès les mois d'été. Si cette pré-
diction se réalisait, tout le monde en
serait heureux. Mais le peuple ne voit
guère comment l'Allemagne puisse être
définitivement bactue d'ici deux mois

et demi.

ARGUS.
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PROPOS DE VACANCES

Terrains de jeux ef camps d'élé
pour les jeunes

Les terrains de jeu et les camps
d’été pour enfants s'ajoutent d'année
en année. Cette multiplication fait l’af-
faire des parents comme des enfants.

Elle enléve de grandes inquiétudes aur
éducateurs, qui savent que les loisirs de

vacances non dirigés entrainent avec
eux de très graves inconvénients. Quant
aux directeurs d’âmes, nul ne mesure
comme eux les périls de toutes sortes où
s’abandonnent la plupart des petits
êtres chers, quand se ferment les por-

tes de l’école. Avec la création de camps
et de terrains de jeu, création qui tou-
tefois ne répond pas adéquatement aux

nécessités de l’heure, quelque apaise-
ment est possible .. . Merci donc et
voeux de succès a tous les promoteurs
d'oeuvres de jeunesse.

Veille de la fête nationale, 11 n’est
pas hors de propos de formuler le voeu
suivant: C’est que nos enfants samu-
sent en français et en des milieux fran-

cais. La langue des jeur, comme celle

de la vie quotidienne, c’est celle de la
famille: pourquoi, à propos d'amuse-

ments, renoncer à son visage français?
Les récréations se prendront avec des
compairiotes comme cela se fait pour

les Canadiens d’autre langue, et qui ont

assez de fierté pour demeurer maîtres

chez eux et valets nulle part. C’est
d'ailleurs l’un des buts de la Commis-

sion sportive de l'Association S.-J. Bap-

tiste, de garder les nôtres chez nous.

Ces sortes d’oeuvres demeurent édu-
cationnelles. On ne peut vivre avec les

enfants et les laisser vivre, comme s’ils
avaient le droit, pendant les vacances,

de perdre les bonnes habitudes prises à
l’école. Bienséances et bon langage res-
tent des sciences à cultiver treize mois
par année. Il semble même que vu que
les présences sur les terrains de jeu

sont moins nombreuses qu’à l’école, ce
travail du maintien des plus souhaita-

bles habitudes devient relativement fa-
cile. Comme moyen de succès — et
croyez-en des hommes d’expérience:

l'affiche au tableau des petits patriotes
qui se distinguent par les bonnes ma-
niéres et le bon langage.

 

Les terrains de jeu passent comme

réservés aux grandes villes. Aussi, n’en

compte-t-on presque jamais dans les
localités moins populeuses. Cette façon
de penser a pour effet de laisser à euxr-

mêmes des milliers et des milliers de

gaillards qui ont besoin — et ils le sa-

vent — qui ont besoin de surveillance
et de direction. Les petites villes com-
me les grandes n'ont pas le droit de se
soustraire à leurs responsabilitäs. Sur-

tout à une époque où la délinquence ju-

vénile atteint un marimum angoissant.

Et, ce n'est pas seulement aux pré-
tres et aux religieux à faire le travail

d'organisation et de surveillance. Pré-

tres et religieux ont droit, eur aussi, à
des vacances, dont une bonne partie est,

de règle, consacrée à des études et à des
retraites. Pour les personnes d’Eglise,
qui le peuvent, la tâche est parfois pres-

que au-dessus des forces humaines. Je

pourrais apporter des faits qui démon-

treraient qu’il faut bien autre chose

qu’une bonne santé, de l'argent, de l’au-

dace el de la persévérance, pour mener

convenablement une colonie de vacan-

ces ou un terrain de jeu. Le vrai succès

vient d'en haut, et il se prend en haut.

Quant à la besogne matérielle, elle est
souvent écrasante. Aussi, les aumôniers

seraient-ils heureur de recevoir le con-

cours de laïques. Déjà les membres de

la J.O.C. ou de la J.E.C. y donnent de
leurs personnes, ce qui ne signifie pas

que les adultes n'ont pas le droit de leur

venir en aide. }l nous semble même
avoir lu queique part une invitation aur

ligues du Sacré Coeur de s'intéresser, de

toute manière, à la création, au main-

tien et au développement des oeuvres
de jeunesse, pendant les mois de repos

comme pendant les mois d'étude.

Enfin, les parents doivent éviter une

Jaute assez commune, et dont leurs pro-

pres souffrent plus qu’ils ne  suvent le

dire: remettre leurs bambins et bam-
bines à de paternels et désintéressés
gardiens, comme s'il s'agissait de s’en
débarrasser. Cela se voit dans un mon-

de qui prétend avoir tout inventé ou
tout vu.

BAYARD

EPHEMERIDESDU“DROIT”
IL Y A VINGT ANS

LE 20 JUIN 1924

Les employés des postes de Montréal, de

Toronto et de plusieurs autres villes retour-

nent au travail après avoir déclaré une grève
qui a duré quelques heures.

Mgr Curotte, éminent philosophe et théo-

logien, consulteur dans les Sacrées Congréga-

tions des Sacrements et du Concile, est élevé

par S. S. Pie XI à la dignité de chanoine

titulaire de la basilique St-Jean-Latran. C'est

la première fois que pareil honneur est dé-

cerné à un membre du clergé canadien.
M. Louis Gillet, critique d'art, répond à

l'enquête du “Droit”: “Parmi tous les Français

qui ont eu le bonheur d'aller au Canada, il

n’y a qu'un sentiment — sentiment de res-

pect, d'amour. d'admiration, de légitime fierté,

et aussi de regret, pour ce que vous appelez

le “miracle canadien”. Nous retrouvons chez

vous, nous autres catholiques de France, tou-

tes les Qualités qui nous font chérir notre
patrie . . . Vous devez cela sans doute beau-

coup aux mérites du sang que vous avez con-

servé pur, mais aussi, il faut le dire, on ne

le dira jamais trop, au clergé admirable qui

a conduit vos destinées. Vous avez justifié

toutes les promesses que Fénelon faisait de
la Nouvelle-France dans son sermon sur les

missions. Et je suis convaineu que cela n’est
qu’un commencement.”

 

Le peuple aime ceux qui l'amusent et par-

donne à ceux qui le font rire — Guy de Mau-

passant.

 

 

mo rer

 

 

En feuilletant
les Journaux  
 

L'EVENEMENT JOURNAL. —

Les compagnies d'assurance qui

sont, de temps à autre, l’objet de

critiques acerbes aux Communes,

ont permis aux Canadiens d'ins-

taurer un régime économique qui

les assure con-

Part tre les risques
prépon- et les incertitu-
— des Mde l'avenir,

dérante L’assurance con-

tinue de jouir

d'une prédilection qui n’a d’égale

que l'élément de sécurité qui jus-

tifie son existence; elle connait

depuis la guerre une vogue excep-

tionnelle que son Caractère de

permanence n’a fait qu'intensifier
davantage. Des millions de Cana-

diens payent des millions en pri-

mes d'assurances mais, en retour,

les compagnies versent plus d’un

demi-million par jour, en bénéfi-

ces, à leurs assurés et à leurs dé-

pendants; elles contribuent ainsi

à la récupération économique du

pays dans une large mesure. car

elles ont maintenu ce flot continu

de capitaux, à la même allure de-

puis une décade. En outre, elles

ont enseigné les bienfaits de

l'épargne à notre peuple; pour

quelques sous par jour, le citoyen,

l’homme du peuple comme le ca-

pitaliste cossu, a compris qu'il

pouvait assurer ses vieux jours el

mettre sa famille et les siens à

l'abri de tous les revers; ses ver-

sements réguliers lui valent la

meilleure économie. Tels sont les

excellents états de service que les

compagnies d'assurances rendent

au peuple canadien.

* * +*

L'INFORMATION. — TN est
toujours surprenant dans un mon-

de taxé comme celui que nous

connaissons depuis quelques an-

nées, dans un monde où le génie

de l'homme ne s’exerce qu’à trou-

ver des moyens

Les et des disposi-

valeurs tifs de plus en
_— plus efficaces
spirituelles pour tuer son

semblable, que

les valeurs spirituelles aient gar-

de une certaine emprise.

On aurait bien pu, par exem-

pie. d’un côté comme de l'autre

de la barricade, faire à Rome ce

qui a été fait, hélas, dans d'autres

cités, Certes nous voulons bien

croire que l'ennemi a été forcé de

quitter cette ville très rapidement

pour éviter l'encerclement qui le

menaçait. On sait tout de même,

pour l'avoir appris depuis le dé-

but du conflit, que l'Allemand

d'ordinaire ne quitte pas une

place sans coup férir et qu'il ne

laisse ordinairement pas grand

chose d’utile à ceux qui le pour-

suivent. Cette fois-ci, tout de mé-

me, — pour ne pas avoir à porter

dans l'histoire l'opprobre d'avoir

détruit le siège de la chrétienté

— il a consenti à prêter une

oreille favorable a l'appel du

pape.

On a eu, au début de la présen-

te semaine, d'autres témoignages

de cette force des valeurs spiri-

tuelles, Mardi, les troupes des na-

tions alliées entreprenaient ce qui

sera, croit-on. la dernière phase

du terrible conflit qui dure depuis

cinq ans. Cette entreprise, il va

de soi, n'est pas sans risques de

toute nature et on sait fort bien

que le sort des nations alliées se

jouera là au cours des prochains

mois. Les chefs des pays ont pris

toutes les mesures voulues pour

arriver au succès mais ils savent

fort bien que sans l'intervention

divine ils ne pourront réussir. Le

roi d’Angleterre et a sa suite le

président des Etats-Unis, dans des

gestes qui les honorent, ont de-

mandé publiquement à Dieu de

protéger leurs armées.

D'autre part, dans les usines de

guerre et autres on n'a pas craint

de s'agenouiller pour demander la

protection du Ciel. Des prières

publiques spéciales ont été faites

aussi dans toutes les églises de

nos pays chrétiens dimanche der-

nier.

Tout n'est pas perdu quand il

reste de la spiritualité dans l’âme

des individus.
* % +*

LA TRIBUNE. — Une multi-

tude de jeunes étudiants et étu-

diantes, des milliers d'écoliers et

d'écolières quittent, ces jours-ci,

nos maisons d'enseignement pour

entrer en vacances. Puisse ce

temps de repos

temps leur être aussi

des fructueux =qu'a-

— gréable!
vacances Pour plusieurs

d'entre eux. les

plus âgés, les dix derniers mois

écoulés ont été particulièrement

ardus, car il a fallu non seulement

accorder du temps à l'étude des

matières collégiales, mais encore

des heures et des heures à des

exercices militaires, à l’assimila-

tion de manuels autres que ceux

compris au programme ordinaire

de la vie scolaire. C'est dire que

notre jeunesse étudiante a besoin

de repos et de détente, d’un bien-

faisant dérivatif à l'étude.

Elle le trouvera. ce dérivatif,

dans les charmantes promenades

à la campagne, dans la lecture et.

probablement aussi, dans l'accom-

plissement de certains travaux

manuels moins rémunérateurs

que bienfaisants, Une grande va-

riété de ces petits travaux ma-

nueis s'offre actuellement a nos

jeunes gens et jeunes filles, et

nous savons que beaucoup se pro-

posent de faire de ce temps pre

cieux des vacances une part aux

jeux et aux saines distractions,

certes, mais aussi une part au tra-

vail proprement dit.

* * +
LE SOLEIL. — Les distribu-

tions de prix font des heureux

dans nos maisons d'enseignement:

les plus méritants des élèves se

réjouissent de leurs succès, leurs

parents et leurs amis les entou-

rent de joie, leurs professeurs les

félicitent de leurs lauriers. L'ave-

nir s'ouvre radieux devant eux:

que feront-ils dans la vie? Les

premiers de clas-

Les se ne sont pas

heureux toujours de ceux

— qui s'en tirent le

du jour mieux: il y a les
autres dont le

travail fut plus laborieux et les

notes moins brillantes qui les de-

passent et qui font leur chemin

plus rapidement parce qu'ils ont

appris à lutter, à peiner. à patien-

ter: pour ceux-là les combats de

la vie ne les ont point pris au dé-

pourvu. Les chefs, les meneurs

d'hommes, les génies ne sont

point ceux que l'on pense lors-

qu'ils sont sur les bancs de l'école.

Rappelons que Henry Ford était

considéré comme un cancre par

ses professeurs; Thomas Edison,

l'inventeur. Wellington. le vain-

queur de Waterloo, sir Walter

Scott, le romancier. Gustave Flau-

bert, Goldsmith el que d'autres

qui ont illustré les lettres et les

sciences, n'étaient que des cer-

veaux nuls. au dire de leurs pro-

fesseurs, à l'âge où ils fréquen-

tarent la classe. Il ne faut donc

jurer de rien: l'élève le plus insi-

gnifiant peut un jour se révéler

un génie, tout comme le soldat de

Napoléon cachait un bâton de ma-

réchal dans sa giberne.

 

 

Ceux qui firent notre pays

Biographies canadiennes
LE BARON DE LA HONTAN

(1665-1715)

Louis-Armand de Lom d'Arce, baron de La Hontan, naquit, le 9

juin 1666, d'Isaac et de son épouse en secondes’ nuves, Françoise le

Tascheux de Couttes.

aux gardes-marines afin d’obtenir

cette qualité qu’il vint au Canada

que le gouverneur La Barre y amenait.

La Hontan hiverna chez un habitant de la côte de Beaupre.

temps, il visita l'Ile d'Orléans, Québec et ses environs.

D’abord entré dans l’armée, il passa bientôt

plutôt de l’avancement. C’est en

en 1863 avec les trois compagnies

Arrivé au début de l'autornne,

Au prin-

Au début de

l'été, il se rend à Montréal et y passe l’hiver suivant. Au printemps. il

se rend à Chambly puis à Boucherville où il demeure deux ans. Obligé

de passer en France pour y régler des affaires personnelles, il est gardé

au pays par le marquis de Denonville qui lui confie plusieurs missions

dans les postes éloignés.

exagéré.
de la famille étaient menacés de saisie,

Il n'y manifesta ni grande habileté ni zèle

En 1690, La Hontan voulut retourner en France où les biens

Frontenac voulut lui confier

une mission pacificatrice chez les Iroquois mais il refusa obstinément.

Après l'échec honteuxd e Phipps,

France pour annoncer l'heureuse nouvelle au Roi.

le gouverneur envoya l'officier en

Après un séjour

de quelques mois en Europe il revient au pays, participe à des com-

bats au large de Plaisance (Terreneuve) et obtient le poste de lieu-

tenant de Roi à cette colonie.

prisa pas du tout sa présence.

cabale acharnée, qui pouvait le conduire à la Bastille.

décision de fuir la Nouvelle-France.

Mais le gouverneur de l’endroit ne

Il s’ensuivit une lutte sourde, une

Aussi prit-il la

Il arriva au Portugal, le 31 jan-

vier 1694, et commença une existence d'exilé, visitant tour à tour la

Hollande, l'Allemagne, l'Espagne, le Danemark et attendant le décès

du ministre Pontchartrain, qui entretenait à son égard une haine

tenace. Il ne put jamais rentrer en France et mourut en 1715, loin de

son pays. I! écrivit plusieurs récits de son voyages au Canada où il

glissa beaucoup de calomnies contre l'administration civile et surtout

le clergé. Ses neuvres servirent la cause de la révolution.

  

N.B.—Nous prions nos Jecteurs de découper e* de conserver ces biographies quoti-

diennes.
précieux dictionnaire cnotenant
eanadiens. Driots réservés.

 

En les classant plos tard par mordre alphabétique,
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La situation du général De Gaulle
L'emotion des Français fut

grande, quand ils virent ie géné-

rall de Gaulle sur le sol métropo-

litain, la semaine dernière. Il y a

juste quatre années qu'il levait

en Angleterre, où il se trouvait

alors en mission, l'étendard de la

résistance française. Depuis ce

jour, il n'a cessé de proclamer

l'héroïsme et les droits de la

France, de maintenir son esprit

de survivance et de revanche mi-

litaire, de recruter des hommes

et d'organiser des services d'admi-

nistration, de conduire les desti-

nées des territoires français d'ou-

tre-mer qui s'étaient ralliés à la

Croix de Lorraine, et de conduire

de fructueuses négociations avec

les grandes nations libres qui

continuaient la guerre. Il a inspi-

ré l’héroïque ardeur de ces poi-

gnées de soldats qui, en Afrique

comme en Italie, ont fait l'indis-

pensable appoint des armées de

la libération. Et aujourd’hui que

ces troupes forment une vaste

armée, c'est la volonté patriotique

du général de Gaulle qui jes diri-

gera bientôt au plus fort de la

mêlée pour participer a la libe-

ration du territoire national.

Ce sont tous ces efforts et tous

ces succès que la population nur-

mande est venue exalter le 14

juin. quand elle fit une véritahle

ovation au général de Gaulle.

L'événement saisit d'émotion tous

ceux qui eurent l’occasion d’y as-

sister; el les correspondants de

guerre anglo-américains ont ra-

conté comment ils furent saisis

eux-mêmes de sentiments poi

gnants quand le général, après

une brève harangue à la popula-

tion, les invita à se joindre à lui

pour chanter la ‘‘Marseillaise”.
* * *

Les acclamations prolongees

qui suivirent le général, doivent

avoir porté leurs échos bien au

delà des lignes du front. Dans

l’intérieur de la France, les pa-

triotes ponctuèrent cette visite de

leur chef. en généralisant les

actes de violence contre leurs op-

presseurs nazis; au point que mé-

me les services d'ordre du gou-

vernement de Vichy se trouvè-

rent débordés. Trop impatients etl

fougueux pour attendre le signal

tant attendu de la révolte en mas-

se. les patriotes français avaient

déjà mis en état d'effervescence

toute la vallée du Rhône. des re-

gions du centre et des Alpes, et

même des Ardennes. À un mo-

ment. on signalait même que Li-

moges et Tarbes virent des emeu-

tes tourner à la faveur des patrio-

tes. Les débarquements des Cana-

diens, des Anglais et des Améri-

cains en Normandie, ont eu tous

ces effets. Que sera-ce quand les

poilus français les suivront par

légions! Auprès des grands evé-

nements historiques dont la Fran-,
ce sera le théâtre. les vaillants

combats de Normandie apparal-

tront comme des mêlées d'avant-

gardes.

Mais c'est au dela de la Franve

même que durent parvenir les

échos de la visite au front par

le général de Gaulle. Dans les ca-

pitales de Londres et de Washing-

ton. les experts politiques sensi

bles aux moindres frissonnements

des peuples, ont dû se rendre

compte que les ovations faites par

les Français libérés au général

de Gaulle dépassent l'expression

d'un simple enthousiasme du mo-

ment, pour prendre les notes d'un

profond attachement susceptible

de s'affirmer comme tel sur le ter-
rain politique. Il est probable que

les Anglais s'étaient rendu comp-

te depuis longtemps de cette si

tuation. Mais il restait à convain-

cre les Américains, qui ont mené

la principale résistance contre

l'octroi d'un trop grand pouvoir

au Comité Français de Libération.

On ne saurait dire si cette atti-

tude est motivee par des conside-

rations de légitimisme, de senti

mentalité, de soucis juridiques,

de politique à longue portée. ou

de simple opportunisme. A diver

ses reprises, certains organes in

fluents de l'opinion américaine

ont défini certains griefs, plus ou

moins justifies, a l'égard du ge

nérai de Gaulle. Les derniers en

date se rapportent au limogeage

du général Giraud, aux procès et

aux sentences politiques d'Alger,

au contre-ordre donné au dernier

moment aux officiers de liaison

français qui devaient participer à

l'invasion Mais par contre, ces

organes témoignent d’une grande

incompréhension de la psycholo-

gie française, et du fait que la

France métropolitaine subit une

véritable révolution que xecouvre

pour le moment l'occupation alle-

mande. Il se peut, néanmoins, que

ces résistances s'affaiblissent de

plus en plus, s'il faut bien com-

prendre l'invitation faite au gé-

néral de Gaulle par le président

Roosevelt de venir le voir à

Washington.
* x +*

A l'heure actuelle, et sans pre-

juger de l'avenir, la situation est

nette La France métropolitaine

comme la France impériale ont

un droit à être gouvernées. En

raison des circonstances anorma-

les provoquées par la guerre, la

France métropolitaine ne peut ex-

primer librement ses volontés po-

litiques, de sorte que le gouver-

nement dont elle pourrait être

dotée immédiatement, ne saurait
avoir qu'un carictère provisoire.

Du point de vue des Alliés, il n’y
a pas de gouvernements français

rivaux, Même M. Cordell Hull a
déclaré que les seules relations

‘qu'il aurait à l'avenir avec le ré-

gime de Vichy seraient de le ren-

verser. Il ne reste donc qu'un

seul gouvernement possible dans

le provisoire: c'est celui du gene-

ral de Gaulle qui. en sus des tie

tres que nous avons énumérés, à

le mérite de fonctionner normales

ment dans toute la France impe-

riale, de posséder tous les cadres

nécessaires pour cette mission, et

d'avoir l’appui bien exprime des

mouvements de resistance en

France même.

Dans ces conditions. on ne voit

pas trop pourquoi les gouverne

ments alliés ne recunnaîtraient

pas le Comite du genéral de Gaul-

le comme le gouvernement provi

soire de la France comme il s’ap-

pelle lui-même maintenant. avec

toutes les garanties jugées utiles,

Le géneral nen demande pas da.

vantage. Du moment que les Al-

liés ne reconnaissent plus le gou-

vernement de Vichy, et qu’ils ont

considéré l'armistice de juin com-

me caduc par le fait de l'occupa-

tion allemande, la France est en

fait restaurée dans sa position

initiale de belligérante. Les Alliés

n'ont pax perdu de temps a don.

ner un gouvernement provisoire a

l'Îtalie, quand ils ont conquis une

petite partie de son territoire. Il

peut paraitre humiliant que notre

aitice de la première heure soit

traitée à ce point de vue avec plus

de méfiance; et certains pensent

qu'il deviendrait politiquement

imprudent de trop retarder une

décision,

Thomas GREENWOOD

Autre candidat

à Rouvn-Noranda
———

ROUYN. le 20. — (PC) — On
a fait dimanche dernier. le choix
d'un autre candidat pour le comté
de Rouyn-Noranda, aux prochai-
nes élections provinciales, Cette
fois, il s'agit du porte-couleurs du
parti ouvrier-progressiste qui sera

M. Albert Constantineau, commis
dans un magasin à Rouvn. Si vrai-
ment M. Constantineau se rend
jusqu'au bout. cela veut dire au'il
v aura au moins six candidats
dans ce comté aux prochaines
élections provinciales. soit un li.
béral. un unioniste, un Bloc popu-

laire. un créditiste. un C.CF. et
un ouvrier progressiste.

 

A Lorrainville, dans le comté
de Témiscamingue, il y a eu di-
manche dernier une grande as-

semblée de tous les organisateurs
de l'Union nationale, Environ 12%
de ces organisateurs représentant

toutes les paroisses et les colonies
du comté étaient présents. À
l'unanimité, ils ont décidé de de-
mander à M. NE. Larivière, an-
cien député du comté, de se pré-
senter comme porte-drapeau de
l’Union nationale dans le Témise
camingue plutôt que dans Rouyne

Noranda. M. Larivière n'a cepen-
dant pas encore pris de décision.
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"(est le temps pour
nofre programme

d'épargne

de combustible!”
En hivernisant votre foyer du.
rant cette saison vous aidez à la
situation de toutes façons —
vous vous assurez d'obtenir l’iso-
lement et les contre-fenêtres.
Vous éviterez l'affluence de la
saison. Vous profiterez du con-
fort d'une maison fraiche en
été. Vous collaborerez avec les
objectifs de notre gouverne-
ment relatif à l'épargne du
combustible.

Téléphonez-nous pour avoir de

plus amples renseignements au

sujet de l'isolement soufflé.

INDEPENDENT
COAL and LUMBER

Company. Lid.

SIEGE SOUIAL

88, rue Bank. 2-1785-6-7  
 

 
 



  

Le conseil municipal
que le règlement de construction

sera mis en vigueur le ler juillet

NH subira d'ici la certains
pecteur sera nommé pour émettre les permis et
voir à l‘application —
des autorités fédérales relativement au zonage

Le comité du conseil municipal partie d'un comité formé pour
de Hull chargé d'étudier le régie-
ment actuel de construction et de
faire des suggestions destinées à
l’améliorer, a terminé sa beso-
gne. Ses suggestions ont été adop-
tées hier soir et le règlement sera
modifié incessamment de façon à
être mis en vigueur dès le ler
juillet. On nommera aussi avant

cette date un inspecteur qui aura
la charge d'émettre les permis de

construire et qui devra voir à l'ob-

servance du règlement.
Ainsi donc, à partir du mois

prochain les nermis devront être

obtenus de l'inspecteur qui sera

alors en fonction et qui agira à

ce sujet en collaboration avec un

représentant de l'Unité sanitaire

du comté. Toute demande de per-

mis de construire devra être ac-

compagnée d'un croquis ou plan

de la construction projetée. Le

requérant devra aussi remplir une

formule en duplicata, une :ople

lui restant et l'autre allant aux

archives de l'inspecteur. Le re

quérant recevra une copie du rè-

glement de construction, pour la-

quelle il devra débourser 25 cents.

Le conseil a aussi demandé aux

autorités fédérales de lui appor-  ter le concours offert aux villes |

relativement au zonage el aux exil;

gences de l'urbanisme.de facon|

que Hull puisse bénéficier de|

la politique fédérale de prêts|

pour la construction de bâtiments.;

‘ Situation urgente |
Le maire R Brunet a rappelé ;

que la situation est urgente a Hull i

pour ce qui regarde l'habitation,

T1 v a de 300 à 400 familles qui

sont dans des logements impro-

pres, quelques-unes même sous

tente. a-t-il dit. Dans des cas il |

sagit de familles de soldats. |

Main-d'oeuvre et matériaux sont

difficiles à obtenir. a cause des

restrictions. Le maire verrait d'un

bon oeil que, pour pourvoir au

plus pressé. nn demande au gou-

vernement fédéral de contribuer

à l'entreprise de la consiruct'on

d'habitations à Hull, sur le même

plan qu'elles viennent de faire à

Hamilton, où il se bâtit 200 mat

sons moyennant une avance de

$750,000. Les échevins J-H. Meil- |

leur et J-E. Duguay ont fait!

adopter une résolution en ce sens.|

Qu'on achète son bois

Le maire a invité les citoyens

de la ville à acheter au plus tôt

leur bois de chauffage pour l'hi-

ver prochain. La ville en a encore|

2.000 cordes et les marchands ont |

aussi leurs approvisionnements.

Plus vite les marchands dispose-

ront du bois au'ils ont chez eux.

plus vite ils prendront celui de |

la ville. qui ainsi nous restera.

Autrement. les autorités fedéra- |

les, qui ont procuré ce bois. peu|

 

vent le reprendre d'un jour à l'au-

tre et l'envoyer ailleurs.

L'échevin J.-A. Maurice a

deux avis de motion. l’un
donne ;
pour

faire voter $350 afin d’élargir I'an-

gle sud-est de la rne St-Hvacinthe |

et du boulevard du Sacré-Coeur.'
l'autre pour faire voter $50 au’

club de tennis de St-Rédempteur. |

On a voté $100 a la Chambre de!

commerce des jeunes pour l'aider
à organisation du conzrés rézio.
nal des chambres qui aura lieu le
25 juin a Hull.
On s'est plaint de nouveau de

la lentour de la Hull Electric
Railway à réparer les pavages des
rues dont elle ce sert ct un autre
avis lui a été donné d'avoir à se
remuer davantage d'ici au 27 inin.
sans quoi la ville fera les tra-
vaux et en chargera le coût à la
compagnie. après avoir consulté
son conseiller juridique quant à
la responsabilité financière qu’elle
encourrait ainsi.

L'échevin W. Poudria s'est
plaint oue l'égoût en construction
à Val-Tétreau n'irait nas à la pro-
fondeur prévne et un comité du
maire. des échevins À. Rose. Meil-
leur et Boudria a été fnrmé pour|
s'enquérir en la matière. |

Nouveau parc i
Le conseil a décidé d'appeler

du nom de parc Ste-Marie l'empla-|
cement du lac Minnow mainte-

nant rempli par les soins de la

Commission du district fédéral.
C'est en hommage à Me JT. W. Ste-

Marie, conseiller juridique. et

aussi membre de la Commission
pour la région de Hull

Le conseil a décidé de rayer
le tiers du coût du pavage de la
rue DeLorimier. entre la rue Lois
et l'usine de la Hull Iron and
Steel, te! que prévu par la loi des!
améliorations locales.

L'échevin F. Perras a donné
avis de motion qu'il proposera de
règlementer l’élevage des vnlail-
fes dans les limites de la ville.
Me Ste-Marie. consulté, a fait

savoir au conseil cue les amen.
dements récemment faits à la
charte de la ville et pourvovant a
une commutation de taxes pour
les constructions d'habitation se
trouvent écartés par une loi uni-
forme adoptée ensuite à ce sujet
par les législateurs provinciaux. TI
explique la différence entre les
amendements et la nouvelle loi.
Le maire Brunet a dit quelques

mots de sa participation, la se-
maine dernière. au congrès an-
nue] de 'a Fédération canadienne
des maires. dans une croisière
faite jusqu'au Saguenay, Les dé-

 

| mage et régler le problème agri-

 libérations ont été importantes et
sérieuses, dit-il. Le maire a fait‘

 

de Huil décide —

amendements et un ins-

On demande le concours

 

étudier la question du logement
et il a suggéré, ce qui a été agréé,
de faire porter l'étude d'abord sur
les moyens de remédier à la gra-
ve pénurie actuelle de logement,
puis sur les mesures d'après-
guerre qui pourraient apporter
une solution à l'affaire des taudis
et des maisons Însalubres, et favo-
riser aussi l'accession des gens à
la propriété.

Communications
Parmi Jes communications au

feuilleton de la séance, il y avait
les suivantes:
Commission des transports du

Canada avise que. si elle n’a nas
recu de réponse le 19 juin, elle
considérera que la cité de Hull
n'a pas d’obiection av proiet de
réparations des barrières de la
rue Montcalm.

L'honorable Adélard Godbout
et le député Alexis Caron accu-
sent réception de la résolution du
conseil au sujet de la réduction
des taux d'électricité. Tous deux
informent ou'il v a actuellement
des nourparlers à cet effet.

L'honorahle Hector Perrier In-
forme qu'il lui est impossible
d'exempter la cité de Hull du
naiement de l'octroi annuel à
l'Ecole Technique. .
JR. Harrison, D.C. de Wind-

sor. Ont. demande l’aide du con-
seil pour obtenir une meilleure
priorité sur les articles requis
pour l'aménagement des terrains
de ieux pour les enfants. Ainsi
que les souscriptions en faveur de
cette oeuvre soient exemptées de
I'imodt sur le revenu.
Commission des Transports du

Canada informe qu'elle a inscrit

la demande d’installation de si-;

onaux automatiques sur la rue St-
Rédemnpteur sur le rôle des cau-
ses à être entendues. Elle avisera|
de la date et du lieu. '

Comité de l’Action Catholique
de Notre-Dame de Grâce, section
féminine, félicite le conseil au |

sujet de l'application du règle- |
ment concernant la modestie et la |
décense des modes, II demande |
une application plus rigoureuse

du couvre-feu et la fermeture des;

restaurants durant l’avant-midi de!

la journée du dimanche.

Hervé Berthiaume, 14, rue H.-
de-Ville, demande de prendre les
movens d'empêcher de garder des
poules. :

Madame Chahrles Louvrav. 75, |
rue Dupont. se plaint de la cons--
truction d’un poulailler près de
sa demeure. Elle demande au

conseil de remédier à cet état de|
choses en passant un règlement
à cet effet.

Assemblées |
créditistes

Devant de nombreux auditoires,
les creditisles ont tenu trois as
semblées dimanche à Notre-Dame,

 
 

!

 

de-la-Saletie. a Notre-Dame-de-
Pontmain et a Notre-Dame-du- !
Laus. Messieurs Armand Turpin,
Oscar Desloges et le professeur
Edgar Potvin furent les orateurs.

Les créditistes, ontils déclaré,
demandent depuis plusieurs an-
nées une réforme du systeme mo-'
nétaire afin de maintenir en no-
tre pays une prospérité perma-
nente. Les vieux partis, libéral ou.
conservateur, ont été impuissants
à régler le problème du chômage
avant la guerre, parce qu'ils’ n'a-
vaient pas d'argent pour permet-
tre aux Canadiens d'utiliser les,
ressources de leur pays pour la
paix, pour des oeuvres de vie.
Mais ils ont su trouver, depuis
quelque temps, cinq mille millions
de piastres par année pour la
guerre. Si les libéraux avaient fait
de 1935 à 1939 !a moitie des ef-
forts qu'ils font aujourd'hui pour
la guerre, ils auraient donné a,
notre pays une prospérile extra-,
ordinaire. L'hon. Alphonse Four-
nier, député de Hull, disait avant|
la guerre qu'il était ridicule de |
vouloir donner des dividendes du
Credit Social auy familles cana-|
diennes. Mais il trouve tout natu-.
vel et très bien aujourd'hui de fai-
re des cadeaux d'un milliard cha-
que année à l'Angleterre. Un seul
cadeau d'un milliard de piastres
aux Canadiens aurait suffi pour
faire disparaitre la crise du cnô-

 

cole de 1930 à 1939, a-t-on dit.
Dans le domaine fédéral, ajou-

tèrent les orateurs, deux forces se
feront la lutte d'ici quelques an-
nées, les socialistes et les creditis-
tes. Le Crédit Social se prononce
carrément pour le maintien de la
propriété privée, de l'initiative in-
dividuelle et des libertés polil:-
ques. Les socialistes, eux, sont op-
posés à cette liberté ct veulent
l'enregimentation économique par
l'Etat. Les vieux partis disparai-
tront de la scène politique avant
longtemps et les électeurs auront
à choisir entre ceux qui veulent
plus de contrôle par le gouverne-
ment et ceux qui en veulent moins
comme les créditistes.

Les assemblées eurent lieu dans
le sous-bassement de l’école à No-
tre-Dame de la Salette, à la saile
de billard Ladéroute à Pontmain
et à la salle paroissiale à Notre-
Dame-du-Laus.

 

 

     
      

  

 

ANTALGINE.

Rhumes, La Grippe
Malaises Fiévreux, Courbature,
Fatigue, Mal de Dos, Névralgie,
soulagés promptement aveo

oD ANTALGINE ne déprime pas.  
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MERCREDI 21 JUIN 1844 South Gloucester, 19, 20 21 juin. Q
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Soleil ooo 411 781 FETE DU JOUR e nom reux
Lunecone 4.57 8.47 S. Louis de Gonzague, confes-
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Réunion de la Coopérative
agricole de N.-D. de la Salette

N.-D. DE LA SALETTE,le 20. —
Dernièrement eut lieu l’assemblée
de la Société Coopérative agricole
de Notre-Dame-de-la-Saletie, comté
de Papineau, en présence d'envi-
ron une centaine de cultivateurs.

Le rapport préparé par monsieur
J.-M. Yachon, pour l'exercice fi-
nancier du premier mai 1943 au
30 :.vril 1944, montre que le chiffre
d’affaires est de $128,000.00. Ce
montant est aussi élevé que celui
az .raissant au bilan de 1943 pour
17 mois d'opérations. La coopéra-
tive a fabriqué 307,000 livres de
beurre et a doublé ses opérations
en ce qui regarde les marchan-
dises d'entrepôt. Le profit net
a été de $3,660.73.

La sociét* compte actuellement
146 membres. Les sociétaires
presents à l’assemblée générale ont
montré d'une façon non équivoque
leur intérêt, leur confiance en leur
orgnaisation et leur foi en son
avenir. Deux résolutions impor-
tantes ont été votées, l’une faisant
porter à la réserve générale 20%
des profits nets de l'année, l'autre
retardant la remise de la ristourne,
gagnée en 1940. La Société est
tout à fait libre financièrement et
les coopérateurs ont compris que
le temps était venu d'aller
l'avant. Une première réalisa-
ti« qu’ils mettent à l’étude immé-
diatement, c'est la construction
d'un entrepôt plus vaste, instru-
ment de développement devenu
nécessaire.

de| 

Au cours de l'assemblée les so-
ciétaires ont discuté avec chaleur
plusieurs problèmes de régle in-
terne, ce qui dénote l'intérêt
croissan¥ que les cultivateurs at-
tachent a leurs propres affaires.
Les orateurs n’ont pas manqué de
souligner les bienfaits de cette
mentalité qui sonne un réveil pro-
fitable pour toute la classe agri-
cole. Finalement, l’assembiée se
donne un bureau de direction.
Les directeurs seront Eugène Qué-
villon, président, Herdus-H. Last,
vice-président, Ovila Larocque,
Josaphat Mercier et Claude Lau-
zon. M. Francis Lavoie, agronome,
est le gérant de cette société de-
puis le premier septembre 1943.
Le président sortant de charge,

William-H. Latour, fut l’objet d’un
vote de remerciement de toute
l'assemblée. En plus d'avoir été
l'un des membres fondateurs de la
coopérative, il fut un président dé-
voué et infatigable et c’est grâce à
ses bons offices et à ses qualités
d'administrateur si ia société peut
opérer, en moins de quatre ans,
sur des bases financières aussi so-
lides.

Dans l'assistance, on remarquait
MM. J.-L. Paquette, curé de la pa-
roisse, J-W. Delaney, aggronome
régional, Adhémar Gratton, propa-
gnadiste de la Coopérative Fé-
dérée, Jean-M. Vachon, inspecteur
de Coopératives, Florent Morency,
agronome de division.

 
 

Fondation d’une fédération
des ouvriers de fonderies

Siège social établi à Montréal — 3,500 membres,
cotisent dès le début

QUEBEC. le 20 (Spécial au
Droit”) Une importante ré-
union des emplovés de fonderies
de la province de Québec se te
nait samedi et dimanche dans la
capitale provinciale pour mener
à bonne fin le proiet de fonda-
tion d'une nouvelle fédération
Tes des employés de fonde-
ries.

Plus de 44 délégués représen-
taient neuf svndicats qui deman-
dent leur affiliation à la fédéra-
tion et venaient de huit centras
différents de la province. Les dé-
libérations se tinrent à l'immeu-

ble des Syndicats Catholiques, rue
Caron.

Le secrétaire général de la C.
T.C.C. M. Gérard Picard. ouvrit
'e congrès par une allocution de
bienvenue aux délégués. et les
félicita d'avoir conduit à bonne
fin les pourparlers en cours déjà
depuis plusieurs mois au sujet de
la fondation de cette fédération.
Comme on le sait, la

grand assemblée tenue antérieu-
rement à Sorel, les 22 et 23 avril
dernier. et qui nomma un comité :
pour l'organisation d'un congrès
national et pour l'étude d’une
constitutinn qui serait soumise à
ce congrès. dont on fixait l’en-
droit à Québec:

Après le discours d'ouverture.
l'asemblée pria M. Gérard Picard
de rester à la présidence jusqu’à
l'élection du nouvel exécutif.
L'assemblée se prononça d'abord
par résolution sur la fondation
définitive de la nouvelle fédéra-
tion et l'acceptation, après une
étude approfondie, et des amen-
dements qui y furent soumis, des
constitutions proposées par le
comité temporaire.

Les élections

À sa réunion du dimanche ma-
tin, le congrès procéda à l'élec-
tion du nouveau conseil exécutif,
tel que demandé par les consti-
tutions. M. Bignell, de Sorel, fut
élu à l'unanimité prsident de la
nouvelle fédération. M. Bigne!l
est un ouvrier expérimenté dans
l'organisation syndicale et il s’est
fait remarquer par son travail
dans les industries de la métal-
lurgie du district de Somel. A la
vice-présidence, M. Genrges Be-
dard, de Québec, obtint une élec-
tion par acclamation. Les autres
charges à être choisles par élec-
tion au congrès, celles du secré-
taire-trésorier et du vérificateur,
revinrent respectivement à M. E.
Desserres, de Montréal. et M.
Hardy, de Plessisville.

Les directeurs des différents
syndicats qui représenteront leur
centre a la fédération sont les sui-
vants MM. Philippe Lepage, des
Sorel Industries, et M. Ménard de
la Sorel Steel and Foundry; J. A!
lard, Joliette; Philippe Gamache,
Montmagny; Lauréat Latouche,
Québec: J. Morneau, L'Islet; Ro-
sario Pelletier, Plessisville. Les
directeurs de Thetford Mines et
de Hull seront choisis par leurs
centres respectifs dans les assem-
blées locales. Le R. P. Jacques
Cousineau, S.J. fut nommé par
les autorités épiscopales aumônier
de la fédération.

L'assemblée décida après déli-
bérations que le siège social de la
nouvelle fédération devra s'éta-
blir à Montréal, étant donné qu»
la Métropole est le centre névral-
gique de toute l’industrie de
l'acier, non seulement de la pro-
vince, mais de tout le Canala.
Le congrès avait le plaisir de

recevoir à ses assises des repré-
sentants de la Fédération de
l’Aluminium dont le siège sociai
est à Shawinigan et qui compte
au delà de 3,000 membres grou-
pés en trois syndicats, L'assem-

réunion :
i d’hier était l'aboutissement d’une  

 
 

manda comme hautement désira-
ble la fusion prochaine de la nou-
velle fédération de la métallur-
gie avec celle de l'aluminium, ce
qui donnerait aux deux organi
sations ainsi fusionnées une puis-
sance formidable et grouperait
tous les travailleurs des métaux
lourds ou légers qui travaillent
dans les fonderies du Canada. Il
est à noter que ce principe a déjà
été mis en applicetion par le C.
1.0. aux Etats-Unis, qui fusion-
naient récemment les deux gran-
des fédérations naiionales de
l’acier aux Etats-Unis.

Vers 10,000 membres

Dans son rapport au congrès,
l'organisateur temporaire de ia
fédération de la métallurgie lais-
sa entendre que les possibilités
d'organisation sont immenses et
qu'il a bonne confiance que le
chiffre de membres cotisants de
la nouvelle fédération se portera
dans un avenir très rapproché à
plus de 10,000 membres, étant
donné que le mouvement lancé à
travers la province semble ren-
contrer l'adhésion des employés
d'une branche de l'industrie qui
avait été plus ou moins ignorée
des organisateurs des unions ou-
vrières. Il fit un appel à tous les

ree  

    
peine quelques verzes à l’avant.

Les tanks appuient Ii
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Continuant sen avance contre les Allemands
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(Photo Armée canadienne outre-mer)

nterie en Îtalie

 

en Jtalie, l'infanterie canadienne gravit ici une
petite colline avec l'appui des chars d'assaut pendant que les obus détruisent les défenses nazies a

On peut apercevoir à l'arrière-plan l'éclatement des obus lancés par
les tanks qui sont utilisés comme artillerie de support.

(Suite de la première page)

a déclaré que les défenses tôtières
des Finnois, le long du golfe de
Viipuri, se sont écroulées et que
les marins soviétiques menacent
d'isoler un grand nombre d'enne-
mis dans de petites péninsules au
sud de la ville.
En dehors de Viipuri, les Rus-

ses ont défait les 18e et !Oe divie
sions d'infanterie finnoise, de mê-
me qu‘une nouvelte troupedecava-
lerie et un régiment jaune finnois.
Une dépêche de la flotte rouge

a dit que les Russes ont bombardé
les navires finnois dans les golfes
de Viipuri et de Finlande, coulant
deux transports jaugeant 14,000
tonnes. Dans le golfe de Viipuri,
deux autres transports ont été cous
lés, en plus d'un plus petit navi-
re. Les gros cargos de la flotte
de la Baltique se dirigent vers le
golfe de Finlande et y vont de
leur pesanteur dans l'assaut de la
ville.

Il semble que le golfe de Fin-
lande a été fermé et que toute
tentative d'évasion par mer, de
Viipuri, est impossible.

qv wo resrere

 

LONDRES, le 20 — (PC)
La chute du port de mer finnois
de Viipuri semble imminente, au-
jourd'hui, et Moscou annonce que
es troupes de l'armée rouge. atta-
quant à travers une brèche de 30
milles de large pratiquée dans la
Ligne Mannerheim, ont atteint un
point à moins de 10 milles des por-
tes de la ville.
Les Russes communiquent, que

leurs aviateurs et l'artillerie bom-
bardent et criblent d'obus les na-
vires finnois tentant de s'échap-
per du port. Un correspondant du
London News, qui accompagne les
troupes russes, a écrit que les li-
gnes d'avant-garde du maréchal
Léonide Govoroff se battent dans
les banlieues de la ville.

 

 Ce correspondant a déclaré que 

Assemblée de

Un. nationale

dans Gatineau
! MANIWAKI,10. — M. Georges
Auger, candidat de l'Union natio- milles au nord de Grosseto,
nale dans Gatineau aux élections est a quelque 22 milles au delà Ç)

viennent, a ou- d'Orbetello.provinciales qui
vert sa campagne électorale di-
manche soir, en tenant une assem-
blée à Maniwaki.

ter par les haut-parleurs. Les pré-

nier et M. McSheffrey. et les ora-
teurs furent, outre le
MM. Roméo Lorrain, député
Papineau, Lévis Lorrain,
Malette, de Buckingham,
Watson.

ment libéral Godbout

! La 8e armée

i
4‘

|

+

1

i
sidents conjoints éiaient Geo. Ché- commission allice.

st... :

(Suite de la première)

des truupes et du transport, la 8e
armée a avancé ‘out le long de

, son front, faisant face à une résis-
tance aux principaux points.
La 5e a avancé de plus de neuf!

qui |

(Dans un communiqué, le haut-
commandement allemand a décla-

La salle conte-' ré que la garnison de l'ile d’Elbe
nait quelque 500 auditeurs et il a été traversée en Italie, la nuit
y en avait autant dehors, à écou-’ dernière.)

L'ile sera administrée par une,

1
Un bataillon de commandos |

candidat, ! français, ainsi que des Sénégalais
de et des Goumiers (marocains) par-|

Elzéar  ticipèrent à la
John que les marines anglaise et amé-

conquête, tandis

ricaine transportaient et approvi-'
Le député Lorrain a fortement sionnaient les troupes.

critiqué la façon dont le gouvernei
s’y prend‘ capitale provinciale, dont la popu-|

{

Pérouse, ville du 14e siécle et,

pour exproprier la Montreal Lighti lation est de 88,500 âmes, a causé|

minution des prêts aux
teurs, des pensions
et l'hypocrisie du gouvernement

que de conscription.
M. Lévis Lorrain s'en est

au gouvernement provincial pour
sa taxe de vente et les hauts salai-
res payés aux commissaires
l'Hydro récemment instituée, et

penses et des impôts.
M. Auger a fait la revue Heat and Power, ainsi que la di- plus de trouble

cultiva- n'importe
aux aveugles nord de Rome. !

i

pris mains d'une

aussi pour l'accroissement des dé-| par les Alliés depuis le début de

|
des| 27,000.

centres pour répandre la nouve!- | actes du gouvernement de Québec.
le de la création de la fédération
et assura les délégués que ses ser-
vices seront toujours à la dispo-| ;
sition de chaque centre pour y| depuis 1939 le député libéral ac-!
faire une organisation intense.

[1 rapporta également que les
premiéres démarches en vue de
l'obtention d’une loi de conven:
tion collective des employés de
fonderie se feraient incessam-
ment auprès des autorités gon-
vernementales et que bientôt
cette branche de l'industrie ver-
rait s'élaborer une législation
spéciale à ses problèmes en ce
qui regarde le salaire et les heu-
res de travail.
La région d'Ottawa était re-

présentée à ce congrès par M.
Aldège Parent, agent d’affaires
des Syndicats Catholiques Na-
tionaux du Diocèse; M. A. Morin
et M. Jean-Paul Lafleur, de
l’Union des employés de fonde-
rie de Hull, et par M. Rosaire
Parent, du Consei! Central d-s
Syndicats Catholiques. |L'aumé-
nier du diocèse, le R. P. Cour-
chesne, O.M.I.. assistait également
au congrès.

Bi

J-René Thérien et

0.-E. Guertin élus

conseillers, hier
"ly a eu élections hier à Aylmer,

pour le choix de deux conseillers,
dans deux quartiers. J.-René Thé-
rien l’a emporté dans le quartier
Centre sur Télesphore-G. Lortie,
conseiller sortant et de nouveau
candidat. Il y eu 91 votes et so;
ad rair- 71, ce qui lui fait une
majorité de 20. Dans le quartier
ouest, Oscar-E. Guertin, conseiller
sortant et qui posait de nouveau sa
candidature, a été rééln sur son
adversaire, Urgel Gland Il a eu
89 votes contre 83 pou l’autre, soit
une majorité de 6. Dans le quar-|
tier Est, le conseiller S.-R. Martin
avait été réélu par acclamation. A
Aylmer, seuls les propriétaires fon-
cir s votent aux élections munici-
pales, et le conseil est élu moitié
par moitié tous les deux ans,
Le conseil se trouve maintenant

composé comme suit: F.-L. Pilgrim,
maire; quartier Est, les conseillers
Martin Perrier et S-R. Martin;
quartier Centre, les conseillers Ro-
méo-J. Beaudry et J.-R. Thér:en;:
quartier Ouest, les conseillers O.-E.

blée, par une résolution, recom-Guertin et Sévérin Gravelle,

l et la comparaison entre ce qu'il a
accompli de 1936 à 1939, alors
qu’il était député, avec ce qu’a fait

tuel du comté. M. Nadon.
M. Watson a exposé le program-

me de l'Union nationale, rappe-
lant que M. Auger a obtenu pour
son comté plus de 3 millions de
dollars pendant les trois

|
i mentaire.

——-—>_

Un assaut sur des
policiers puni par
15 joursde prison

Adélard Asselin, 45, Chapeau,
a été condamné ce matin par le
juge H. Achim, à 15 jours de pri-
son pour avoir, la semaine der-
nière, frappé le détective a Ander-
son et le constable J. Charron

'réter son fils, Roger, recherché
| pour désordre. Il s'était reconnu
coupable et la sentence avait été
différée à ce matin. Roger et son
frère Armand seront jugés de-
main matin en cour du recorder
sur accusation d'intervention dans
les devoirs des policiers et de ré-
sistance à leur arrestation.

Nicholas Roussos, de Bennan’s
Hill. a été condamné a $25 et aux
frais pour avoir vendu de la mé-
lasse à un prix plus élevé que per
mis. et à $25 et aux frais pour
avoir vendu des pommes de terre
à un prix également plus haut
qu’autorisé, Me R. Farlev oceu-
pait pour la Commission des prix
et du commerce.

ovine =
A VICTORIAVILLE

MONTREAL, le 20 — (PC) —
Le chef d'escadrille Paul Dubois,
du CARC, commandant de cadets
à l'école No 3, ici, a été nommé
à un poste supérieur à l’école
d'aviation de Victoriaville, (Qué-
bec).
rer

—Quelle est la vérité au sujet
d'Untel? les uns disent qu’il est
mort pauvre après avoir été tou-
jours malade, et les autres pré-
tendent qu’il était riche et en
bonne santé.
—Ils ont tous raison; à vrai

dire. Untel a perdu sa santé à de-
venir riche, et ensuite il a perdu
sa fortune à essayer de revenir
en bonne santé.  
alors que @eux-ci allaient pour ar-!

qu'il en fut le représentant parle- à
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que
au.

aux Alliés
quelle autre ville

Les villages de Ripa et de Civi-
d'Ottawa relativement à la politi-. tella d'Arno, au nord-est de Pérou-

se, sont également tombées aux
division indoue, et.

des perte considérables ont été in-i
fligées aux Nazis qui ont tenté de.

de , contre-attaquer.
Le nombre de prisonniers faits

l'offensive, le 11 mai, a atteint]

—__
Roch Mongeon.
d'Angers, décédé
à l’âge de 16 ans

!
|
|
|

années Roch Mongeon est décédé lundi
la demeure de ses parents, à!

Angers, Québec, à l'âge de 16 ans.
Avant de tomber malade, le jeune
homme était étudiant au Petit Sé-
minaire ‘’Ottawa. ‘
Né à Angers, il était fils de M.

Aimé Mongeon et de Marie-R. Car- !
rière. !
Outre ses parents, il laisse dans|

le deuil six fréres: Robert et A
! bert, de Ste-Rose de Lima, Québec;
Courad, de Buckingham; Romuald,
Anatole et Camille, d'Angers; cinq
soeurs: Révérende Soeur Aimé du
Bon Pasteur, Ottawa-Est, et Révé-
rende Soeur Rose-Aimé, de
Plaisance, Québec, toutes deux de |
la congrégation des Soeurs du,
Sacré-Coeur: Mme Roland Thom, ‘
née Jeanne-Claire, de Notre-Dame|
de-la-Salette; Mlles Suzanne et Ro-!
lande, d'Angers. |

La dépouille repose à la de-|
meure des parents du défunt, à !
Angers. Les funérailles auront lieu |
jeudi, et elles sont sous la direc- |
tion de la maison Horace Racine
et Landreville, 451, Rideau. Le!
cortège quittera la demeure 3
8 h. 45 pour se rendre à l’église |
de l'Ange Gardien d'Angers, ou le:
service sera chanté à 9 h. 2
L’inhumation sera faite au cime-
tière paroissial. Condoléances du
‘Droit’ à la famille en deuil,

Des Parjsien

ont proprement

roulé les Nazis |

|LONDRES, le 20 — (PC) —
Des sources du mouvement clan-
destin en France, on apprend, au-
jourd’hui, que quand les Alle-
mands ont balayé Paris et trans-
porté des centaines de Francais
dans les camps de concentrations:
allemands; le jour de linvasion,|
ils ont découvert, trop tard, qu’ils
avaient pris les partisans iles plus
loyaux à Vichy plutôt que des
gens sympathiques aux Alliés.
Au dernier moment, les chefs

du mouvement ont réussi à substi
tuer la liste de suspects aux Aule-
mands pour leur propre liste de
collaborateurs allemands, dit le
communiqué. |

 

 

‘Avance alliée de
les Russes ‘seront prochainement en mesure de poser des condi-
tions” aux Finnois.

| On a prédit, dans le journal
! Svenka Dagbladet, de Stockholm,
que le cabinet finnois sera rafis-
tolé; le journal ajoute que le pre

17 milles au fron

d’Imphal et Kohima ne mimsveavintissomies
Tanner, les deux grands respon-

‘ sables de la rejection des condie
KANDY. (Ceylan), le 20 — (Pijons de paix russes, il y a trois
— On a annonce, aujourd'hui, ! mois, se retireraient. Il n'a pas

que les colonnes des troupes impé-! mentionné de successeur possible
rieles,at:aquant ont sud de Kohilà Linkomies, mais a dit que ce ne
I phal, avance de | cory pas le Dr Juho Paasikivi, ane
milles au cours de la plus fruc-|";; . SL ;
tueuse journée de la contre-offen. | Cien premier ministre qui a fut

à Moscou, en mars dernier. quisive ayant pour but de déloger les les diti de I =
Japonais des régions frontiéres|"VT es conditions de l'armis
dans le nord-est de l'Inde, tice. '

L'avance a rétréci de 29 milles La dépêche russe a déclare qua
la brèche entre les armées COM- les aviateurs soviétiques ont coulé
batlant & Kohima, et celles avan-| 16 navires dans le port de Viipuri,
cant au nord d’Imphal. Ces deux ! dont six transports, et qu'une unis
villes sont 60 milles l'une de l'au-| té de l'infanterie a tué 1,000 Fin-

tre. ; nois. Les avions russes ont égalee

Le quartier général estime à|ment opéré un dur raid sur Rir
3,500 le nombre de Nippons tués! kenes, dans le nord de la Norve-
dans ce secteur. l ge, port  d'approvisionnements
La poussée du sud a permis la’ Pour les divisions allemandes sta-

prise de Mao-Songsamg, de chas-! tionnées en Finlande.
ser l’ennemi à Tuphema, et de con-! Un bulletin soviétique a déclaré
tinuer jusqu’à l’ouest de Maram. que les troupiers finnois, harasses
Deux autres villes ont été empor-!par un lourd barrage de l'artilles
tées, les envahisseurs ont été dé-; rie russe, sont tombés tout le long
logés des monts Naga, et un grand: de la route de Muolaa, jonction
dépôt de l'ordonnance ainsi que;routière à 30 milles du golfe fin.
des pièces d'artillerie ont été pris, | nois, à la côte, pendant que les
communique-t-on du quartier géné- colonnes de l'armée rouge traver-

————

ral de l'amiral Louis Mountbatten.' saient Rokkala, à moins de 10 mil-

les de Viipuri, dans une avance
de 8 milles faite en une seule

Réunion ce soir

de la Fédération
’ |

 

journée.
Plus de 70 endroits habités et

quatre stations du chemin de fer
ont été pris en route, a dit Mos-
cou. De larges centres de résistan-
e finnois à Suma, à mi-chemin

entre Muolaa et la côte, et à Lei-
. . . :patoa. sont tombés aux mains de

ville soir. à 8 heures. à l’hôtel de | l'armée rouge, qui a délogé l’en-

de J Foe a assemblée gercrale ; nemi de la rive sud de deux lacs,
€ 1a Fédération ces Veuvres Ce | le long de la ligne, ajoute le bul

charité de Hull. dont se trouvent jetin. La chute de Viipuri mit fin
membres, 1pso facto, tous ceux qui | à la guerre russo-finnoise, en 1839ont souscrit 1 dollar et plus lors| 40. ot on dit à Londres et à Mos
de la campagn : ' 40 ; | 0e

a pagne de l'automne der cou, qu'une deuxième chute de la

clers Las de“charge es or | ville signifierait la fin du présent
conflit pour les Finnois.tion des officiers pour la procfai-

ne année. On compte que les: LONDRES, lo 20. —(PC)— Ra-

a dit, aujourd'hui,membres seront heureux a venir. dio-Alger

qu'une mission aérienne du Mexi-
que, commandée par des officiers
supérieurs de l'aviation mexicai-
nes, est arrivée en Afrique du
Nord, en route pourl'Italie.

   

Les dames sont cordialement
invitées, spécialement celles qui
faisaient partie du comité l'an
dernier et qui ont si généreuse-
ment secondé l’organisation.
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 Si vous voulez disposer
d’un surcroit d'énergie
au travail comme au jeu,
buvez tous les jours deux

ou trois verres de lait pur
et nourrissant. Exigez le

lait délicieux de la Laiterie
de Hull,   

LAITERIE DE

(ULI
200, bard St-Josepk — Tél. 3-8536

Produits laitiers de qualité bien gardée

 
  
    
     



 — —

Collation des diplomes et
distribution des prix, hier,

à l'Ecole normale de Hull
 

Devant une nombreuse assis-
tance, hier après-midi, ont eu lieu
la collation des diplômeset ia dis-
tribution des prix aux élèves de
l'Ecole normale de Hull, sous la
présidence de M. l'abbé Paul Des-
jardins, principal, qui avait à ses
côtés: M. l'abbé A. Biron, de Pte-
du-Lac, le R. P. A. Joyal, c.mi,
de Notre-Dame, M. l'abbé C. Cor-
beil, de St-Philippe d’argenteuil,
M. l'abbé R. Couture, visiteur des
écoles de Hull, Mère St-Jean-Bap-
tiste de la Salle, des SS. Grises de
la Croix, conseillère générale, SS.
Ste-Reine, supérieure de l'Ecole,
et Marie de la Miséricorde, direc-
trice, M. J.-H. Lefebvre, profes-
seur à l'Ecole.
Le programme comportait de la

musique et du chant très bien exé-
cutés. Dix musiciennes ont rendu
sur cinq pianos le morceau d'ou-
verture, “Tancredi,” de Rossini.
Mlle Huguette Landriault s’est fait
entendre avec succès dans ‘La bar-
que de Pierre” et les autres pièces
de musique vocale furent: “La
Laurentienne, la Céleste fileuse,
Chant a Marie.” Les finissantes
ont récité “Le fil de la vie” et
chanté le chant traditionnel et
toujours émotionnant “Les
Adieux.” Elles firent solennelle-
ment leur entrée sur la scène. por-
tant la toge blanche garnie d'or et
le béret blanc, et accompagnées
chacune d'une petite bouquetière
en grande toilette.
Dans son allocution de circons-

tance, M. le principal a exprimé
ses félicitations et ses voeux eux
diplômées, soulignant leur bon
labeur et rendant aussi honwmage
à l'excellent travail de leurs mai-
tresses, les Soeurs Grises de la
Croix. Il a conseillé à celles qui
partent pour ne plus revenir, les
finissantes, de rester toujours de
bonnes chrétiennes, de vraies
femmes patriotes et de se dévouer
pour l’Eglise et la patrie dans la
carrière de l'enseignement qui
c’ouvre devant elles.

Prix et médailles d'honneur
Médaille du Prince de Galies décernée à

l'élève qui durant ses qua*re années d'Ecole
Normale. s'est distinguée par sa bonne
conduite et ses bonnes manières, en même
temps que par son application et son
succès dans toutes les matières du pro-
gramme, méritée au Cours Supérieur par
Mille Lise Garceau.

Médaille d’or offerte par Son Excellence
Mer Alexandre Vachon, à l'élève qui a
obtenu la note ‘Excellente’ en Instruction !

 
 

tauxPyulagement

janes472!
Prévenez les crevasses

douloureuses
Des têvres rudes et gercées sont doulou-
feuses et vilaines-—les microbes dangereux
infectent facilement leur surface crevas-
sée. Soulagez-les avec Lypsy1! Son action
émolliente adoucit instantanément les

membranes blessées, les garantit contre

les microbes. La première application

soulage merveilleusement —les lèvres

reprennent leur souplesse normale.

Achetez Lypsyl et employez-le régulière-

ment pour adoucir et protéger vos lèvres. :

En vente partout en bâtonnets commodes.

Rouge naturel ou
YL Blanc invisible pour

LYPS hommes ef femmes

 

religieuse, en Bonne conduite et Politesse,
méritée au Cours Supérieur par Mlle Ida
Michaud.

Prix d'Instruction religieuse offerts par
M. le Principal, mérité au cours Complé-
mentaire par Mlles Lucile Vallières, Ro-
lande Vézina et Catherine Lémerise, gagné
par Mlle Lucille Valliéres ; mérité au Cours
Elémentaire II, ,ar Mlle Madeline Juneau;
mérité au Cours Elémentaire I, par Mlle
Michelle Lessard.
Prix de Mérite général,

fertes par M. Victor Doré, Surintendant
de l'Instruction publique, méritées par
Miles Catherine Lémerise et Hélène Rocque.

Prix de Pédagogie théorique et pratique,
médaille d'or offerte par M. le professeur
Hector Lefebvre, mérités par Mlle Fran-
çoise Allard.

Prix de Composition littéraire, médaille
d'or offerte par les Membres de l'Amicale,
mérité par Mlle Germaine Desmarais..

Prix pour succès oratoire remporté à
l'occasion du débat annuel, croix et chai-
nette en or, offertes par M. le Principal,
mérité par Mlle Lise Garceau.

Prix d'epplication générale, 65 dollars
offerts par les Membres de l’Amicale,
mérité au cours complémentaire, par Mlle
Jeannine Dupont.

Diplômes au Cours Supérieur
Mlle Lise Garceau: Diplôme Supérieur

médailles of-

français. avec “Grande distinction”; Di-
plome Supérieur anglais, avec ‘'Distinc-
tion’”,

MI! Françoise Allard: Diplôme Supé-
rieur français, avec ‘Grande distinction’;
Diplôme Supérieur anglais, avec ‘’Dis-
tinction",

Mile Ida Michaud: Diplôme Supérieur
français, avec ‘’’Grande distinction’; Di-
plôme Supérieur anglais, avec ‘Distinc-
tion”.

Mlle Germaine Desmarais: Diplôme Su-
périeur frangais, avec ‘Distinction’; Di.
plôme Complémentaire anglais, aver
‘Succès’.
Mile Monique Joyal: Diplôme Supérieur

français, avec ‘Distinction’ : Diplôme Elé-
mentaire anglais, avec ‘Distinction’.

Diplôme aux élèves du
Cours Elémentaire Il

Madeleine Juneau: Certificat, grande dis-
tinction.
Solange Beaulieu: Diplôme fr. gr. dist.;

Diplôme ang., succès.
 

Madeleine Racicot: Diplôme fr., dist.
Jeannine Bouvier: Diplôme fr, dist.;

Diplôme ang. succès.
Lessard: Diplôme fr, dist.:

Diplôme ang. succès.
Madeleine Legault: Certificat, distinction.
Pauline Legault: Diplôme fr. dist.; Di-

plôme ang. suecès,
Jeannine Legris, Certificat, dist.

Julienne Lépine: Diplôme fr., dist.

i

| Monique

|

Diplôme ang.. dist.
Thérèse Clairoux:

Diplôme ang. succès.
Berthe Déry: Certificat, dist.
Fernande Branchaud: Dipiôme fr. dist.
Rita Last: DipKme fr. dist.; Diplôme

ang., dist.
Louise Payette: Diplôme fr, dist.; Di.

plome ang., dist.

Dipléme fr, dist.;

Solange Mathé: Diplôme fr, dist.; Di-
plôme ang., dist. .

Anita Lafontaine: Diplôme fr, dist.;
Diplôme ang. dist.
Thérèse Duguay: Certificat.
Jacqueline Servant: Diplôme fr. dist.
Lucienne Demers: Dipiôme fr, dist.:

Diplôme ang., dist. ;
Rita Bérard:: Diplôme fr, dist.; Di-

piôme ang. dist.
Pauline Gagnon: Diplome fr., dist.
Marie-Paule Lavergne: Dipléme fr., dist.
Paulette St-Jacques: Certificat, dist.
Rita Lambert: Diplôme fr., dist.
Lucille Arvisais: Diplôme fr, dist.; Di-

plôme ang, dist.
Hélène Ménard: Diplôme fr. dist.
Jacqueline Blais: Certificat, succès.
Bernice Gaudette: Diplôme fr, succès;

Diplôme ang. dist.
Madeleine Charette: Certificat, avec

succès.
Diplômes complémentaires

Mlle Catherine Lemerise:: complémen- taitè français, grande distinction ; complé-
mentaire anglais. distinetion.

Mlle Hélène Rocque: certificat complé-
mentaire français, grande distinction;
complémentaire anglais, distinction,
MMe Marcelle Dagenais: complémentaire

français, grande distinction; complémen-
taire anglais. distinction.
Mile Lucile Valliéres:

francais, grande distinetion;
taire anglais. distinction.

Mlle Thérèse Boudreau: complémentaire
français, grande distinction; complémen-
taire anglais, succès.

« Mile Rollande Vézina:: complémentaire
| français, distinction : complémentaire an-
| glais., distinction.

| Mlle Marie-Reine Rondeau: complémen-
taire français, distinction ; complémentaire

complémentaire
complémen-

 

Huguette Landriault: Diplôme fr., dist.; :

 

anglais, succès.
Mile Rildegarde McCaffrey: complmen~

taire francais, distinction; complémentaire
anglais, trés grande distinction.

Mile Jeannine Pellerin: complémentaire
français, distinetion, complémentaire an-
Hlais, succès.

Mile Georgette Vézina: compMmentaire
français, distinetion : complémentaire an-
glais, distinction.

Mile Thérèse Deschambault: complémen-
atire francaise, distinction; complémentaire
anglais, distinction,

Mile Aline Plante: compiémentaire fran-
cais, distinction; complémentaire anglais,
succès.

Mlle Estelle Guillemette: complémen-
taire français, distinction ; complémentaire
anglais, succès.

Mise Marie-Claire Lamont: complémen-
taire français, distinction ; Elémentaire an-
ghais, distinction.

Mlle Jeannine Dupont:
francais, distinction;
glais, succes.

Mlle Madeleine Sanche: eomplémentaire
francais, distinction; Elémentaire anglais,
distinction.

Mlle Paulette Poirier: complémentaire
francais, distinction: Elémentaire anglais,
distinction.

Mlle Liliane St-Jean: certificat complé-

complémentaire
complémentaire an-

mentaire français, distinction; Elémen-
taire anglais, succès.

Mlle Annette Lirette: complémentaire
français, distinetion ; Elémentaire anglais,
succès.

Mlle Pauline Laroche: complémentaire
français, distinction ; Elémentaire anglais,
succès.

Mlle Thérèse Ménard: certificat come
plémentaire français, distinction ; Elémen-
taire anglais, succès.

Mlle Madeleine Déry: complémentaire
français, succes; Flémentaire anglais,
succès.

Mile Estelle Mireault: certificat complée
mentaire français, succès; Elémentaire an-
Blais, succès.

Mlle Flory ‘Thomas: complémentaire
français, succès ; Elémentaire Anglais, dis-
tinction.

Certificat de promotions aux élèves
du cours élémentaire 1ère année

Avec grande distinction: Mlles Thérèse
Hamel, Alice Dubé,
Avec distinction: Miles Marcelle Guil-

bault, Michelle Lessard. Berthe Charette,
Rolande Doucet, Gisèle Corriveau, Jeanne
d'Arc BeHlemare, Lina Barbe, Ghislaine Ri-
chard, Evangéline Doré. Rita Furrie, Su-
zanne Picard, Noëlla Presseau, Jeannine
Charette, Rita Nadeau, Lina Charette,
Rita Bédard, Solange Morin, Jacqueline
Thérien, Lucile Charette, Pauline Char-
bonneau, Dorothée Bouvier, Jeannine
Amyot. Ghislaine Martneau, Marcelle Bé-
rini, Madeleine Lebel, Gisèle Lalonde,
Francoise Trépanier.

Avec succès: Miles Jacqueline Dugré,
Liliane Rouleau, Monique Rochon, Claire
Dagenais, Délicia Lavigne, Rita Giroux,
Jenna Laframboise, Pauline Duguay,
Yolande Monette, Claire Charbonneau.

Prix aux élèves du Cours Supérieur
1ère Excellence, Prix de Pédagogie théo-

rique, offert par M. Roch Aubry, Inzpec-
teur des Ecoles Normales, Prix de Pho-
nétique et Diction offert, par Révérende
Soeur Supérieure, Prix d'Arithmétique et
d’Algèbre, offert par Madame Thomas
Moncion, Prix de Cosmographie, offert par
Mlle Antonine Rochon, Prix de Langue
anglaise, pièce de 5 dollars, offerte par
Monsieur Côté: mérités par Mlle Lise
Garceau.

lère Excellence, Prix de Philosophie, of-
fert par M. Wilfrid Grenier, Prix de Pré-
céptes littéraires, offert par M. Albert
Desmarais, Prix de Géométrie, offert par
M. Louis-Saul Joyal, Prix d'Histoire an-
cienne. offert par Révérende Soeur Direc-
trice, Prix de Dessin. offert par M. l'Ins-

pecteur Joseph Bédard: mérités par MHe
Frnaçoise Allard.

1ère Excellence, Prix de Rédaction fran-
çaise, offert par le Comité Provincial de
Défense contre la Tuberculose, Prix d'Ana-
lyse littéraire, offert par Révérende Soeur
Thérèse de St-Augustin, Supérieure au
Couvent de Wrightville, Prix de Chimie,
offert par Mlle Carmelle Châteauvert, Prix
de Conversation et Composition anglaise:
mérités par Mlle Ida Michaud.
2e Excellence, Prix de Politesse, offert

par la Très Honorée Mère St-André Cor-
sini, Supérieure Générale des Soeurs Grises
de la Croix, Prix d'Histoire du Canadas,
nffert par M. Alfred AHard: mérités par
Mlle Germaine Desmarais.

2e Excellence, Prix de Pédagogie pra-
tique. offert par Révérende Mère Marie
des Martyrs, Conseillère, Prix de Mathé.
matiques, offert par M. Rémi Roch: mé-
rités par Mlle Monique Joval.

Prix d'Histoire de la Pédagogie, offert
par M. Louis Lebel, Prix de Droit publie
et privé, fofert par Madame André Gouin,
Prix de Musique, offert par M. Joseph-
Pierre Bleis: mérités par Mlle Lise Gar-
ceau. Mlle Lise Garceau, ayant subi
avec ‘grande distinction”, les examens de
L'Institut de Pédagogie musicale des Soeurs
Grises de la Croix, a été promue au cours
Supérieur T B.

Prix d'Histoire Tittéraire, offert par
M. Henri Gavard. Prix de Génlogie, offert
par Mlle Jeannine Groulx, Prix d’appli-
cation à l'étude des fdiotismes anglais: mé-
rités par Mlle Frangnize Allard.
2e Prix d'Histoire littéraire, offert par

Mile Pauline Bellemare, Prix de Bonne   conduite, Prix de Science: mérités par Mlle
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Je change les minutes en secondes
 

temps
transactions

N=ve

 

Je vous épargne, à vous et à tout le monde, un
précieux en accélérant les
au guichet du caissier—je

diminue le temps pendant lequel on
fait la queue. Je change les minutes en

AD secondes avec une machine National

qui fait les entrées au guichet.

Les banques, les compagnies de fiducie, les autres
institutions financières font tout aujourd'hui pour
vous servir plus vite.
National qui font les entrées au guichet du receveur
ou du payeur, elles vous donnent un service plus
rapide et le maximum d’exactitude. Par ce moyen,
votre paiement, votre dépôt, votre retrait est inscrit
dans votre livre de banqueet les livres de la banque
ou de la compagnie sont faits en même temps avec
les mêmes chiffres.
devant vous: : : en quelques secondes à peine.

En utilisant les machines

Toute la transaction se fait

C'est là un autre exemple de ce que contribue Na-
tional à votre économie du guerre.

Epargner du temps c'est servir le Canade. C'est là un des nom-
breux systèmes mécanisés construit par National pour accélérer la
compilation des records, protéger l'argentet épargner des beures-
homme d’une importance vitale—en affaire, dans l'industrie, au
gouvernement et au public. L'on
trenses National neuves ou usagees mi ;
tité est limitée. Il y à aussi les machines à comptabilité National qui

ut se procurer des caisses enregis-
pour fins de commerce; la quan-

s'obtiennent par ordre de priorité.
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Coquet tablier

       
  

uv €

3703
Tailles 12-44

Portez un joli tablier cet été.
Vous l’apprécierez à titre d’hô-
tesse et pour bien des usages.
Le no 3703 dans la taille 36

exige 4 verges d'un tissu de 35
pes.
Envoyez 20c pour le patron et

tous les détails.
Le prix du patron est de 20 sous

celui du livret de mode est de 15
sous, soit 35 sous pour les deux.
Pour faire remise N'ENVOYEZ
PAS D'ARGENT PAR POSTE, de
préférence des bons de poste.

Ecrivez lisiblement votre adresse
et le numéro cu style. N’oubliez
pas de mentionner la taille que
vous désirez.

Adressez vos commandes au Ser-
vice des Modes. Journal "Le
Droit”. :

 

Ida Michaud.
de Prix de Diction frgngaise, offert par

Mlle Cécile Croteau, Prix d'Ordre et Pro-
preté: mérités par Mlle Germaine Desma-
rais.

Prix de Sciences usuelles, Prix de
Musique: meériiés par Mile Monique
Joyal, — Mille Monique Joyal, ayant subi
avec distinction, les examens de l'Institut
musical des Soeurs Grises de la Croix, a été
promue au Cours Supérieur 1 A.
Un Prix-Souvenir, recueil de cantiques

du Père Latour, a été gracieusement of-
fert par Révérende Soeur Supérieure, à
chacune des élèves finissantes.
M. Isidore Michaud et Sr Marie de la

Merci ont aussi donné des prix.

Cours Complémentaire 

 

ON A BISOIN DE DONNIURS DI SANG
De plus en plus on à besoin d'hommes
et de femmes prèts à rendre ce service—
facile à rendre et sans douleur—à nos
gars du pays qui combattent pour nous
sur les fronts par tout le monde. Prenez
rendez-vous avec la Croix Rouge
immédiatement.   

Galssos onrogiotronses — Machines à oomplabiiilé 6! de bonne de livres

Nat.-Cash. Regt., 285, ave. Laurier Ouest, Ottawa, 2-3804

The National Cash Register Company
OF CANADA LIMITED

 

Première Excellence, Prix de succès dans
les concours, Mlies Catherine Lemerise et
Hélène Rocque, ex-aequo.
Premier prix de Composition, don de

son Exc. Mgr l'Archevêque, Prix dHis
toire Générale, don de M.” Aimé Guertin,
Prix de Philosophie, don de M. le Princi-
pal, Prix d'algèbre, Prix de Grammaire,
Prix de Littérature anglaise, Prix de Dic-
tion: décernés à Mlle Catherine Lemerise.
Première excellence, Prix de Composi-

; tion, don de la Révéren:e Mère Saint-
André-Corsini, Premier prix de Littérature,
don de l'amicale, Prix de Philosophie, don
de M. le Principal, ler Prix de Pédagogie
pratique et de Pédagogie théorique, don
de M. le Professeur Lefebvre, Prix d'Hist.
littéraire, Prix de Composition anglaise,
don de M. et Mme Ferdinand Guillemette:
décernés à Ml.e Héléne Rocque,
Première Exceilence: Premier prix de

Grammaire fr., don de M. et Mme Rémi
Rocque, Prix d'Histoire littéraire, Prix
d'Algèbre, don de Mile Rhéona Deschamps,
Prix d'écriture, don de M. et Mme Albert
Lamont: décernés à Mlle Marcelle Dage-
nais.
Première Excellence, Prix de Philosophie,

dont de l’Ambulance St-Jean, Prix d'Al-
gèbre, Deuxième prix d'Orthographe, don
de Mme Wilfrid Sanche, Prix de Géomé-
trie, Prix de Musique, don de Miles Ché-
nier, Prix de sciencge: décernés a Mlle
Lucille Vallières.
Première Excellence: Prix de Phi-

losophie, don de la Révérende Soeur Sainte-
Reine, Sup. de l'Ecole normale, Prix d'His-
toire générale, Prix d'Arithmétique, don
de M. e Mme Hormisdas Dupont, Pre-
mier prix de Couture, Prix de Musique:
décernés à Mlie Thérèse Boudreau.
Première Excellence: Prix d'Analyse lit-

téraire, don de M. l'Inspecteur Roch Aubry,
Prix d'Histoire générale, Prix d'Histoire
du Canada, don M. Ernest St-Jean, Pre-
mier prix d'analyse fr. Prix de grammaire
anglais : décernés à Mlle RolMande Vézina.
Pemière Excellence: Prix de Composi-

tion, don de Mlle Annette Guillemette,
Prix d'Analyse littéraire, Premier prix de
Géométrie, don de Mme Alexandre Des-
chambault, Prix de Politesse: décernés à
Mlle Marie-Reine Rondeau.
Première Excellence, Prix de Pédagogie

théorique, ex-aequo avec Mlle Hélène
Roecque, Prix d’Histoire littéraire, don de
M. et Mme Ferdinand Ménard, Prix de
Conversation anglaise: décernés à Mlle
Hildegarde McCaffrey.
Deuxième Excellence: Prix de Littéra-

ture, don de Mme Arthur Vézina, Prix de
Composition, Prix de Dessin, don de M.
et Mme J.-B. Déry, Prix d'écriture: dé-
cernés à Mlle Jeannine Pellerin.
Deuxième Excellence: Prix d'Histoire

du Canada, don de Mlle Rita Ryan, Prix
de Géogrgpahie, Prix d'Arithmétique, don
de Mlle Gracia Hamelil, Premier prix
d'Orthographe: décernés à Mlle Georgette
Vézina.
Deuxième Excellence: Prix de Chant.

don de Mlle Juliette Vallières. Prix de
Lecture, Prix d'Histoire: décernés à Mlle
Thérèse Deschambault.
Deuxième Excellence: Prix de Géo-

graphies don de M. et Mme Honorius
Pellerin, Prix de Musique, Prix de Chant:
décernés à Mlle Aline Plante.

Deux. Exc.: Prix de Musique, don de
M. et Mme Poirier, Prix d'AppHeation,
Prix d'Arithmétique: décernés à Mlle Es-
telle Guillemette,
2e Exc.: Prix d'Histoire du Canada, don

de M. et Mme Ernest Dagenais, Prix de
Dessin, Prix d'Arithmétique: décernés à
Mlle Marie-Claire Lamont.
2e Exe.: Prix d'Application au travail,

Prix d'Histoire, don de M. et Mme Arthur
Laroche, Prix de Musique, Prix d'ortho-
graphe: décernés à Mlle Jeannine Dupont.

2e Exc.: 2e prix d'Analyse, Prix d'Arith=-
métique, Prix de Musique et prix de chant:
décernés à Mlle Madeleine Sanche.

2e Exc.: Prix d'application au travail,
Prix de Géographie et prix de Lecture:
décernés à Mlle Paulette Poirier.

Prix d'Algèbre, et prix d’Application dé-
cernés à Mlle Liliane St-Jean.

2e Exec. Prix d'Arithmétique.
d'Application soutenue, Pri:
théorique: décernés à Mlle
rette.
2e Exc.. Prix d'Application su travail,

et prix
d'économie

ênnette Li-

Prix d'Histoire: décernés a Mlle Pauline
Laroche.

2e Exe., Prix d'Application et prix
de leçons orales: déc. à Mlle Thérèse
Ménard.

3e Exc.…. Prix d'Arith. et d'application
déc. à Mile Madeleine Déry.

8e Exc… Prix d'Histoire et d'Application
déc. à Mlle Estelle Mireault.

3e Exc., Prix d'Economie domestique et
prix d'Application décernés à Mlle Flory
Thomas.
Les élèves dont les roms suivent ont

subi les examens de l'Institut de Péda-
gogie musicale des Soeurs Grises de Is
Croix et sont promues aux cours:
Elémentaire 2 A: Mlle Thérèse Dupont.
Moyen I A: Mlle Thérèse Boudreau,
Moyen 2 A: Mlle Lucile Valliéres,
Moyen 2 B: Mile Madeleine Sanche.
Supérieur 1 A: Mlle Aline Plante.
Supérieur 2 A: Mlle Estelle Guillemette,
Prix de Chant: Miles Madeleine Sanche,

Thérèse Deschamtault, Aline Plante.
Prix aux élèves du Cours Elémentaire f
lire excellence, ler prix d'instruction

religieuse, don de M. le Principal. ler prix
d'histoire Tittéraire, don de ls Rév. Mère !
André Cors'ni, ler prix d'histoire géné.
rale, 2ème prix de diction, dor. de M. je
Principal. 2ème prix de littérature, don
de M. l'inenecteur Aubry, pvir de rnusique,
prix d'anplication soutenue, prix de succès dans ses examens: mérités par Mlle Ma-

I Grises de la Croix ; 2ème prix de composi-

delsine Juneau.
lere excellerce, ler prix de philosophie,

ler prix d'arithmétique, don de ia Rév.
Soeur Supérieure, ler prix d'aigèbre, ler
prix d'écriture et de dessin, don de ia
Rév. Soeur Directrice, 2e prix d'instruction
religieuse, don de M. le Principal, 2e prix
d'orthographe, Prix d'application soutenue:
mérités par Mlle Solange Beaulieu.

lare excellence, ler prix de pédadogie,
don de M. le Professeur, 2e prix d'analyse
littéraire, don de la Rév. Mère Marie-des-
Martyrs, 2e prix de mesurage, prix de
philosophie, prix de science nawurclles, 3e
prix de diction, don de la Rév. Soeur
directrice: mérités par Mle Madeleine
Racicot.

lère excelience, ler prix de grammaire,
française, don de Soeur Jeanne-de-Mont-
fort, Supre de l'Hospira St-Charles, 2€
prix d'algèbre, prix de dessis. prix de phi-
losophie: mérités par Mlle Jeannine Bou-
vier.

lère excellence, ler prix de composition
française, don de la Rév, S. Sup., ler prix
d'histoire du Canada, ler prix de géo-
graphie: mérités par Mlle Monique Les-
sard.

lère excellence, ler prix de littérature,
ler prix d'analyse. littéraire, don de M. et
Mme Francis Servant, Prix d'enseignement
pratique: mérités par Mlle Madeleine Le-
gault.

lère excellence, prix de gymnastique,
prix d'application, don de M. et Mme
Eloi Lépine: mérités par Mlle Pauline Le-
gault.

2e prix d'excellence, 2e prix de péda-
gogie, don de M. le Professeur, ler prix
d'orthographe française, ler prix ‘de cone
versation anglaise, don de M. et Mme
Borromée Déry, Ze prix d'analyse: mé-
rités par Mlle Jeannine Legris.
2e excellence, Ze prix d'histoire litté-

raire, Prix d'algébre, prix d'Histoire, prix
d'application, Prix d'économie domestique:
mérités par Mlle Julienne Lépine.

2e excellence, 2e prix de composition
française, Prix de chant, don de M. et
Mme Lionel Legris, Prix de musique: mé-
rités par Mlle Huguette Landriault.

2e excellence, ler prix d'analyse, don de
Mme Josaphat Racicot, 2e pri< d'écriture,
don de Mme Ernest St-Jaeques, Prix de
géographie: mérités par Mle Thérése Clai-
roux.

2e excellence, prix de philosophie, Phix
de géogrophie, don de Mlle Huguette Ser-
vant, Prix d'économie domestique: mérités
var Mile Berthe Déry.

2e excellence, 2e prix de pédagogie, don
de M. le Professeur: mérités par Mlle
Fernande Branchaud.

2e excellence, prix d'algèbre, don de
Mle Suzanne Racicot, ler prix de thème
et de version anglaise: mérités par Mlle
Rita Last.

2e excellence. prix d'arithmétique, don
de M. et Mme Arthur Branchaud, Prix de
mesurage, 2e prix de composition anglaise:
mérités par Mlle Louise Payette.

2e excellence, prix de politesse et d'ap-
plication, don de M. et Mme J.-P. Blais,
Prix d'histoire générale: mérités par Mlle
Solange Mathé.

2e excellence,
de M. et Mme Henri
couture: mérités par Mlle
taine.

2e excellence, prix de grammaire fran-
caise, don de M. et Mme Jules Bérard:
mérités par Mlle Thérèse Duguay. }
2e excellence, prix de mesurage, don de!

Mme Alphonse Payette, Prix de musique: ,
mérités par Mle Jacqueline Servant.

2e excellence, prix de chant, don de
M. et Mme Adrien Lambert, ler prix de
grammaire anglaise: mérités par Mlle Lu-
cienne Demers. |

2e excellence, prix de politesse, prix
d'application: mérités par Mlle Rita Bé-
rard.

2e excellence. prix de dessin. prix d'ap-
plication: mérités par Mike Pauline Ga-
gnon.

Ze excellence, prix de musique, prix
d'application, 2e prix de dévouement, don
de M. et Mme J.-P. Corbeil: mérités par|
Mlle Marie-Paule Lavergne.

Ze excellence, prix d'application, ler prix
de diction, don de lg Rév. S. Supérieure:
mérités par Mlle Paulette St-Jacques.
2e prix d'excellence. prix d'application,

prix de dessin: mérités par Mlle Rita
Lambert.

2e excellence, prix d'application:
rités par Mlle Lucile Arvisais.

2e excellence, prix d’appHcation: mérités
par Mlle Hélène Ménard.

8e excellence, ler prix de composition
anglaise, prix de musique, prix de dessin:
mérités par Mlle Jacqueline Blais.

8e excellence, prix de conversation an-
glaise, prix d'application: mérités par Mile :
Bernice Gaudette.

3e excellence, prix de ponctualité, prix
d'application soutenue: mérités par Mile
Madeleine Charette.

Les élèves dont les noms suivent ont subi
les examens de l'Institut de pédagogie
musicale des Soeurs Grises de la Croix et
sont promues au Cours Elém. 1: Mile Jac-
queline Servant: au Cours Elém. II A:
Mlles Jacqueline Blais, Marie-Paule La-
vergne; au Cours Moyen I A: Mlle Fer. |
nande Branchaud: au Cours Mcven 1 B:
Mlle Huguette Landriault: au Cours Su-
périeur ! B: Mlle Madeleine Juneau. !

Prix aux élèvse du cours |

}
|

prix de mesurage, don
Lessard. Prix de

Anita Lafon-  
mé-

 
élémentaire. lère année

Par ordre de mérite:
Première excellence, ler prix de néda-

gogie théorique, volume offert par M. le
Professeur Hector Lefebvre, 2ème prix de
conduite, don de Révérende Mère Marie des
Martyrs, Secrétaire générale des Soeurs
Grises de la Croix, premier prix de lit. |
térature francaise; premier prix d'arith-|
métique offert par M. et Mme Wilfrid
Sainte-Marie : premier prix de succès dans
les concours, prix de thème et version
en langue seconde: prix d'application sou-
tenue: 2ème prix de diction, don de M.,
le Principal: mérités par Mlle Thérèse
Hamel. !

Première excellence, ler prix de géo-'
graphie, volume offert par M. Lorenzo |
Presseau; ler prix d'histoire générale, don |
de Mlle Leclerc ; 2ème prix d'arithmétique,1
prix d'application: décernés à Mlle Alice |
Dubé.
Deuxième excellence, ler prix d'his-/

toire littéraire, gracieusement offert par
Révérende Mère Saint-Jean-Baptiste de la |
Salle. Conseillère générale des Soeurs

 

tion française, don de M. Roméo Dubé;
2éme prix d'histoire générale; prix d'ap.
plication: mérités par Mlle Marcelle Guile
beault.
Deuxième exceilenr>, ler prix de caté-

chisme, offert par M. le Principal; 2éme
prix de littérature, gracieusement offert
par Révérende Soeur Sainte-Reine, Supé-
rieure de l'Ecole normale; prix de toisé,
prix d'application: décernés à Mlie Mi-
chelle Lessard.
Deuxième excellence, 2ème prix de géo-

graphie, don de Mile Juliette Champagne,
2ème prix d'histoire littéraire, offert par
M. et Mme Romuald Picard ; prix de tricot:
mérités par Mlle Berthe Charette.
Deuxième excellence, ler prix de gram-

maire française, offert par M. et Mme
Hormisdas Charette; 2ème prix de dessin,
don de M. et Mme Georges Amyot; prix
de mesurage: décernés à Mile Rollande
Doucet.
Deuxième excellence, prix de littéra.

ture, don de M. @& Mme Joseph Bérini:
ler prix d'histoire du Canada: prix d’ap-
plication: décernés à Me Gisèle Corrie
veau.
Deuxième excellence, ler prix d'ortho-

graphe en langue seconde, don de M. et
Mme Alcide Charette; 3ème prix de dic-
tion, offert par Révérende Soeur Direc-
trice, prix d'application: mérités par Mlle
Jeanne-d'Arc Bellemare.

Deuxième excellence, prix d'hygiène,
offert par Mlle Julienne Saint-Jean: prix
d'application : décernés 2 Mlle Lina Barbe,
Deuxième excellence. 2&éme prix d'his-

toire du Canada, don de M. et Mme
Docteur Léo Lalonde: prix d'application :
mérités par Mlle Ghislaine Richard.

Deuxième excellence, prix de philosophie,
don de M, le Principal; ler prix de enmp-
tabilité, offert par M. et Mme Omer Thé-
rien: ler prix de diction, offert par Révé-
rende Soeur Sainte-Reine, supérieure de
I'Ecole normale; prix d'application: dé.
cernés 4 Mlle Evangéline Doré.
Deuxième excellence, 1er prix de gram-

maire anglaise. offert par M. et Mme
Willie Lebel: prix d'agriculture. prix d'ap-
plication: mérités par Mlle Rita Furrie.

xième excellence, ler prix d'ortho-
graphe française: 1er prix de composition
française, don de M. & Mme Henri Les-
sard: 2ème prix d'analyse: prix d'appli-
cation: mérités par Mlle Suzanne Picard.
Deuxième excellence, 2ème prix de mesu-

rage, don de M. et Mme Willis Barbe:
prix de composition française. prix d'ap-
plication: décernés a Mlle Nnélla Presseau,
Deuxième excellence. prix de géo-

graphie, offert par M. et Mme Dugré: prix
d’eppHeation: mérités par Mlle Jeannine
Charette.
Deuxième excellence, prix de dévane.

ment: orix de botanique: prix d'applica-
tinn: décernés à Mlle Rita Nadean,
Deuxième excellence, 1er prix d'écriture,

offert par M, et Mme Ernest Dagenals;
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prix d'application: mérités par Mille
Lina Charetie. . ; Lo
Deuxieme exceilence, 2ème prix d'écri-

ture, offert par M. eu Mme François Rou-

leap: prix d'application: décernes à Mlle
bin) édard. ; ; ;
TB itme excellence, prix de geographie,

don (Mile Marguerite Prouix; pria d'ap-

plication: décernes a Mlle Solange Morin.
Troisieme excellence, prix de mesurage,

don de M. I'lnspecteur Aubry; prix d'ap-
plication: mérités pur Mlle Jacqueline

Thérien.
Troisième excellence, prix de compta-

bilité; prix d'application: mérités par
Mile Lucile Charette. ; .
Troisième excellence, ler prix cana.

lyse francaise; ler piix de comptabilité;
prix d'application: décernés à Mlle Pau-
line Charbonneau,
Troisième excellence, Prix de science;

prix d'application: décernés à Mlle Do-
rothée Bouvier.
Troisième excellence, 2ème prix d'ortho-

graphe française; prix d'économie domes-
tique; prix de solfège: mérités par Mlle
Jeannine Amyot.
Troisième excellence, prix d'analyse:

prix d'application: mérités par Mlle Ghis-
laine Marineau. -

Troisième exceMence, 2ème prix de gram-
maire anglaise; prix d'histoire générale;
prix de couture: décernés à Mlle Marcelle
Bérini. Lo

Troisième excellence, prix d'application,
prix d'histoire: mérités par Mlle Made-
leine Lebel.
Troisième excellence, ler prix de com-

position anglaise, prix d'application: mé-
rités par Mlle Gisèle Lalonde.

Troisième excellence, prix de compta-
bilité; prix d'orthographe ; prix d'appliea-
tion: mérités par Mile Françoise Trépanier.

Prix d'écriture, prix d'application: dé-
cernés à Mlle Jacqueline Dugré.
2ème prix de composition en langue

seconde: prix d'application: décernés à
Mlle Liliane Rouleau.

Prix d'agriculture: prix d'application :
décernés à Mlle Monique Rochon.
2ème prix de comptabiltié; prix d'appli-

cation: mérités par Mlle Claire Dagenais.
Prix «d'application mérité par Mlle Dé-

licia Lavigne.
Prix d'application mérité par Mlle Rita

Giroux.
Prix d'application Mile

Jenna Laframboise.
ler prix de dessin: ler prix de lecture:

prix d'application: décernés à Mlle Pau.
line Duguay.

mérité par

2ème prix de lecture francaise: prix
d'application: décernés à Mlle Yolande

Monette,
Prix d'application décerné à Mile C.rire

Charbonneau.
Les élèves dont les noms suivent ont subi

‘es examens de l'Institut de pédagogie musi-

cale des Soeurs Grises de la Croix, et sont
promues aux cours:

Flémentaire 7 B: Miles Lina Charette et
Déiicia Lavigne,

Flémentaire IT A- MHe Alice Dnhé.
Fiémentaire II B: Mlle Michelle Les-

card,
Moyen 1 A: Mlle Marcelle Rérini.
Moven 1 B: Mlles Suzanne Picard et

Pauline Pugnay.
Moyen II B: Mlle Giséle Lalonde.

—

Nouveaux

aumoniers  QUEBEC, le 20 — (D.N.C) —
Par décision de Son Eminence le
Cardinal, archevêque de Québec,|
MM. les abbés Donat Gendron, vi-'
caire à Notre-Dame de Recouvran- |
ce, Québec-ouest, Raymond Du,
puis, vicaire à Saint-Patrice de ja,
Rivière-du-loup, et Armand Cou-
lombe, prêtre auxiliaire au Coliè-
ge de Lévis, ont été autorisés à
passer sous la juridiction de l'or-
dinaire des armées comme aumô-
niers militaires.

 

Modérateur à Laval

QUEBEC, le 20 — (DN.C.) —|
M. l'abbé Lelaidier, assistant-secré-
taire de l'Université Laval, vient
d’être nommé modérateur de no-|
tre université.

S. E. le gouverneur général et|
S. A. R. la princesse Alice ont’
reçu lundi en l'honneur de l'am-
bassadeur du Mexique au Canada.
On remarquait parmi les invités:
le Dr et Mme Antonio Mendez
Fernandez, le Dr et Mme Jose!
Cavillo; le Dr Alberto Lenz; M.
et Mme Norman Robertson; le Dr
et Mme H.-L. Keenleyside; M. et
Mme Howard Measures.

* = +#*
M. et Mme J.-Alphonse Lange-

liler ont reçu à un diner, au
Standish Hall, les invités venus de
l'extérieur pour le mariage de
leur fille Marguerite avec M. Marc
Désy. Il y avait une quarantaine
de convives.

* + =
M. et Mme Adrien Vermette

annoncent le mariage de leur
fille Marcelle au Capitaine Jean-
Paul Lemieux, fils de M. et Mme
Edmond Lemieux. Le mariage
sera célébré le 4 juillet en l’égli- |
se du Sacré-Coeur d'Ottawa. Pas
de faire-part.

« * *

Lemieux-Vincent
En la chapelle des Enfants de

Marie de la Basilique Notre-Dame
d'Ottawa, le jeudi 15 juin, à 8 h,
a été bénit le mariage de Mlle Cé-
cile Lemieux, fille de M. et Mme
Edouard Lemieux, d'Ottawa, à M.
Lucien Vincent, fils de M. A, Vin-
cent, décédé, et de Mme Vincent,
de Montréal. M. l'abbé J. Desjar-
dins a béni l'union. Des pivoines
blanches et roses ainsi que des
fougères et paimes décoraient le
sanctuaire et la nef.

M. Wilfrid Charette, organiste
de la Basilique, touchait l'orgue.
Les membres de la chorale des
hommes, sous la direction de M.
Victor Nolet. rendirent un beau
programme de chant.
M. Lemieux accompagnait sa

fille et M. René Vincent, de Mont-
réal, était le témoin de son frère.
La mariée portait une robe de

chiffon broché blanc et long voile
avec diadème de fleurs d'oran-
gers. Son seul bijou était un col-
lier de perles. Son bouquet se
composait de roses et de muguets.

A l'issue de la cérémonie, il y
eut réception à la résidence des
parents de la mariée.

M. et Mme Vincent partirent
ensuite en machine pour un voya-
ge au Saguenay, ou ils feront “La
Croisière”. Mme Vincent portait
un ensemble imprimé en crêpe
blanc et un manteau redingote en
crêpe bleu turquoise et des acces-
soires de même teinte, À leur re-
tour, les nouveaux époux habite-
ront Ottawa.
Parmi les étrangers de l’exté-

rieur, on remarquait: Mme A.
Vincent, M. et Mme René Vin-
cent, M. À. Vincent, Mlle M. Gau-
thier. Mme T. Rivet, Mme S.
Jodrv. M. et Mme A. Rivet, M.
et Mme P. Lefebvre, Mme O.
Gratton, Mlle A. Gratton, tous de
Montréal .et Mme T. Allan, de
Notre-Dame de la Salette.

Cing

 

ee

Carnet mondain
Desbiens-Bouchard

Samedi, le 10 juin, à neuf heu-
res, en l'église St-François d’As-
sise. a été bénit le mariage de

| Mlle Laurente Desbiens, d'Ottawa,
fille de M. et Mme Ludger Des-
biens, de Montréal, à M. Henri
Bouchard. de Québec, fils de M.
et Mme H. Bouchard, décédés. M.
l'abbé Labelle, curé de Ste-Rose
de Lima, a béni l'union. Le sanc-
tuaire était décoré de pivoines et
d'oeillets hlancs. Mlle Corinne
Auger touchait l'orgue. Etaient
solistes: MM. Roland Dompierre
et Oscar Derouin et Mme Louise
Bray-Beaudet.

M. Ludger Desbiens était té
moin de sa fille et M. J.-E, Bé-

| riault était témoin de M. Bou- chard. Mlle Simone Blais, de
Montréal, était dame d'honneur,
La mariée portait une robe

: d'après-midi, en crêpe rose cen-
dré garnie de dentelle française

* avec accessoires noirs, Elle tenait
jun bouquet colonial de roses ro-
| ses MM, Roland et Romuald Des-
biens, frères de la mariée, pla-
caient les invités. A l’issue de la
cérémonie, il y eut réception chez

; M. et Mme D. Desbiews, oncle et
tante de la mariée. M. et Mme
| Bouchard partirent ensuite en
voyage à Québec et I'lle aux Cou-

| dres. Mme Bouchard portait alors
un ensemble bleu poudre avec ac-

! cessoires noirs. M. et Mme Pou-
chard éliront domicile à Hull,

| Qué.
: Parmi les invités venus de l’ex-
térieur on remarquait M. et Mme
L. Desbiens, M. et Mme Wd. Des-

| biens, M. et Mme D. Desbiens, M.
et Mme Romuald Desbiens. M. Ro-
land Desbiens, Mme E Blais et

| Mlle Simone Blais, de Montréal.

|
‘Triduums à Rouyn
Iet à Noranda, Qué.

  

———
ROUYN. le 20. — (DNC) —

Les RR. PP. Georges Mongeau,
| S.J. et Alphonse-Marie Pelchat,
S.J., de Montréal, ont préché un
triduum préparatoire a la féte du
Sacré-Coeur dans les paroisses
Saint-Michel-Archange de Rouyn
et Notre-Dame - de - Protection de
Noranda. Le triduum s'est termi-
né par une heure d’adoration et
un salut au Saint-Sacrement en
plein air. dimanche soir. sur le
terrain de l’école catholique de
Noranda. La population catholi-
que des deux villes s'est rendue
très nombreuse assister à ce Véri-
table triomphe fait au Sacré-
Coeur.
—

ELLE A COMPRIS

—Chadque fois que ma femme en.
tend du bruit pendant la nuit elle
(pense qu'il v a un voleur dans la
!maison et elle me réveille.

—Mais les voleurs ne font pas
de bruit.
—C’est bien ce que je lui ai dit.

Et maintenant elle me réveille cha-
que fois qu'elle n'entend rien!

 
 —#

 

bouriner sur le bras de

ou du café alors qu’il

peut-être les nerfs.

LES HEUREUX BUVEURS
Les gens devraient découvrir ce qui
est la cause de leur nervosité ou de
leur insomnie. Très souvent, c’est sim-
plementle thé ou le café. Le thé et
le café rendent beaucoup de gens
nerveux, même s'ils ne
mal à d’autres.

 

CEUX QUI TAMBOURINENT
“ AVEC LEURS DOIGTS

Ce sont des trouble-paix. Ils ne peu-
vent pas écouter personne sans tam-

avec leurs doigts nerveux. Ce sont
peut-être des gens qui boivent du thé

faudrait pas. La caféine leur affecte

 

Si le thé ou le café vous affecte —

Desmesures doiventêtreprises
contre certaines gens

feu de forêt.

leur fauteuil

ne leur en

commencent à

les entendez

Faut-il blamer

chose?

DE POSTUM

font pas de

CEUX QUI DEVELOPPENT
DES BONBONS

Juste au moment le plus important
d’un film —ils commencent i déchirer
le papier d'une tablette de chocolat—
et la scène d’amour fait l'effet d’un

faire quelque chose pour leurs nerfs,

 

CEUX QUI TAPOTENT DU PIED
Le moindre petit retard-peut-être un
retard inévitable—et ils s'énervent et

contre une vendeuse, un conducteur
de tramway ou une sténographe.

Postum pourrait-il y faire quelque

Ces gens-là devraient

tapoter du pied. Vous
souvent grommeler

le thé ou le café. Le

adoptez le POSTUM.11 est débarrassé
de la caféine et de tout stimulant. II
ne peut pas vous détraquer les nerfs.
Le Postum a un goût excellent et

tout à fait particulier. Economique—
coûte moins d’un sou la tasse. Pra-
tique—l’Instant Postum se fait directe-
ment dans la tasse en y ajoutant
simplement de l’eau bouillante ou du
lait chaud. Votre épicier a du Postum.

PesF 
 

Un Produit de General Posds   “
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De deux millions de bonnes actions, nous passons joyeusement
en vingt-quatre heures à deux millions deux cent mille

 

Demain, nous auron

de vous féliciter en toute gratitude:

DROIT AU CIEL

Va droit au ciel la
d'amour qui part du coeur.
Monte droit au ciel, le coeur

flèche

qui croit, le coeur qui espère. le
coeur qui aime, le coeur qui
s'offre.

L'avion moderne, cent mille
fois plus lourd que l'air, bondit
dans le ciel: I'Ame humaine, bien
que chargée de toute la pesanteur
du péché qui écrase le corps, at-
teint le trône de Dieu. Des sa-
vants expliquent l’ascension de
l'avion; et la foi explique l'ascen-
sion de l’âÂme.

Votre foi a plané au-dessus de
toutes les cimes; votre espérance
a forcé le miracle de la libéra.
tion du Souversin Pontife, votre
amour a préparé le plus merveil-
leux bouquet qui ait jamais été
présenté au Saint-Pére par un
groupe d'écoliers et d’écolières,

Ontario a accepté le rôle le
plus important dans notre Semai-
ne du Pape. Québec invité et sur-
invité s’est fait pardonner à cause
de quelques rares mais très géné-
reuses inscriptions. Avec Québec,
et dans la proportion prise par les
écoles bilingues d'Ontario, nous
aurions doublé et triplé les chif-
fres miraculeux. Une petite peine
à oublier sous une montagne de
joies, et assez fortes et assez pro-
fondes, ces joies, pour bâtir une
impérissable Maison du bonheur...

Le titre porte “deux millions
deux cent mille bonnes actions;
or. au moment où je vais signer
re billet, j'aperçois un rapport
magnifique, venant de Blind-
River, terre d'inégalable généro-

s un nouveau motif

Nom de ia section: Jemnne Le Ber. Ps.
tronne: Jeanne Le Ber. Devise: Vers la
Supériorité, Nom de Fécole: St-Louis de
Gonzague. Nombre d'élèves dans la Bec-
tion: 43. Prineipale de l’école: Sr St-
Irenée. Messes entendues. 763. Commu-
nions. 451. Chapelets, 1286. Chemins de
la croix. 280. Sacrifices, 718,
tions, 2387. Visites à l'église, 1296.
Nous sommes heureuses de pouvoir offrir

nos prières au Père commun des fidèles,
Blen des dépenses ces derniers temps.

pour don de fleurs au reposoir de l'église,
pour grand'megses pour le repop de l'âme
du père de notre Soeur Directrice et pour
m fête des mères, nous empéchent de
verkêr les Honoraires de messes. C'est à
notre grand regret, crovez-le, mais soyez
asahré par contre de la ferveur de nos
prières.

Toujours vos Jeannettes
Nord Ontariennes,

par Jeannine Desmarais,
secrétaire.

Thérèse Gervais,
Présidente.

Rosnire Legau't, 8.7,
curé.

Président honoraire.
RAMSAYVILLE, ONT.

Mlle Georgette Lacoste,
Ottawa,

Mademoiselle,
Ci-inclus le bouquet

pape.
Ecole séparée no 20, de Gloucester.
Messes. 40. Communions, 40. Chapelets,

40. Chemins de eroix, 40.
Bien a vous,

Délia Galland,
Ramsavville, Ont.

ALEXANDRIA, ONT.
Sect. N.-D. de la Paix
entendues. 707,

1826.

 
spiritue! pour le

Communionk,
Chemins de la

Aspirations,
489.

Messes
348. Chapelets,
Croix, 186. Sacrifices, 2622.
76.460. Visites au T. S. 8.

(A suivre)

Pour le Pape

 

Section Immaculée Conception,
Ecole Sainte-Catherine,
Pain Court, Ontario,

le 26 mai, 1944.
A la section F. X. Garneau, 

sité, qui ajoutera des centaines de ,
mille bonnes actions nouvelles.
Approcherions nous. grâce à Dieu, |
du TROISIEME MILLION? C'est:
le secret que ie vous dirai, de- |
main, mercredi, ou jeudi. Peu,
Importe. mais ce sera ceite se- |
maine, et il faudra lire ces chif-
fres en classe ou en cour de ré-.
création. publiquement, solennel- !
lement, avec une fierté débordan-

Ecole Garneau,
Ottawa, Ontario.
Chers amis,

Il nous fait
vous envoyer le bouquet spirituel
suivant.

Nous l'avons préparé avec toute
l'affection de nos petits coeurs.

Espérant que le bon Dieu sera
touché par nos prières et qu'il

Aspira- ;

| Verreault,

plaisir de pouvoir .

 9 xr

 

Bonne Fste

20 juin 1944

Gravelle, Gilberte, Ottawa.
Dicaire, Colombe, Uttawa.
Gagnon, Cécile, Billing's Bridge,
La Durantaye, Robert, Ottawa.

, Martin, Rita. 1immins.
Larouche, Rita, Timmins.
Sigouin, Rita, 13 ans, Eastview,
Brazeau, Roland, Timmins.
Plouffe, Emile. 16 ans, Kirkland-Lake.
Burgess, Pauline, 16 ans, Cornwall.
Murphy, Marie-Jeanne, Cornwall.
Martel, Yvette, Aylmer.
Gagnon, René, Rouyn.
Lamarre, Claude, Sturgeon-Falls,
Daigneault, André, 8 ans, Ottawa.
Baillargeon, André, 11 ans. Ottawa.
Mathieu, Lucile, Kirkland-Lake.
Aubin, Jean-Baptiste, Field.
Soullére, Estelle, Windsor.
Vachon, Jacques, 9 ans, Chute-à-Blondeau.
Lavallée, Thérèse, 15 ans, Blind-River.
Quesnel, Yolande, 7 ans, Chrysler.
Joanetie, Berthe, 12 ans, Chelmsford.

   

 

———

1944

Pilon, Lise, 4 ans, Rockland.
Sicotte, Laurence, ft.lsidore:de-Prescott.
Gagnier, Claude, 15 ans, St-Isidore-de-P. …
Gervais. André, 13 ans, Ottawa.
Martin, Rita, Ottawa.
Goyette, Vera, Ottawa.
Lavigne, Charlotte, Ottawa.
Laflèche, Thérèse, Casselman,
Trude!, Georges, Ottawa.
Lapensée, Elisabeth, Vanklech-Hili.
Barrette, Annette, 14 ans, Timmins.
Emard, Ernest, 14 ans, Cornwail.
Bélanger, Bernard, Cornwall.
Marcoux, Alfreda, Kirkland-Lake.
Charbonneau, Lucien, 16 ans, Lefaivre,
White, Béatrice. Aylmer.

Pauline, Blind-River.
|] Campeau. Jean-Louis, 16 ans, Rose-Corner.
Labelle, Aline, Noëlville.
Turmelle. Etiennette, Connaught.
Gignac, Georgette, 15 ans, Rouyn.
Guindon, Roger, Rockland.
Côté, Georges, Carlington.
Côté, Georgette, Carlington.
Lafleur, Roger, 13 ans, Rockland.
Daoust, Jeannine, 13 ans, St-Eugéne,
Clément, Ghislaine, 10 ans, Embrun.
Daoust, Lucia, 9 ans, Chelmsford.
Gauthier. Réjeanne, 5 ans, Hawkesbury.
Châtilfon, Guy, 10 ans, Hull.

21 juin

——

22 juin 1944
Clément, Réjeanne, Embrun.
Lagacé, Olivette, 12 ans, Pte-Gatineau.
Martel, Claire, 14 ans, Embrun.
Groulx, Claire. Cartier.
Danis, Denise, 13 ans, Ottawa.
Miron, Joseph, 14 ans, Sudbury.
Trudel. Alfred, Ottawa.
Doré, Lucile, Timmins.
Monette, Aline. ‘Wrightville.
Lévesque, Paula, Ottawa.
Dozois. Constance, 12 ans, Ayimer.
Vachon, Valvis, Kirkland-Lake.
Lafrance, Jean, Kirkland-Lake.

  
|

x ieee

Pour le Pape
————

Section Notre-Dame de la Paix,
Alexandria, Ontario

Cher Oncle Jean,
Depuis le début de l’année, cha-

cune des classes de l'école du
|S.-C. avait une journée spéelale-
ment consacrée au Pape. La nôtre
était le vendredi. Donc une se-
maine consacrée au Pape ne causa
pas de surprise ici. Immédiate-
ment nous nous sommes mis à
l'oeuvre. Jeudi le 25, une grand’
messe, payée par tous les écoliers,
fut chantée à l'église paroissiale.
La chorale des filles chanta
messe de l'Ascension. Dimanche le
28, clôture de la semaine, dernier
dimanche de mai et fête de la Pen-
tecôte, fut fêté avec  solennité.
Dans l'après-midi, à trois heures,
l'école entra processionnellement.
La statue de la Vierge, portée

par quatre garcons, précédait la
banniére du Pape entourée de 15
petits garcons portant le drapeau
papal. Vint ensuite un long défilé
de fillettes vétues de leur robe
noire accompagnées chacune d'une
autre en robe blanche, tenant un
panier de fleurs au bras. Seize
filles, voilées de blanc, portaient
une gerbe au bras, entièrement sui-
vies de 16 garçons. La Reine de
Mai vint ensuite, suivie de deux
petits pages tenant sa traîne. Le
reste de l’école entra ensuite. Des
cantiques de la Ste-Vierge furent
chantés, le chapelet récité en deux
choeurs, puis des prières pour la
paix et pour le Pape. La Reine of-
frit une gerbe spirituelle à la Ste-
Vierge puis toutes les fillettes vin-
rent déposer leurs fleurs aux pieds
de Marie. Le salut couronna notre
fête. Je suis sûre que Marie fut
fière de ses enfants en ce jour, et
vous aussi, Oncle Jean. Voici no-
tre bouquet spirituel:

 

  

Messes entendues …… 707
Communions ........ 348
Chapelets ...... 1826
Chemins de la Croix 186
Sacrifices ...... ........ … 2552
Aspirations ........... . 76480
Visites 489

Le vendredi delasemaine du
! Comtois. Marie-Paule, 15 ans, Hammond. | Pape, vos neveux et nièces ont pa-
| Carriere, Thérèse, Hammond.
| Argentine, North-Bay.
Sylvestre, Rita, Pembroke.

te. Ne vous gênez pas: vous avez , Protégera notre Saifit-Père le Pa- | Beaulieu. Lucienne Rouvn,
mille raisons d’être contents de ;
vous. Mais surtout. gloire à Dieu.|
les petits amis, gloire à Dieu et!
vive le Pape!

ONCLE JEAN |
|

|SUDBURY. ONT.
Ecole St-Louis de Gonsague,

Sudbury, 30 mai, 1944.

 

Cher oncle Jean.
Voici le rapport de notre Bouquet spi- |

ritnel offert à notre Saint Père le Pape.
Localité: 162. rue McKenzie, Sudbury.

pe.
Unis dans la prière, nous som-

mes,
La section Immaculée-Conception, |

Georgette BOSSY,
secrétaire.

————
—Je crois bien que je vieillis.
—Pourquoi? tu as des rhuma-

tismes? |
—Bien pire que ¢a, moun vieux,|

j'ai des souvenirs et des regrets. |

 

 

 
Les Mots Croisés du “Droit”
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HORIZONTALEMENT B—Susreptible d'érection — Ancien-

1-——<Qut a rapport À 1a He!tat'on.
2—Donner les couleurs de l'arc-en-

ciel — Peu de chose,
8—Petit berceau — Plate - forme

flottante
4—Fille d'fnachos — Préfixe —

Petit ruisseau.

 

Solution du problème d'hier
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ne note de la gamme.
§—Amener vers soi — Sucça ie lait

de Ja mameile d'un animal
7—C'onsonner jumelles — Attacher

avec un lien.
8—Aéroplane léger.
9—Note — lère conf. — Ancienne

forme de ou’.
10—Au bout de peu de temps—Celle

qui donne naissance & un en-
fant.

11-—Exprimer d'une manière embar-
rasséo.

VERTICALEMENT

| Dearachers. Pierre, Wrightville.

authier, Raymond, 16 ans, 8t-Ajbert.
Gauthier, Roland, St-Albert.

: Berthiaume, Girard. 14 ans, Windsor.
Saumure, Annette, Hammond.
Labrèche. Rolande, 14 ans, Sarsfield.

{ Chénier, Albert, Carlington.
Lefebvre, Lise, 8 ans, St-Eugene.
Deguire, (Gérard, 13 ans, Alexandria.
Clément, Réjeanne, Embrun.
Martel. Claire, 13 ans, Embrun.
Martel, Thérèse, 13 ans, Embrun.
Bourgon. Murielle, 14 ans, Espanola.

 

Semaine pourle

Pape à l’école

Nolin, Sudbury
_——

Cher Oncle Jean,

Pour répondre à l’invitation de
la Section “Rosalie Demers”, nous
avons voulu faire de la semaine
consacrée à Notre Saint Père le
Pape un succès sans précédent ici,
à l'Ecole Nolin, comme vous allez
le constater,

Voici le moyen que nous avons
employé: les membres de la Sec-
tion ‘Jeanne Mance” se sont par-
tagé les quinze classes dont cha-
cune était divisée en deux équi-
pes. Chaque chef devait tenir un
compte bien fidèle des messes,
communions, sacrinces, etc, de
ses membres. Si vous eussiez été
présent, je suis assurée que vous
auriez été fier de vos nièces du
Nord.

Ce n'est pas tout; nous avons
eu l'occasion de joindre un acte

nous l'avons fait volontiers: “Ai-
mer sa patrie n'est-ce pas aimer
le Pape”. Aussi mercredi dernier,
en la belle féte de Dollard, vous
auriez pu voir l'initiative des chefs
à grouper dans la cour de l'école
près de 500 élèves, de là se ren-
dre au collège du Sacré-Coeur
afin d'assister à la messe en plein
air. 1—Au‘eur d'un libretto.

2-—Colère — Ordre prescrit des cé-
rémonies de l’Egliss — Atfme
gazeux électrisé sous l'effet de |
certaines radiations. |

3—Ouvrier qui travaille la cire — |
Consonnez jumelles. !

4—B1, Tenversé — Oe!l simple des ,
insectes. |

5—Tro's fois — Choisir.
6—Gros perroquet de l'Amérique

du Sud — Terminaison — Ans
cienne note.

7—Argile rouge ou jaune — Action
de rire.

3B—Métal préc'eux — Propre — |
Deux consonnes, i

n2—Voyelles jumelles—[La Nativ té. |
10—Nnte — Fiat physiolog:que des

animaux — Colère,
11—Mettre en futuille.

 

 

MANDRAKE,

 

Je profite de l'occasion pour
vous offrir au nom de la Sec-
tion nos plus sincères remercie-
ments pour tous vos bons conseils
et vos mots d'encouragement.

Veuillez accepter aussi nos
voeux de bonnes et heureuse va-
cances.
Vos nièces reconnaissantes.

Claire MONCION.
présidente.

Section “Jeanne M£nce”,
Ecole Nolin,
Sudbury.

de patriotisme & nos prières et |

|

 
|

 

yé une messe et sont allés commu-
nier pour notre Saint Père.
Section N.-D. de la Paix,

(signé) Marie LALONDE.

la:

_LE DROIT, OTTAWA, MARDI 20 JUIN 1944
Aprrer teEE

Un patron de la jeunesse
Le 21 juin devrait être un jour de réjouissance dans toutes les|

C’est, enécoles catholiques de l'univers.

 

du Sacré-Coeur.

jour de sa fête.

de Gonzague, patron de la jeunesse. |
tout jeune les honneurs qui l'attendaient pour se faire jésuite.
peu nombreuses années qu’il vécut, il les remplit de son brûlant amour

Saint Louis de Gonzague est un modèle de
Se mettre sous sé protection doit être la résolution à prendre au

     

 

| La retraite | Semaine du Pape,
| de Russie | Ecole Ste-Félicité,

“La retraite de Russie”, | Clarence-Cr.. Ont.voici,

i —

fet, 1a fête de saint Louis:
Ce fils de princes quitta encore

Les une défaite qui rappelle pour Na--
oléon et son armée, de tristes et
onteux souvenirs.
Pour la première fois l'aigle! Actuellement dans notre école

baissait la tête. Quel triste specta- il y a tout un petit monce re-
cle de voir ces guerriers, jadis si! muant: Pourquoi” Eh bien, c'est
vaillants, devenir un groupe mor-|la grande semaine, tout le monde
ne et confus. Leur désir, d’anéan- est à l'oeuvre. Nous dvons essayé

ureté.

Oncle JEAN.
 meet Shite —

Les grenouilles

d’Okiri

Elle est bien gentille cette “Fa-

xT

| mille Grenouille” qui nous arrivedans un bruit d'eau et de feuilles
avec les premiers effluves du prin-
temps. Fides ne pouvait trouver
meilleure saison pour lancer ce
magnifique album en couleurs qui
nous raconte une merveilleuse his-
toire de la nature.

On ne sait trop ce qu'il faut ad-
mirer le plus, les dessins de M.
Beaulac ou le texte de M. Bolduc.
Le conteur est à la hauteur du
dessinateur, ce qui n’est pas peu
dire, et l'artiste anime la création

gracieuse qu'il sérait impossible
de suggérer par les mots. Voilà
donc une équipe bien formée dont
la première production laisse au-
gurer une carrière des plus bril-
lantes.

Disons tout de suite que l'album
de la FAMILLE GRENOUILLE,
avec ses soixante-quatre pages co-
pieusement illustrées, constitue
une des plus belles réalisations
typographiques de l'édition cana-
dienne. Le choix du papier, des
encres, des caractères est en bar-
monie avec le sujet. On a réalisé
ainsi un tout vraiment homogène
qui devra résister aux objections
des plus difficiles.

L'affabulation d'un tel ouvrage
compte peu, C'est la simple histoi-
re d'une famille de grenouilles
qui, séduite par les mirages de
l'aventure quitte l’étang natal
d'Okiri pour se rendre au Lac-en-
Coeur, lequel représente ici la
grande ville abusive et décevante

de l'écrivain d’une vie fluide et|

‘de l'atmosphère Kipling et

 

tir la capitale convoitée, était! de soulever l'enthousiasme de
maintenant disparu dans tous ces! tous les élèves et déjà nous voyons
esprits pleins de rêves. L'on reve-. des résultats. Des petits groupes
nait tristement vers la France. | d'élèves défilent vers l'église pour

La neige tombant en avalanche 'supplier le bon Dieu et sa sainte
engloutissait cette procession | Mère de protéger notre Saint Père.
d’ombres s'évadant sous un ciel,
qui neigeait toujours. jer, la; (
grande et invincible armée deve-; les yeux sans voir sur des. pancare.
nait aujourd’hui un troupeau er-tes quelque chose comme ceci:
rant dans le désert. Semblable à' “Grande semaine de rièress
des fantômes, on distinguait des’ “C’est pourle saint Pêre. ‘Il est
clairons gelés debout en selle, les notre Père." Dans une boile nous
lèvres de marbre collées à leurs, déposons le nombre de nos sacri-
trompettes de cuivre. Pauvres sol-' fices faits pour le Pape.

Les dessins de M. Henri Beau-|dats, chacun se sentait mourir! Jeudi c'était la messe des élé-
lac séduisent par la grâce et la!et on était seul au milieu de ces! ves. Il y avait grande assistance,
fantaisie, la finesse de l’etude. Il immenses plaines blanches. Quel-; Tous les jours nous récitons le
a exploité à fond son sujet et en!ques soldats s'abritaient dans les’ chapelet à ses intentions. Ce matin
a tiré les effets les plus amusants. ventres des chevaux morts pour! à la première communion des pe-

On ne peut guère imaginer meil- expirer. Des bivouacs désolés ap-| tits enfants, combien de petits
leur sens de la vie et du mouve-|paraissaient lorsque la forte bise coeurs. combien de ferventes prié
ment. M. Beaulac n’a pusi bien'soulevait la neige. | res sont montées vers le Ciel pour
dessiner ces charmantes bêtes sans| C'est ainsi que furent anéantis| notre Saint Père.
avoir approfondi les moeurs CU-! ces valeureux guerriers. Jamais on| Nous demandons à Notre-Sel-
rieuses des humains qu'elles flgu-!,vait vu pareille défaite a cette. gneur, à sa sainte Mère. de le pro-
rent. De là cet humour rapide in-| époque. ltéger et de ne pas le livrer à la
clus dans un trait, dans une seule fureur de ses ennemis.
absence, M. Beaulac s'avère ici un Monique ROCHON,
illustrateur de grande classe, en présidente.
possession d’une technique et de Clarence Creek, Ont.
moyens nouveaux d'expression. ; i

Les deux auteurs de LA FAMIL- le 26 mai 1944
LE GRENOUILLE connaissent la
flore et la laune de nos bois à
merveille. Ils nous introduisent
dans un monde inattendu, mais si
bien décrit, qu’il nous devient vite
familier.

pour ceux qui n’en sont pas les
ils.
L'histoire que nous raconte M.

Bolduc ressemble donc de très:
loin à une fable de Lafontaine qui,
serait passée par le cerveau de
Walt Dysney, après avoir profité

u
mouvement bien propre à notre
conteur Félix Leclerc, Ces paren-
tés n’empêchent pas que l'histoire
de M. Bolduc constitue une oeuvre
personnelle.

Ici, à l'école nous ne levons pas

 
Oriette Bourbonnais

9e année,
Ecole Ste-Euphénie,
Section Mgr de Laval,
Casselman, Ontario.

 

Aux amis du Camp Saint-Louis
N'oubliez rien: notre pèlerinage à Lourdes d'Eastview, c'est

mercredi soir, à 7 h. 15. Mercredi, le 21 juin, est la fête du patron
e. du Camp, Saint Louis de Gonzague, modèle des âmes pures, Si nous

qu’on pourrait reprocher à cet al- | étions a St-Michel, nous célébrerions cette féte avec toute la solennité
bum pour enfants sinon qu’il fera’ pussible. C'est un peu pour nous consoler que nous irons prier à
d’abord fortune chez les grandes! Fastview, le soir du 21. Je suis sûr que vous serez très heureux de
personnes. Quoiqu'il en soit, l'oau- ! VOUS associer aux amis de Notre-Dame et de tSe-Anne d'Ottawa qui

vre ne semble pas manquer son; ONt répondu : Nous ÿ serons.
but qui est d’intéresser l'enfance Bonne nouvelle: M. l'abbé Piché, si admirable de dévouement,
où qu’elle se trouve, dans l'âme ‘ présidera cette petite ffête de piété.
naïve d'un bambin ou dans l'es- Petits amis de Hull. faites bloc. le soir du 21,
prit d'un adulte qui ne s'est ja- En cas de pluie. le ralliement à Eastview sera remis au lendemain,
mais refusé à la poésie du monde. à la même heure.

Clément MARCHAND.

 
En somme. je ne vois pas

 

Oncle JEAN.

 
 

BRICK BRADFORD par WILLIAM RITT et CLARENCE GRAY,
 

matin, DratdaTôt le lendemain
était levé —   \ "Ah! Gette fois avand je rencon- Les nobles Invités qui de- À

| treral Brekk, je frapperal M meurent ici sont absents!
i | le premier! J I,

Ils sont allés au patala
uu pro.reteui!   

     
 
 

ANNIE ROONEY. la petite orpheline

 

 

 

 a

Hegarde grand-pere! Je ne suis

 

 

Je puis marcher très facilement-—

4|

r

plus malade. C'est très bien mon enfant,
ne te surmene pas. Repose-toi bien.

\ Je n'ai pas été malade assex longtemps Je crois que je devrais manger toui ce que
pour faire la malade. Ma tête va mieux, J'aime, mais mon estomac dit que si je

mois mais mes jambes sont encore en conva- mange trop. je vais tomber malade de
lescence. nouveau.

 

 

CES    

 

  

 

 
 

LE CHEVALIER

Pourquoi avoir bouleversé la maison?

MASQUE par Fran STRIKER
 

à son bureau!

 

Maintenant nous slionsfaire la même chose
Allons Fiamme:!}

 

S'il en
S'il croit que quelqu'un l'a cherchée…

Une minute!
vient!}

Je crois que Daudelin a volé la lettre! elle ent
cachée!

es! ainsi, Quelqu'un

  

 

  
  

   Cope 1944, The Line Ranger, Inc,
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Non, Je n’aj personne... mais de-
PUIs que vous avez épousé Byron.     

 

pour faire croire.

 

 
 

le magicien
 

Prêts. vises -

 

Mandrake et Lothar sont eer-
nés dans le repalre souterrain
du Dôme. Comme le Dôme
donne ordre de faire feu,
Mandrake fait nn geste
bypnotique . . .

ngs versed À   Em—

Et le
magiclen
produit

dv feu «

 

 

d'ail accompagné Byron dans une
Je Ne suis pas mariée, mon ami... )

mission... mais. cet anneau était

  

MARISE DUCLAUet so famille

     
  

Vous n’êtesM Non mon amil.
Je vous ai at-
tendu. et depuis
bien longtemps.

Tout le monde est content.
v compris “Diable”,     

    

 

 

 

 — —

par McEvoy et Strievi
 

Me Vrught syodeate,= | :

11 n conservé tout son sens
de l'humour -- regardes --
M n'appelle ‘la merveille
masquée”.

    

  

   
  

 

   

   
  

   

 

Ne vous laissez v Quelest U l “Jack, le ' \ Quoi 2? ' ses amis l'ont
pas tromper psf + son vrai nippon” Voyons, soyez appelé ainsi parce
son apparence | nom, y sérieux ! Qu'il & coulé un
actuelle « c'est t docteur? grand nombre de )
nn garçon plein °ç“ fe - navires japonais --
de vie -- v je pense que som

> - - I dernier nom est   Sprats.

 

  
   

/

        

        



   

Cérémonie d'adieu a

 

couvent N.-D. du S.-C, rue Rideau
une lleprocisns je nom 2e cuves AU Canada en 1942

 

Dimanche le 18 juin 1044, une ;
cérémonie d'adieu réunissait au
Pensionnat Notre Dame du Sacré- |
Coeur, rue Rideau, les élèves finis-
santes des cours d'Immatricula-
tion.
A 8.30 heures une messe d'ac-| tion provinciale, Miles Madeleine

tion de grâces était célébrée par
le chapelain de l'institution, le Les juges des compositions étaient

° R. Normandin, | Mme Jean Genest et Miles G. Ga-
o.m.i. La chorale du couvent fit: gnon et V. Busey. Enfin Madame
Révérend Père

les frais du chant. Un acte de con-
sécration à la Vierge Marie fut
récité en français par Mlle Moni-
que Fogarty ét én anglais par! nent a I'Alma Mater en’ octobre
Mlle Louise Dowd.
Après la messe, un déjeuner fut

offert aux élèves par l'Alumnae
d'Youville. Etaient présentes, ou-
tre les 77 finissantes, Mesdames
E. Ménard, présidente, G. L
Brown, J. S. Lefort, J. Genest, J..|

R. Devine Mesdemoiselles A. Cam-
peau, J. de M. Gingras, J. Laver-
dure, C. Guertin, F. Isabelle, G.
Gagnon, 1. Kealy, L. Laviolette,
K. Keevil, M. Morrissey.
Breuil. R. Richards, R. Racine.

Après ces agapes fraternelles,|
Miles Yvette McKenzie et Lise
Desjardins exprimèrent leur recon
naissance envers l’Alma Mater et
envers l'Alumnae d'Youville.
Madame Eugéne Ménard, prési-

dente, recommanda aux finissan-
tes l'apostolat du sourire. Puis

Le grand congrès à
Saint-Hyacinthe va
commencer merc.

La sainte Messe sera l'objet et
le thème de la prédication et des
seances d'étude, au congrès eucha-
ristique de Saint-Myacinthe du 21
au 25 juin. Une véritable universi-
té de l'Hostie donnera ses cours.
La simple énumération de ces tra-
vaux en signale suffisamment
l'ampleur et l'importance.

1) — Sermons:
a) La Messe et le corps mysti-

que du Chrict: S. E. Mgr Brodeur,
Alexandria.

b) La Messe et la Sainte Vierge:
S. E. Mgr Charbonneau, Montréal.

c) La Messe et l'Action catho-
lique: M. l'abbé G. Miville-Dechè-
ne. Québec.

d» La sainte Messe et la paix:
$S. E. Mer P-S. Desranieau, Sher-
brooke.

2) — Conférences:
a) La Messe et la charité envers

le prochain: R. P. E. Brouillette,
S J.

b) La Messe el la pénitence:
R. P. Léon-Pascal, OF.M, R. P.
Ange-Marie Bissonnette. O.P.

c) La Messe et l'Apostolat de la
prière: R. P. Antonio Poulin, S.J.

d) La Messe et la sanctification
personnelle des Religieuses: M. le
chan. J. B. O. Archambault, Saint|
Hyacinthe.

e) Comment faire participer les |
fidèles à la Messe: Prêtres et Re-
ligieux en comités.

f} Le servant à l'autel: M. l’ab-
bé N. Guillet, St-Hyacinthe.

#) Comment faire aimer la Mes-
se aux enfants: M. l'abbé Armand
Dupont, Sorel, T. R. P. E. Degui
re. C.S.C.

h) De l'essence du saint Sacri-
fice de la Messe: T. R. P. A. Saint.
Pierre, O.P., Saint-Hyacinthe.

i) Lasainte Messe et la conquête:
M. l'abbé Roger Marien, Montréal.

j) La sainte Messe et la convic-
tion: Mgr P, E. Léger, P.D, Val.
leyfield.

k) La sainte Messe et le devoir:
R. P. V. Villeneuve, O.M.1

l) La sainte Messe et nos de-
voirs d'état: R P. G. Pontbriand,
SVP.

m) La s. Messe et le Sacré.
Coeur: R. P. Julien Senay. S.J.

n) La s. Messe et nos devoits
d'état: M. l'abbé J. C. Leclaire.
Saint-Hyacinthe.

0) Study Session for English-
speak: S. E. Mgr Lawrence Whe-
lan

p) La sainte Messe et les de-
voirs de l'élite: R. P. T. Landry,
O P., Fail-River,

q) Heures saintes: R. P. Fran-
cis Goyer, S.S.S.: R. P. M.-À. La-
marcne, O.P: R. P. Robert For-
tin. S.S.S.. M. l'abbé Adrien Du-
puis: R. P. Victor Lelièvre, O.M.I.

r) Le Christ au service des ma-
lades: R. P. Clément Pothier, O.P.
ee

Funérailles de
Mme V. Philippe,
a Hawkesbury

| 32 ang, 747 est, rue Gerrard, To-
, ronto, Ont.

 

mn

ux finissantes du

gagnanies ues prix de composition
trançaise. Ce sont, au cours d'Im-

| matriculation universitaire: Mlles
Myreille Turcotte et Colette Du-
fault; et, au cours d'Immatricula-

Dubois et Jacqueline Desjardins.

Ménard souhaita à toutes de bon-
nes vacances et exprima le souhait
que toutes les anciennes revien-

prochain, lors de la célébration du
| Te anniversaire de fondation du
Pensionnat.

Institutions pour
maladies mentales

|45,937 patients hospitalisés, 3,675

 
| Puis Madame G. L. Brown, pré-

| l'Alumnae d'Youville,

jeune fille doit prendre dans
| guerre
‘aura à jouer dans l'après-guerre.

| Finalement Soeur Louis-Joseph. par 100,000 habitants est de 384.
N. Du-'supérieure du Pensionnat, expri-|

! ma sa joie de voir réunis les mem-
bres de cette grande famille que
forment les anciennes et souhaita
{ que celles qui partiront bientôt
reviennent au Pensionnat comme
à la maison paternelle afin d'y

| être réconfortées.
! La fête se termina par le chant
i de l'hymne national.

na

Marins canadiens
Honorés par

la Norvège

| L'honorable J.-E. Michaud, mi-
nistre des Transports. annonce au-
{jourd'hui que le gouvernement
jnorveégien en exil a honoré jusqu'i-
ci onze marins de la marine mar-
chande canadienne auxquels il a
décerné la médaille de guerre nor-
végienne pour leur ‘excellent ser-
vice dans des zones dangereuses
à bord de navires d'immatricula-

| tion norvégienne”. Les vaisseaux
norvégiens sur lesquels servent
ces marins de la marine marchan-
:de canadienne naviguent dans des
eaux où ils sont constamment ex-
posés aux attaques des sous-ma-

sidente de la section anglaise de

présenia | ces hôpitaux est de 41,762, aug-
Mme R. Devine. Celle-ci indiqua | mentation de 4.1 p.c. par rapport

F Simard. V. Larocque, D. Doyle, trés éloquemment la part que la, à 1041. En dépit de cette augmen-

, l@ tation, l'excédent des patients in-
actuelle et celle qu'elle |ternés sur la capacité en liste est

1
+
|
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Les 89 institutions canadiennes
s'occupant du soin des personnes
atteintes de maladies mentales
comptent, le dernier jour de 1942.

patients en liberté conditionnelle
et 566 patients en pension à l’ex-
térieur, ce qui fait un total de
50,178 personnes inscrites sur les
registres de ces institutions,
d'après le onzième rapport an-
nuel sur les institutions pour les
maladies mentales puklié par Ie
Bureau fédéral de la Statistique.
Ce total représente une augmen-
tation de 933 patients en regard
de 1941.

La capacité normale en liste de

de 10 pe. Le nombre d'internés

Le total des admissions pendant
l’année est de 11,698, augmenta-
tion de 4.7 p.c. en regard de 1941.
Les séparations atteignent 10.771,
dont 6,911 sont des sorties di-
rectes. Des patients sortis direc-
tement, 28,7 p.c. sont libérés com-
me ‘guéris’, 48 p.c. comme ‘amé-
liorés’, 14.6 p.c. comme non amé-
liorés’ et 8.7 p.c. comme ‘sans
psychose’.

Les dénenses directes pour l'en-
tretien des malades mentaux se!
chiffrent a $17.045.920 et les au- |
tres dépenses. & $1.418,877, solt un
total de $18,464,797. Ces dépen-
ses sont défrayées de la facon sui-
vante: $12.426.343 par les gouver-
nements provinciaux; $1,.077.967
par les municipalités: $1.635,343
par le gouvernement fédéral;
52.347.508 par les patients; $1.-
119.712 d'autres sources. ‘
Le personnel des institutions

pour maladie mentales est de
8,533. Le nombre de patients
pour chaque médecin est de 201;
pour chaque infirmière diplômée.
de 48: pour chaque autre infirmier
et aide, de 11,8: pour chaque mem-
bre du personnel total, de 5.7.

Le rapport a été préparé par la
division des Statistiques des Ins-
titutions du Bureau fédéral de la|
Statistique. On peut en obtenir
des exemplaires, an prix de 25

 
 
!

{rins, des avions-plongeurs et des;
-corsaires de surface ennemis ainsi
qu'au danger des mines.
, La médaille de guerre
:gienne a été accordée
aux marins suivants:
|

“bec, P.Q; Beëvers, Wilfrid, 31

jusqu'ici

| ans, de Goderich, Ont. Benzanzon, !
| Warren, 49 ans, adresse inconnue;
Bonin, Paul, 21 ans. de Laurier,
Man. Gill, Frank. 33 ans, 67e ave-
nue Winnett, Toronto, Ont: Har-
ris, Charles Bertrand d'Antigo-
| nish, N.-E.. ®-nelakas, John, 31
rans, de Peril, Ont: Raymond, Jo-
seph Jacdues, 38 ans, de Campbell
ton, N.-B.; Richards, John Edw.
22 ans, de Toronto, Ont: Slover,
Karlie Steven, 3 Broadway, South

| Wellard, Ont: Snook, Sydney C.

-—.—— 

Orléans a fondé
définitivement
sa caisse populaire

-

La Caisse populaire & Saint-Jo-
seph d'Orléans a reçu sa charte du

: gouvernement provincial et fonc-
!tionne maintenant définitivement.

Après plusieurs mois d'étude,
‘les membres et les directeurs ont
réussi à mettre sur pied cette or-
; ganisation très utile pour le relè-'
vement économique des nôtres.

- Deux conférenciers principaux ont
instruit les organisateurs de leurs

i devoirs et leur ont aidé dans leur
travail d'organisation. Ce sont MM.
Hubert Casselman, directeur ad-
joint du Centre social de l'univer-
sité d'Ottawa, et L.-J. Billy. gérant
général de la Caisse populaire
Notre-Dame d'Ottawa.
Le bureau de direction de la

Caisse populaire à St-Joseph d'Or-
léans est composé comme suit:
MM. Henri Tétrault, président;

: Eugène Racette, Emile Pharand,
Joseph Jamieson, Louis Perrault.
Le comité de surveillance se

compose comme suit: MM. Paul-
Emile Mantha. Omer Turgeon. Jo-
seph Larose. le comite de credit
comprend: MM. Joseph Montpetit,
Eugène Ouellette et William Per-
rault: et le comité d'éducation est
le suivant: MM. Paul-Emile Man-
tha, Lionel Vinette et René Pot-!
vin.

M. Etgsène Racette a été choisi‘ 
tiAWKESBURY, (Ont), le 20—,

«D.N.C.) — Jeudi, le 15 juin, à 9
heures, en l'église St-Alphonse de
Liguori, eurent lieu les tuneérail-
les de Mme Victor Philippe. née
Vualine Gougeon. Elle avait épou-|
se en premières noces feu M. Louis
Auiard de Vars, Ont. Elie demeu-:
rait à Hawkesbury depuis près
dun an.

M. l'abbé Charles Gougeon, de
Pointe Gatineau, neveu de la dé-
fuate, fit la levée du corps et
cl.anta le service assisté de M.
l'aubé E. Landry, commediacre et
de M. l'abbé F. Bricault, comme
sous-diacre.

Uutre son époux, elle laisse dans
le deuil, un fils: Lionel Allard de
Vars: six filles: Mme J. Byrne.
new Zéphérina, de Montréal; Mile
Amanda Allard. de Montreal; Mme
de chim Gougeon, née Iréne Al
ia 4 d'Hawkesbury; Mme Berthe
Calagham de Buffalo. N.-Y.: Mme
Edouard Charron, née Aldéa, de
T.:umins; Mme M.-H. McCurt, née.
Jeanne, de Timmins; une belle!
fille: Mme Edgar Hamel, nee.
E ‘lantine Philippe de Montréal; -
un frère: M. Benjamin Gougeon,
de St-Jérome, ainsi que plusieurs|
ni>ves, neveux et petits enfants.

La famille éprouvée desire re-.
m: rcier le grand nombre de per-
sonnes qui lui ont témoigué des
marques de condoléances et assis-
te aux funérailles.

gérant général de la Caisse dont
le bureau se trouve chez M. Phil.
Giroux. La Caisse populaire à
Saint-Joseph d'Orléans est ouverte
les mercredis et samedis. le soir.

Des marchandises

valant $2,000
ont été volées
La police fait enquête actuelle-

ment sur un vol qui a eu lieu en
fin de semaine à l’Ottawa Leather
Goods Company. 126, rue Sparks,
ou on constata, en ouvrant le ma-

Basin lundi matin, la disparition
de marchandises pour une valeur
de $2.000.

Les voleurs sont entrés à l'aide
d'une clef apparemment car la
porte ne semblait pas avoir été
forcée. D'un autre côté, il est pos-
sible que le ou les voleurs soient .
restés dans le magasin à l’heure ‘
de la fermeture, à midi samedi. et .
aient ouvert la porte ensuite. |
Parmi les articles volés, il y a

des crayons et des plumes, des:
boîtes à bijoux, des malles et d'au- ;
tres menus objets de cuir. Les vo.
leurs ont pris aussi $24.10 dans la
caisse. Le détective Albert Cavan
fait enquête.

norvé-

ont été agrégés au
Asselin, Jules, 30 ans, de Qué-'

; des étudiants,

cents. en s’adressant au statisti-
cien du Dominion.
 

 

Huit professeurs

séminaire de Qué.  QUEBEC, le 20 — (D.N.C) —
Huit professeurs ont été agrégés
au séminaire de Québec, au cours
de la réunion de fin d'année du
conseil de cette institution. M. ie
chanoine Oscar Genest, supérieur,
a annoncé ce malin que les nou-
veaux titulaires sont: MM. les ab-
bés Adrien Falardeau, aumônier

St-Czorges Berge-
ron, Arthur Jobidon, Léonce Gré-
goire, Georges-Edouard Demers,
Robert Dolbec, Hermas Vezina et
P.-A. Lelaidier. M. l'abbé Noël La-
croix devient économe en rempla-
cement de M. l'abbé Emile Beau-
dry, qui reprendra l'enseignement
en septembre. M. l'abbé Roch Ro-
chette a été nommé aumônier des
Soeurs dominicaines, en remplace-

“ Elles promettent d'être des plus

 ment de M. l'abbé Albert Roy, eu-
ré de St-Grégoire de Montmoreu-

"ey. |

 
!

| 
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DEMANDEZ
Tl n'y a aucun doute que
Picobac! C'est un tabac tellement doux . . . telle-
ment frais ,. . tellement agréable que les Canadiens
en achètent plus que de n'importe quel autre tabac !
à pipe. Mais que dire des dames? Elles encouragent
leurs hommes à fumer le Picobac parce qu'elles !
aiment voir les hommes contents , . . et parce |
qu'elles apprécient grandement le délicieux arome

i

!

du Picobac.

 

IL A BON GOUT DANS LA PIPE
 

 

la Corporation
des Escholiers

Griffonneurs
De ce temps-ci l'idée de coopé-

ration bat le pavé. Des campagnes,
des conférences, des affiches nous
rappellent la grande loi de charité
Et d'entre-aide et nous demandent
une plus grande collaboration mu- .
tuelle pour édifier un monde meil-
leur.

Née de ce busoïn d'union pour
un meilleur rendement, la Corpo-
ration des Escholiers Griffonneurs
äväit ténu ses premières assises &n-
novembre dernier alors qu'elle
ébauchait son programme et pre- |
nait la route pour sa première an-’
née de trawl f

La Corporation groupe la plu-
part des journaux étudiants de la
province ainsi que quelques unités
des autres parties du pays. Elle a
pour but d'unir tous ces eléments
pour améliorer leur situation tant
pécuniaire que littéraire et pro.
mouvoir leur avancement dans le
chemin du véritable journalisme
étudiant.

Pour ce, elle a créé un comité
de la Griffe Gauche charge d’éplu-
cher les journaux qui en font la
demande. En amis, les membres
de ce comité avertissent les res-
ponsables des points faibles de
leur revue ei leur suggèrent des
remèdes pour l'améliorer.

Chaque collège membres de la
Corporation doit échanger son
journal avec les autres. Excellente
source d'expérience en même
temps que merveilleux médium
d'amitié. De plus, la Corporation
favorise le prêt des clichés. Cer-
tains journaux ont souvent des
réussites qu’il ferait plaisir aux
autres de publier. La Corporation
prépare le terrain à de semblables
échanges.

Enfin, elle se propose d'établir
bientôt sur un plan coopératif tous
les achats: papier, clichés, baudru-
ches, etc... La forte consommation
de ces articles par les Journaux
étudiants permettra d'obterur de |
meilleurs prix et partant d'alléger !
un peu le fardeau des dépenses. |
Et la Corporation a encore plu-

sieurs projets qui seront dévoilés
lors de la prochaine réunion tenue
» Montréal, au début de juillet
prochain. :
Comme on le voit, il y a grand

avantage a étre membre de la Cor-
poration des Escholiers Griffon-'
neurs. L'apport de chaque journal‘
constitue une force qui unie aux
autres permet de pius grandes réa- :
lisations et un meilleur résultat
dans le journalisme étudiant. Nul
doute que ceux qui n'en font pas
encore partie voudront s'inscrire
au plus tôt et ne manqueront pas
d'assister aux journées d'étude.

intéressantes et de procurer une
foule de trucs et d'expériences.
Vous y serez, n'est-ce pas? |

JEAN-GUY HAMELIN,
Secrétaire de la Corporation
des Escholiers Griffonneurs.
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HEURES DU MAGASIN chez FREIMAN: 9.30 a.m. à 1 p.m.

Ecoulement !

robes de

colonnades !

1 .00

Rég. 1.59 à 2.25

Le magasin Freiman
offre ce solde matinal
de robes de maison en
cotonnades imprimées,

à un prix alléchant!

Chics modèles à man-
ches courtes, pour la

température. Robes en

imprimés Jde couleurs
vives que vous appré-

cierez 4 la maison et

pour aller au marché!

S’attachant au dos et
ceintures tout le tour,

Deuxième étage.

© tailles 12 - 20

© tailles 38 - 44

 

aubaines pourfillettes!

CARDIGANS DE RAYON

Pour les matins frais au jeu. votre enfant a besoin de la
protection d'un cardigan léger! Tricotés de rayonne excel
lente, souple, en jolies teintes des plus fascinantes ! Splen-
dides pour mettre sur les costumes-soleil, salopettes, et ro-
bes! Alléchantes occasions ! Manches longues, se bouton-
nant en avant. Teintes: rouge, quelques-uns bleus et jaunes.
econds. Tailles 2-6,° 59c

COSTUMES DE BAIN POUR FILLETTES

Pour la chaude température. En rayonne, d’un bel ajuste-
ment avec jersey de coton, d’une belle présentation. Chics
genres couturières avec corsage ajusté et jupe évasée. Cou-
leurs royal, copen, brun et corail. Remarquez l'épargne !
Taille 12-14. Régulier 3.95, pour 2 95

°

COSTUMES-SOLEIL COURTS
Costumes-soleil de coutil kaki et marine pour ténir vos
enfants frais lorsqu'ils jouent dans le sable la chaude tem-
pérature ! Devant bavette avec bretelles confortables pour
fixer sur les petites épaules. Tailles 2-6. Prix économique,

69c

SALOPETTES
Protégez vos enfants du menton aux pieds, avec des salo-
pettes d’une pièce en coutil! Idéales pour jouer ! Epargnent
les vêtements et sont attrayants. Se boutonnent au dos et
siège tombant pour le confort. Marine avec garniture rouge.
Tailles 2-6. Freiman — Deuxième étage. 1 00

+

apprêt liquide Miner
maintenant 23e _ 2 pour 45e

Pour l'apparence des bas de chiffon diaphane, utilisez l'ap-
prêt à jambes Miner. Deux attravantes teintes, Gold Miste
et Grape Miste. S'appliquant facilement, fini doux
® Apprêt à jambe Silktona dans enveloppe. Pour faire 24
applications ! Se mélange avec l'eau. Rég. 15c

2 pour 15e

Rayon de Ja Pharmacie chez Freiman, rez-de-chaussée

régulier 45c . . .

 

articles domestiques!

SERVIETTES DE BAIN CANNON
Serviettes de bain d’une généreuse dimension, d'un poil four-
ni, de texture luxueuse, d’une qualité pratique et durable !
Confectionnées par la réputée firme Cannon, un nom qui est
votre assurance de qualité ! Blanches avec bordures d’une
attrayante couleur. Remarquez la grandeur! 22 à 44. Une
aubaine. Troisieme étage. Chacune, 89c

TISSU A SERVIETTES A ROULEAU
Bordures de couleurs vives agrémentant ce tissu partie toile
pour serviettes à rouleau ! Commode pour essuyer la vais-
selle et comme serviettes à rouleau pour les mains. Appré-
ciables aubaines. Pas de commandes postales ou téléphoni-
ques. La verge, 39c

TISSU ECRU A DRAPS
Quelques lavages et il sera blanc comme neige! Tissu écru
à draps pour bien des usages domestiques ! Splendide pour
housses, taies d'oreillers, couvre-matelas, sacs a linge! Co-
ton d'une excellente qualité résistante. 36 et 32 pouces de
largeur. Troisième étage. La verge, i 9 Cc

COUVRE-LITS DE COTON ZIGZAGUE

® 80 x 90
Pour le véritable confort, sur vos lits, cet été. ayez des cou-
vre-lits de coton zigzagué. Ils se lavent facilement, et n’exi-
£e presque pas de repassage. Couvre-lits de coton bien tissé
pratiques pourtous les jours ! Couleurs: peu, rose, jaune,
avec rayures blanches! Chacun + 2.98

FLANELLETTE BLANCHE

Mères! voici une occasion qui commande les emplettes de
bonne heure, mercredi matin. Flanellette blancheur neige,
toujours en demande pour les besoins du bébé . . . pour
couches, robes de chambre, draps de lits de bébés et dou-
biures. Une qualité durable et se lavant parfaitement.
Largeur de 36 pouces. Laverge, 19c

TISSU A MOUSTIQUAIRE
Protégez votre foyer contre les moustiques. avec du tissu de
couleur naturelle pour moustiquaire. pour broqueter sur
chaque fenêtre. Aussi pour le cattosse du tébé ! 36 pouces
de largeur. Pas de commandes téléphoniques ou contre rem-
boursement. Freiman, troisiéine étage. La verge, 10c

 

 

costume de bain

179
Juste A temps pour le temps de vacances! Un bel
assortiment d'attrayants modèles et coloris pour la

natation! Genres à la taille, d’une et de deux pièces,
et genres couturières avec jupe! Jolis fleuris rayures

avenantes! Seersuckers et cotons, doublure de jer-
sey! Voyez notre jolie série de costumes de bain
mercredi de bonne heure! Assortiment dépareillé
de tailles 14 - 20. Freiman, rez-de-chaussée.

rég. 1.95 - 2.95

bijouterie écaille marine

49-
Agrémentez votre robe estivale avec des Colliers,
boucles d'oreilles, et épingles d'écaille marine! Faites

par des natifs des plages ensoleillés des Iles du Sud,

d'écallles de dents de requins, limaçons, écailles
dorées, écales de pistaches et plusieurs autres genres
mystérieux en jolies teintes pastelles et modèles mul-
ticolores! jouissez du mystère exotique des natifs
dans votre bijouterie d’écaîlle Mercredi matin.

Rayon des accessoires, rez-de-chaussée.

gants blanc d'été

69-
Pour donner de l'attrait à vos toilettes d'été, ajouter
le chic de gants de rayonne blanche! Genres unis

et nouveautés, frais et d'une belle présentation pour
l'apparat! Gants de rayonne d'une excellente qua-

lité, dans un assortiment de pointures! 6-7L,. Rez=
de-chaussée.

© sous-types de 1.00

 

tissus à draperies

® rég. 19c à 2.25 | PRIX
® maintenant 39¢ a 1.12 2

Cretonnes! Damas! Monkscloth! Voyez ces jolis tissus

a draperies, de bonne heure, mercredi matin! Lon-

gueurs d'une verge et demie a cing verges. Pas de
longueur coupées à ce prix! Splendides pour la table-

coiffeuse. les jupes, et les bancs, les fenêtres et

armoires, sacs à linge. sacs à chaussures! et cou-

vertures de sofas. Quatrième étage.

matelas de couches

de feutre

® rég. 18.00

© maintenant 9.00 15 PRIX

Une aubaine opportune pour ia villa et la maison de

ville. matelas de couches de feutre. grandeur de lit

double. avec attrayantes bordures roulées, couver-

ture de coutil rayé. Une occasion extraordinaire en

fait d'excellents matelas d'une longue durée! Voyez-

les. mercredi, de bonne heure! Quatrième étage.

canapés de studio

34.50
Pourle confort et la belle apparence dans votre foyer,
canapé de studio couvert en joli reps. Pratiques,
souvrant en un lit double pour le soleil reposant.

Remarquez les couleurs pour agrémenter toute

chambre! Couleurs: vin, vert et brun. Aubaine, mér-

credi! Quatrième étage.

 

Aubaines au sous-sol
Vente de 5,000 verges de tissu

cotonnades a robes
flanellette blanche de 36 pcs
flanellette rayée de 36 pes
cotonnade de filature, 36 pes
coton de couleur unie, 36 pcs Cc

LA VERGE

C’est le jour des tissus au sous-sol chez Freiman! Una
extraordinaire aubaine en cotonnudes d'une excellente qua-
lité pour une variété d'usages domestiques et pour la
famille! Jolis dessins! Impressions nouveautés! et genres
unis. Tous les coloris de l'arc-en-ciel! Alléchantes ocea-
sions pour l’usage de tous les jours Venez de bonne heure,
mercredi matin!

AUTRES AUBATNES AU SOUS-SOL

© 500 verges de shirting ravé et chinz,
Kg prix, la verge. 10c

© tissu blanc à draps, qualité de

choix, 8/4 la verge. 79c
© tissu écru à draps, largeur 95 pcs la verge. 89c
© serviettes de huck blanc chacune 29e
© coton de filature, 36 pes la verge. 19€
® gabardine blanche, 36 pcs, pour costumes,

robes, et jupes! Excellente qualité! La verge, 59e

SOULIERS A ARCHE POUR DAMES

Pour la femme active, longtemps sur ses pieds. il n'y a rien
tomme deë soulers à support d'arche pour le confort! De
cuir noir souple, talons cubains bas. et support d'arche
spécial. Elle appréciera ces souliers! Escarpins et modeles
lacés. Remarquez les pointures! Largeurs 4-8, D-E-EE.

1.99

Pour le confort des pieds, en ville et a la campagne! Sou-
liers de marche en canevas, avec semelles de caoutchouc et
talons cubains en cuir! Attrayantes couleurs pour convenir
avec les robes et costumes slacks d'été’ Teintes: beige, ma.
rine, bleu, blanc, bleu avec blanc! Remarquez les occa-
sions!  Pointwres 4-8.

1,79

- SOULIERS DE CANEVAS POUR L'ETE
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RADIO — CINÉMA — MUSIQUE
 

Sur l'écran
Mardi le 20 juin, 1944

Jane Eyre
au Capitol

——

Dans l'adaptation cinématogra-
phique d'un livre de Charlotte :
Bronte, les artistes Joan Fontaine
et Orson Welles font du très beau
travail et rendent la pellicule
vraiment intéressante. ll s’agit d=
la malheureuse Jane Eyre. une or-
pheline dont l'enfance se passe
dans une maison d'éducation aux !
traditions d'une sévérité odieuse.
Plus tard, elle trouve emploi, à
titre de gouvernante d’une fillette,
chez un seigneur anglais aux terri-
bles sautes d'humeur et à l’âme
torturée. Jane Eyre et Edward
Rochester, c'est le nom du sei-
gneur, deviennent bons amis mais
ce n'est qu'après plusieurs années :
qu'ils pourront unir leur destinée.

Orson Welles et Joan Fontaine |
sont excellents dans ce film qui:
laisse à désirer par certains côtés
mais dont l'ensemble est profondé-
ment dramatique. L'action est|
quelque peu brutale et se passe !
dans un vaste château aux pier-!
res froides et aux interminables
labyrinthes. La réalisation et les
prises de vues sont remarquables.
Peggy Ann Garner, dans le rôle
de Jane jeune joue magnifique-:
ment et assure le succès de la
première partie du film. L'ensem-
ble est quelque peu lugubre.

Des dessins intéressants de
Walt Disney et des pellicules sur
l'invasion de la France complètent
le programme. |

Vv.P. |

L’héroïne de

“FourJills in a |

Jeep: Carole Landis.
Nee & Fairchild dans le Wiscon-

sin, Frances Dirste, mieux connue
à l'écran sous le nom de Carole
Landis, fréquenta tf'école rurale.
puis l’Académie des Arts et des
Lettres de l'Etat. Désirant se
spécialiser dans la littérature, elle
étudia Shakespeare. Byron, Tenny-
son, Dickens. Pascal et Dom Scott,
poussa même ses éiudes du côte .
de la philosophie. Elle décrocha!
le premier prix de littérature de|
sa promotion. Des circonstances
incontrôlables amenèrent sa fa-
mille du côté de Los Angeles. La
jeune Frances dut se plier à la
lutte de la vie. Elle abandonna ses
études et dut trouve: un emploi.
Elle fut assez heureuse pour obte-
nir une situation a la bibliothè-;
que. Cela ne pouvait mieux servir
ses aptitudes et goûts. Un soir,
une amie l'invita à aller voir un
film. Il y avait spectacle d'ama-
teurs.

Le directeur du programme in-
vita ceux qui avaient du talent
à s’avancer et à tenter de décro-
cher un prix de $50. L'amie de
Frances insista. Celle-ci finit par

 

 

  
accepter. croyant qu'elle serait
huée.

aii
THEATRE
AIR CLIMATISE

Aujourd'hui et mercredi

Conrad Veidt et Loretta Young

dans |
“THE MEN IN HER LIFE” {

en plus

“MY SISTER EILEEN"
avec

Rosalind Russell, Brian
Jane Blair

 

Aherne at

 

 

 

Aujourd hui dernier jour |

“A GUY NAMED JOE” |
avec

Irene Dunne et Spencer Tracy |
en plus

“FIND THE BLACKMAILER”
avec

Faye Emerson et Gene Lockhart
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Ce soir CKCH CBF CBO CKCO

6 h 00—Orgue A Radio-Canada Western Five Newscast
6h 15—Radie-journa) Radin-journa) CBC News Candlelight
6 h. 30--Mus. tzigane BBC CBO Program ee eereor nena
6 h. 46—Plus belles voix Prog. mus. BBC News eee eer comen
7 h. 00—Un homme et… Un somme et... Rythmette Army Show
7 h. 15—Airs é'opéras Métropole RI ee eee Stand by
7 h. 30—Prog. mus. Le moulin qui. | Toronto Trio For the boys
T h. 45—Prog. mus. 4aansr ee News Co een
8 h. 0(0—Emond Dr Morhanges Big Town Town Crier
8 h. 15—Causeris csv es rere <a rocsnsarameneemes Melody
8 h. 80—Concert La mine d'or Forum Fun Parade
s à 45— - ee Lo. …. pe. . case een
9 h. 00—Prog. de marine Prog de marine Symphony Oreb.
dn lb—…… amv - [RO Cees .

9 h. 30—Orchestre Orchestre Fibber McGee

10 h. 00—Radio-journal Radio-journa) CBC Nat News
10 h. 15—Causerie Causerie Talk
10 h 30—Orgue Orgue Organ
oh 46— cicncrraumentsss eee Cees
11 h, 00—Fermeture Musique variée BBC Nersreel
uU è 16m... terme

30—...
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in vo.
1h 15 re eves ciara
1 h 30... oer Bulletin. CBC News
TB 46=...occe coccccrecrss ue- eee venrss Morning Melodies i.
8 h 00—Radio-journal Radio-journal CBC News Sunrise Serenade
8 h 15—Elévations Elévations Devotional Period Coffee Time
8 h. 30—News Pot pourri Musical March Newscast
3 h. ¢5—Mason [ROTO cr eee Tic Toc Tunes
9 h. 00—Concert matinal Prog. musica Breakfast Club From Hymnal
9h 15— vr Les ee eee ee 200000 Mus. Sketches
9 h. 30—Revue musicale Les chansons... Irresistables... Band Concert
9h 45— craven Mélodies While You Work Voice of...
10 h. 00—Chez Rose Chez Rose Band plays Morning Music
10 h. 15—Confidences Confidences Varieties The Chorus Go
10 h. 30—Prog. mus. Vie de famille ‘Nartime Shopping Variety Revue
10 h. 45—Valses Pierre Guérin Music Room |... ren
11 h. 00—Musique légère Grande Soeur Road of Life The Waltz
tl h. ib—Métairie Hancourt Métairie Rancourt Master Musicians Isles of Dreams
11 h. 30—Chansonnettes Les troubadours Soldier's Wife Organ
11 h. 46—Cavaleade tan . Luey Linton Impressions
12 h. 00—~Heurc du concert Jeunesse dorée BBC News Newscast
12 he 1B—.en Quelles nouvelles? Big Sister Farm Front
12 h. 80—Réveil rural Kéveil cura) Ontario Farm Luncheon Salon
12 h. 486— Lu wba _ ; . reecerete

1 h 00—Chansonnettes Rue Principale CBC News seven e
1 kh 15—Radio-journal Radio-journal Happy Gang Newscast
t h. 80— Boîte musicale l'ante Lucie - . Concert matinée
1 h. 46—Fantaisie Moulin de la... Claire Wallace _ en
2 h. 00—La femme... La femme... Pocket Concert
2 n. 16&—Masons United Chansonnettes Mus. Prog. . . -
2 h 30 -Service religieux Ih.-d'oeu. mus. Orchsetra Rythm Parade
2h 45- - caresses es Musig in the… §
3 h. 00—Musique choisie A A Woman ot... Good music
83 h 15— rave ; on Ma Perkins _ 0
3 h. 30—Music Hall Music- Hall Pepper Young Easy Rhythmn
Joho een. Ra Right to Happi Ce
4 h. 00—Récital Chant Songs of Nations Voices from...
4 h. 15--Avis de décès Musique de... Talk Concert Pastels

4 h. 30—Causerei PE - Liptonaires Salon Moods
4 h. 45—Orchestre à cordes Jrchestre à cordes Music for Strings Terry and...
5 h. 00—L'heure du thé Heure du thé Front Line Fam. Myri presents
5 h. 15— eevee . Songs for You Claire Wallace
5 h. 30—Piano Beaux disques Listen to London Exotic Moods
8 h. 45—Comédie mus. | Cotes de la... eee enn , Tea Dance

6 h. 00—Orgue A Radio-Canada Don Messer Newscas®.
6 h. 15—Nouvelles Radio-journa! CBC News Candlelight and...
6 h. 30—Piano Nouvelles BBC CBO Program ………ccrceesreeriseannre
6 h. 45—Mus. sud-am. Mélodies du... BBC News Cen career
7 h. 00—Un homme et... Un homme et... Rendez-vous Army Show
7 h. 15—Musique de... Métropole Headquarters Civil Service
7 h. 30—Colette et Roland Tolette et Roland Carol Sisters Lum snd Abner
lu 45 Fiancée dv com.. Fiancee du com.. News Roundup Army Reporter
8h. 00—Boston Pops Musique de... RCAF Band Songs that...
8 h. 15—CWAC w . Mount. Hoedown
8 h. 30—Souvenirs de... Souvenirs de... Politica’ Prog. Treasure Trail
8h 45— 0e . — Le eee ee
9 h. 00-—Radic-théâtre Radio-théâtre ‘rama Highilghts
9h 15+—.......…u0s-vermmcocssoneuems | mses sransue rene Lscrorsanses
9h 30— Orchestra Music in...

10 h. 00—Nouvelles Radio-iournal CBC News CKCO Sextette
10 h. 15—Causerie Causerie Talk Cee
10 h. 30—Piano. Piano Piano Sportscast

(1 h 00— Fermeture Frog. Musical BBC Newsreel
11h 16— . … Talk
11 bh 80—. méascssn ses cessscmasececnne CBC News     

 

 

 

La jeune et blonde Frances eut
un succès fou. Le directeur lui
demanda, à l'issue du programme
de chanter pendant une semaine
tous les soirs. Frances refusa, di-
sant que son emploi ne le lui per-
mettait point. Le lendemain, ce-
pendant, sans raison apparente,
elle perdait sa situation à la biblio-
thèque de Los Angeles.

Frances ne devzit nas se laisser
décourager. Elle parcourut la vil-
le en tous sens pour obtenir de
l’emploi. Finalement, elle chanta
dans un club ce nuit, puis dans!
une comédie musicale. C'est à ce
moment qu'elle changea de nom
et débuta à l'écran. Carole est en
vedette dans “Four Jills in a
Jeep” au Régent.

AU CENTRE

THE COBRA WOMAN

Ce film est populaire, en ce
sens qu'il est fait pour les specta-
teurs qui ne se fatiguent pas d'in
trigue banale et de décors exoti-
ques, toujours les mêmes. L’his-
toire est romanesque et vieillotte.

jours fille de rois. Et ce sont tou-
jours des premiers-nés, à qui un
frère jumeau ou une soeur jumel-
le a volé un collier de perles ou
un trône, comme cé pourrait être
un Terreneuve ou un pékinois. Ce
n'est pas méchant; c'est américain.
Les cosiumes jouent un premier
rôle, surtout celui qui attire les
yeux sur l'actrice principale. Les
acteurs nouveaux, ce sont des co-
bras, ou de simples couleuvres
travesties en cobras. Cependant,
les acteurs sur pattes (deux seule-
ment) sont habiles, élégants, in-
vraisemblables, ce qui les rend
deux fois chers à ceux qui vont
au cinéma pour ne pas penser.
En somme, un film enfantin, ce
qui ne signifie pas un film pour
enfants. Bien que ce ne soit pas
méchant.

 

 

Congrès du parti

(CCF. à Rouyn
 

Au micro
Les programmes et les renseignements
rediophoniques que neus publions mous
sont transmis par les postes. 8'll arrive
que le programme 0 posse .un à l'heure
mentionnée ou qu'en renseignement seit
inexact le “Droit” n’en vent être tesa
responsable.

 

 

La Schola Champagne
Un groupe d'élèves de la Schoia

Champagne, dirigée par Mme Hil-
da Lessard-Champagne, formant la
chorale française du RA, se font
entendre les mardis au poste
CKCH pendant un quart-d’heure
à 8 heures du soir.
Au micro, ce soir

A 9 h. 30 ce soir on entendra
l'orchestre du Nouveau Monde
sous la direction de Samuel Her-
senhoren. Le radio-journal passe-
ra comme d'ordinaire à 10 heures.
Sous la rubrique le “Cycle Bach”,
Fernande Poiré, à l'orgue, inter-
prétera à 10 h. 30 des oeuvres du
grand maitre, Pour l'écoute:
CKCH aux heures indiquées.
—

Employés de la ville
devant le Bureau

des commissaires
Les membres de l'Union des

Employés municipaux d'Ottawa ont
décidé, au cours d'une réunion
spéciale hier soir, d'envoyer des
délégués à la réunion du Bureau
des commissaires, cet après-midi,
pour exposer leurs griefs et récla-
mer des mesures immédiates en
réponse à leur demande présentée
au même Bureau il y a quelques
semaines. L'union avait demandé
pour ses membres une augmenta-
tion de salaire de 20 pour cent.
La séance fut assez mouvemen-

tée, et l’on entendit prononcer des
menaces de grève quand le prési-
dent, Tom Sennott, annonça qu’au-
cune réponse n'avait été reçue à
la requête présentée il y a deux
semaines.
“Nous n’avons par reçu de ré-

ponse. Il semble que la ville ne re-
connaît pas notre union”, dit le
président. “Nous n’enverrons plus
de lettres. Nous irons en personne
à la séance du Bureau, ils ne peu-
vent nous jeter au panier comme
ils semblent l'avoir fait pour nos
lettres.”
On fit remarquer que les

ployés municipaux de Montréal
n'avaient rien obtenu tant qu’ils
ne s'étaient pas mis en grève. “Il
est temps que nous fassions la mé-
me chose”, répliqua quelqu’un, aux
applaudissements de l’assemblée.
Le boni mensuel de $5 institué

l'hiver dernier sur la proposition
du commissaire Goodwin fut l'ob-
jet de vives critiques. On le qua-
lifia d'injuste, parce que plusieurs
métiers ne peuvent travailler les
jours de mauvais temps, et il est
normal qu'il s’en présente quel-
ques--uns chaque mois. Ainsi, les
ouvriers de ces métiers ne peuvent
jamais avoir droit au boni, et de
plus ils perdent le salaire des
journées où le mauvais temps les
empêche de travailler.

L'union souligna également que
les employés municipaux n’avaient
pas tous reçu des augmentations,
loin de là, quoi qu'on en ait dit, et
critiqua le travail des camionneurs
le samedi après-midi, alors que la
circulation est la plus dense.
On discuta aussi des congés et

de la possibilité de former un co-
mité de conciliation pour régler les
différends et les griefs.

Deux personnes se

 

em-

 

 
C’est l'enfant perdu et retrouvé. a annoncée cette semaine qu'un |
Et cette espèce d'enfants est tou-

  
 

Lundi, mardi, mercredi

en couleurs

“WHITE SAVAGE”
avec Maria Montez

en plus

“BORN TO SING"
avee Virginia Weidler

 

 

  

Aujourd'hui
En programme double avec
“EAGLE VS DRAGON"

en couleurs
Robert Benchley dans

“IMPORTANT BUSINESS”
Dessin animé en couleurs

Récentes nouvelles

congrès se clôturera par le choix
d'un candidat du parti pour les
prochaines élections provinciales.
Il est fort probable qu'on choisira
aussi le candidat fédéral pour le
comté de Pontiac. I] semble à peu
près assuré que le chef national
de la CCF, M. M-J. Coldwell,
sera présent au congrès. De plus
en plus les rumeurs s'accréditent
que le candidat de la C.C.F. dans
le comté de Kouyn-Noranda serait
M. David Côté, organisateur du
C.O.1. dans les mines de la région.

 

 

 

ET
Aujourd'hui dernier jour

“SALUTE TO THE MARINES”
avec

Wallace Beary et Fay Bainter

  
en plus

“NICK CARTER DETECTIVE"
avec

Walter Pidgeon et Rita Johnson   
HORAIRE DU

CINÉMA  
 

GEORGES TEMPLE PRESENTE

La troupe faverite du Canada

The Happy Gang
AUDITORIUM

Samedi, le 24 juin - 8 h. 30 p.m.
BILLETS: The — $1.00 — $1.38

(Taxe incluse)

Maintenant en vente

Au contrôle de l’Auditorium 

CAPITOL — “Jane Eyre”: 12 h. 31,
2 h. 47, 5 h. 3. 7 h. 19, 9 h. 35. Der-
nière représentation à 8 h. 55.

CARTIER — “A Guy Named Joe” et
“Find The Blackmailer”.

REGENT — “Four Jills and a Jeep”:
12 h. 55, 3 h. 10, 5 h. 20, 7 h. 30, 9 h. 45.
Dernière représentation à 9 h.

ELGIN — “Women in Bondage” et “The
Daring Young Man”.

CENTRE — “Cobra Woman”: 1 h. 10,
8 h. 20, 5 h. 35, 7 h. 45, 9 h. 55, Der-
nière représentation « 9 h.

IMPERIAL — “Mexicali Rose: 1 h. 10,
$ h26.5 h43,8 h, 10 h, 10. “Passport
to Destiny": 2 h. 15, 4 h. 30. 6 h. 45, 9 h.
Dernière représentation à 9 h.

LAURIER — “Nick Carter Detective’:
1 h. 10, 4 h. 10, 7 h. 10, 10 h. 10. ‘‘Salute
To The Marines”: 2 h. 30, 5 h. 30, 8 h. 30.

PETIT-THEATRE -- “My Sister Eileen”:
3h. 35. 7 h, 16 h. 6. “Man in Her Life”: 2 h. 8& h. 33 Dernière représentation
A 8 h. 25

RIDEAU — “Lost Angel” et “Good
Luck Mr. Yates”,

4
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sont noyées près

| ROUYN. le 20° —(D.N.Cy— On de Winchester, Ont.
WINCHESTER, (Ontario), le 20,

grand congrès de C.C.F. aura lieu ; Les corps de Marion Scott, 18 ans,
à Rouyn les 1, 2 et 3 juillet. Le fille de M. et Mme Rcihard Scott,

d'East Winchester, et d'Alex Arm-
strong, 29 ans, fils de M. et Mme
Willian Armstrong, d'Ormond, On-
tario, ont été trouvés peu après
sept heures lundi soir soir. Ils
manquaient de leur demeure res-
pective depuis dimanche soir alors
qu’ils étaient partis se baigner. Les
corps furent retrouvés dans la ri-
vière Nation à un demi mille du
pont Cass. II n'y aura pas d’en-
quête.
—__—

Poltimore (Qué.
POLTIMORE, (Qué). (D.N.C.)

Mme F. Farrell et ses enfants, de Farrell-
ton, sont actuellement avec la famille
Delphis Renaud, pour queique temps.

Mlle Dora Venne est retournée à Ot.
tawa, après avoir passé quelques jours
avec sa mère.

M. Rolland Tomkiewicz, du service
d'aviation, est en congé, pour quelques
jours dans sa famille ou il à assisté au
mariage de sa soeur, Berthe, qui eut lieu
le 10 courant dans l'église paroissiale.

Mile Viviane Thom, de High Falls, est
allée rendre visite à ses parents, di-
manche.

M. et Mme Raymond Paris ainsi que
M. et Mme Wilfrid Thom sont allés à
N.-D. de la Salette, sam:di dernier, pour
visiter la famille Sylvio Boisvenu.

M. le Curé a décidé d'embellir Ven.
tourage de notre église, il & donc invité
ses paroissiens à coopérer avec lui pour
faire ce travail afin d'éviter une dépense
supplémentaire. Beaucoup ont répondu à
l'appel et le travail avance assez rapide-
ment.

M. et Mme Donald Proulx, de White
Deer. étaient parmi la famille Arthur
Lassalle, dimanche.

M. et Mme Aristide St-Denis, de N.-D.
du Laus. se trouvaient avec M. et Mme
Josaphat Vallièrse, au cours de la se-
maine.

M. Ivan Nitschkie est revenu d'un voyage
à Ottawa.

M. Willie Cheslock et sa mère, Mme
Paul Cheslock, sont allés à Farrelton ré
cemment, pour visiter M. McCaffery.

—————————

M. Villeneuve a
. °…-

pris son siege

M. J.-J. Villeneuve, nommé ré-
cemment au comité consultatif de
l'Ottawa Collegiate Institute, a pris
place au comité hier soir avant les
vacances d'été. Il remplace feu M.
J.-F -H. Laperriére.
En septembre, comme sujet fa-

cultatif a I'Ecole Technique il y
aura la langue espagnole, a-t-on an-
noncé à cette assemblée. Il y eut
plusieurs nominations aux vacan-
ces occasionnées par des départs
de professeurs. On traita aussi des
choses de routine.

Survivre, tel est
le problème de
l'aviateur tombé

Les atterrissages forcés sont
plus périlleux au Canada que dans
bien d'autres pays, étant donné

grands espaces inhabités, le
grand nombre de lacs et de riviè-
res solitaires.
Le Corps d'aviation royal cana-

dien, toujours soucieux du bien-
être et de la sécurité de ses avia-
teurs, a fait une étude complète
des moyens à prendre pour se
| tirer d’une situation dangereuse.
| Quand l’aviateur a réussi à atter-
rir dans une région déserte, il lui
faut encore se nourrir, se mettre
à l'abri des éléments et s’orienter
vers une habitation quelconque.
Bref, tout le problème de l'avia-
teur isalé dans les bois ou sur
mer est de survivre à un pénible
accident.
Un film vient d’être tourné à cet effet. Intitulé “Survival”, il a

| pour but d'enseigner aux avia-
teurs canadiens les moyens de
subsister dans les bois, de faire
bon usage des articles d'urgence
dont il est équipé et de coopérer
avec les équipes de sauvetage en-
voyées à son secours. Exécuté
sous le patronage du Conseil na-
tional des Rercherches, et produit
par Jl’Associated Screen News,
cette projection a été filmée en
collaboration avec la section des
recherches de la Direction des
services de santé du C.AR.C.

Trois cas d'atterrissage forcé
forment la substance de “Sur-
vival”: la descente forcée de
l'avion en mer, dans la forêt en

lorsque le sol est recouvert d’une
dizaine de pieds de neige, On y
voit comment les aviateurs doi-
vent se comporter pour vaincre
les difficultés de leur isolement.
Les acteurs n’ont aucune expé-
rience théâtrale ou cinématogra-
phique: la plupart sont des avia-
teurs recrutés dans les diverses
stations aériennes de l'Est cana-
dien.

La scène se déroule dans le
Québec et en Nouvelle-Ecosse.
C’est dans les eaux glaciales du
golfe de Sydney qu'a été simulée
la descente forcée d’un avion en
mer, de même que le sauvetage
de l'équipage au moyen d’un ra-
deau en caoutchouc. Les autres
scènes d'atterrissage ont été fil-
mées à St-Jean et au nord de Ste-
Agathe, dans le Québec. Le reste
du film a été tourné a Montréal.
Pour les scènes a !'Intérieur

de l'avion, on s’est servi d'un
“Anson”, coupé pour les besoins

|

 

La compensation et
l’Ass.-chômage

La compensation versée par un
patron à un employé, soit comme.
paiement en guise d'avis à l'occa-
sion du renvoi, soit comme gra-
tuité en cas de départ volontaire

les vastes régions forestières, les :de l'employé, ne sera plus cConsi-
déré comme salaire ou traitement
en ce qui concerne les contribu-
tions exigées par les règlements
de l’assurance-chômage. C'est ce
que révèlent les instructions ré-
cemment adressées aux fonction-
naires régionaux de cette Commis-
sion à la suite d'une interpréta-
tion du ministère de la Justice à
l’effet que les contributions ne
sont exigibles que pour la durée
de l’emploi réel.
En même temps, la Commission

signifiait à ses préposés régionaux
que, aux termes de la loi, un em-
ployé sera considéré à toutes fins
comme tel tous les jours de congé
pour lesquels il sera payé qu’il
s'agisse de vacances ou le maladie
si le congé est accordé en vertu
d'un contrat tentre patron et em-
ployé.
Dans la perception des contribu-

tions, les préposés aux bureaux de
l’assurance-chômage tiendront dé-
sormais compte de cette interpré-
tation.

——_

Prix du tabac
M. David Sim, administrateur du

tabac, à la Commission des Prix et
du Commerce, annonce aujour-
d'hui les prix de plafond standards
du tabac canadien en feuilles pour
la pipe lorsqu’il est vendu en ma-

un planteur.
Comme exemple des nouveaux

prix en vigueur, on cite ceux du
Grand Rouge qui se détaille à pas
plus de 70 cents la livre pour qua-
lité no 1, à 55 cents la livre pour
qualité no 2 et à 45 cents la Jivre
pour qualité no 3. On trouve éga-
lement dans l'ordonnance le prix
auquel un planteur autorisé de ta-
bac, qui est en même temps un
emballeur, peut vendre sa récolte
au détail, Les prix d’un demi-gros-

 

 

des photographes. Une scène
d'hiver, prise au Mont Tremblant,
dut être interrompue à cause du
dégel. On la reprit dès qu'une
tempête de neige eût de nouveau
créé le décor nécessaire.
Ce film devait durer 20 minu-

tes, mais le sujet se prétait si
bien a amplification qu'on en fit
une bande prenant une heure de
projection,

siste à un détaillant pour la même
espèce et la même variété de ta-
bac sont respectivement de 66
cents, 52 et 39 cents la livre. Les
prix de vente des emballeurs de
tabac autorisés à des grossistes
sont respectivement de 81, 48 et
35 cents la livre. Les acheteurs
autres que les demi-grossistes
paieront 64, 50 et 38 cents la livre
respectivement. Ces prix compren-

nent tous les droits et toutes les
taxes d'accise, ainsi que les frais
d'emballage, d’étiquetage de
ceinturage.

et

Les ventes de tabac canadien en
feuilles pour la pipe,
teur de tabac à un emballeur au-
torisé, sont exemptés des régle-
ments sur les prix de plafond.

L'ordonnance (A-1251) classifie
le tabac à pipe en trois espèces:
le grand tabac, le moyen tabac et
le petit tabac aromatique. Etant
donné que la production des plan-
teurs par acre diminue avec la
grandeur de la feuille, les prix
sont fixés de telle façon qu'ils com-
prennent les frais de production
des planteurs de tabac à feuilles
plus petites. L'ordonnance mainte-
nant en vigueur comprend égale-
ment une clause qui traite d'un
nombre limité de variétés pour
chaque espèce de tabac et des trois
qualités reconnues. Les autres
noms de tabac et les autres
criptions que l’on connait dans le
commerce ne sont pas permis.
Les emballeurs doivent selon

l'ordonnance étiqueter leurs pro-
duits selon l'espèce, la qualité, la
variété et l'année de la récolte du
tabac.

 

 Mort tragique

! ROUYN. le 20. —(DNC)—
Un citoyen avantageusement con-

automne. dans les bois en hiver | noques, par n'importe qui sauf par nu de Noranda, M. Joseph Kee-
gan. gérant du magasin des H-
‘queurs, est mort subitement mar,
di soir dans des circonstances par-
ticulièrement tragiques. M. Kee-

"gan, qui était un des plus actifs,
‘officiers du conseil de Noranda
des Chevaliers de Colomb. s’était
.rendu à Arntfield. à 12 milles de
Rouyn, assister à un souper aux
ifèves organisé par les Chevaliers
au profit de l'école de ce petit
| village minier. Pendant la veil
ilée, il se sentit mal et s'affaissa
sous le coup d'une violente atta-
que cardiaque. On le dirigea en
toute hâte en automobile à l’hôpi-
de Youville, de Noranda, mais il
mourut en cours de route. Les fu-
nérailles ont eu lieu à Noranda
et la dépouille mortelle a été
transportée à Maniwaki, d’où M.
Keegan était originaire.

Le défunt était âgé de 45 ans,
Il laisse das le deuil son épouse.
six frères et quatre soeurs, |

d’un plan- |

des;

 

|
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| La Commission des Prix et du
Commerce annonce aujourd hui un

; nouveau décret qui fixe pour la
| première fois les prix de plafond
l des cerises canadiennes de toutes
variétés et des cerises importées

. au cours de la période du 3 juil
let au 30 septembre. Cette ordon-
nance entre en vigueur immédia
tement. Elle place les cerises sous
le même contrôle de prix et de
majoration que la plupart des
fruits et légumes canadiens. Les
nouveaux prix aux consommateurs
seront quelque peu inférieurs à
ceux en vigueur l'an dernier, mais
plus élevés que ceux de 1942.

!

 

| Les prix de plafond des cerises
noires sucrées des producteurs
aux expéditeurs et aux grossistes

; sont établis à $1.30 la boîte plate
de 6 pintes, et à $3.50 le cageot

, de quatre paniers; et, les prix des
| cerises sûres à 90 cents la boite
| plate de 6 pintes et a $2.50 le ca-
geot de quatre paniers. On limite
le pourcentage des majorations
des expéditeurs, des grossistes et
des détaillants.

Les prix de plafond des produ&
teurs qui vendent directement aux
consommateurs, f. à b. le point
d'expédition, sont de $1.99 la boi-
te plate de 6 pintes et de $5.33 le
cageot de quatre paniers pour les

cerises noires sucrées: de $1.37 la
boîte plate de 6 pintes et de $3.81
le cageot de quatre paniers pour
les cerises sfires.

On peut ajouter à ce montant
les frais de transport si les points
de destination dépassent un rayon
de 15 milles.

Les cerises sucrées que Ion
trouve sur le marché viennent
d’Okanagon. de Kootenay Valley,
.de la côte de la Colombie britan-
nique et de la péninsule du Niaga-
ra, en Ontario. Ici et là dans quel
ques comtés du sud de l'Ontario,
on produit également de ces cerie

“ses. Les cerises sûres nous viens
nent de l'Ontario surtout de la pé-
ninsule du Niagara. ,
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—Natache pasle linge. Rend le bain permissibla,
Employé contre les irritations de la peau dans les
fabriques etles usines de guerre. En vente dans
18s bonnes pharmacies.
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gagner la paix!

ONTARIO 
Canadiens, Américains et Anglais marchent
côte à côte dans ia voie qui conduit à la
victoire finale. Sur les sables brûlants de
l'Afrique du Nord, sur les collines de la
Sicile et de l'Italie, nos hommes se sont
distingués . . .et se sont encouragés les uns
les autres. Nous envisageons maintenant la
paix . . . et les moyens de la maintenir.

La sécurité future du monde dépend dans
une grande mesure de la coopération con-
tinuelle entre le Commonwealth britanni-
que et les Etats-Unis. De tous les pays, le
Canada est le mieux situé pour assurer une
telle coopération. Car, le Canada, membre
important du Commonwealth britannique,
est, depuis longtemps. l’ami intime et le
bon voisin des Etats-Unis. Notre connais-
sence de ces deux grandes nations et
l'estime que nous leur portons font de notre
pays le terrain d’entente mutuelle. C'est
ainsi que le Canada aidera le monde a

Glistittors (Conade)Lonided
AMHERSTBURG

L Y A déjà longtemps que l'Angleterre,
les Etats-Unis et le Canada font des *..
affaires ensemble. Aujourd’hui, plus “

que jamais, nous sommes unis dans un but

+

’

N

aujourd’hui.

Dans nos coeurs se trouve
le meme concept de la liberté!

ET EST tout naturel que les drapeaux du Canada,

de la Grande-Bretagne et des Etats-Unis soient

déployés côte à côte pouria défense dela liberte. + Car,

en plus d'avoir toujours partagé la même conception de la

liberté, nous avons aussi possédé en commun un des pre-

miers champions de cette liberté pourlaquelle nous luttons

+ H s'agit de Calvert, un homme d'Etat

anglais très éclairé, qui fonda des colonies près des côtes

du Canada et au Maryland. 4 En 1635,lefils et successeur

de Calvert, continuant la tradition démocratique de sa

famille, Imposa une amende decinq cents livres de tabac

à un hommede sa proprereligion

pour avoir “dénigré et profane la

religion d’un autre.” € C'est ainsi

que fut établie au Nouveau-Monde

la kiberté d'un homme de preti-

Quer le culte qui lui plait.
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Une assurance nationale pour les
soldats et les anciens combattants

(Suite de la lie page)

à déclaré que les crédits civils des |
affaires extérieures seraient pro-
bablement mis a I'étude la semai-
ne prochaine. M. Mackenzie King
donna ce renseignement à 1'hon.
Gordon Graydon, chef de l’oppo-
sition, qui voulait savoir quand le
premier ministre serait prêt à dis-
cuter de la politique étrangère ca-
nadienne pour l'après-guerre. Le
premier ministre a également ré-
vélé, toujours en réponse à M.
Graydon, que la Chambre aborde-
ra dès cette semaine l'étude de
la création d’un ministère de la
reconstruction.

Nos pertes dans invasion

Les pertes canadiennes dans
l'invasion du continent européen
ont été “modérées” et inférieures
au chiffre qu’on avait prévu pour
cette phase initiale des opéi‘ations,
a déclaré à l'hon. R.-B. Hanson,
conservateur de York-Sunbury,
l'hon. J.-L. Ralston, ministre de la
Défense nationale.
M. Hanson a rappelé que le gé-

néra] Omar Bradley. commandant
des forces de terre américaines,
avait donné samedi, à une con: |
férance de presse, les chiffres des
pertes américaines; il
pourquoi l'on n'a pas encore fait;
connaître les chilires des pertes
subies par le Canad-.

Le colonel Ralston a révélé que
les parents des victimes canadien-
nes de l'invasion étaient avertis,
mais que les autorités n'avaient
pas encore reçu du haut comman-.
dement la permission de publier!
les noms des morts et blessés, Le!
ministre s’est montré surpris lors-
qu'il a appris que le général Bra-
dley avait déjà fourni les rensei-
gnements au sujet des pertes amé-
ricaines.

M. George Cruikshank, libéral
de Fraser-Valley, demanda alors
au ministre s’il avait appris que
le major Hugues Lapointe, député;
libéral de Lotbinière et fils de feu
l'hon. Ernest Lapointe, s'était dis-
tingué durant les opérations ini-
tiales de l'invasion. Le ministre
repondit qu’il était fier de dire
qu'il avait été mis au courant du
beau travail accompli par le major
Lapointe. Cette interpellation de
M. Crunkshank fut marquée d’ap-
plaudissements.

La production de charbor buisse |

Le taux de production du char-
bon en Nouvelle-Ecosse est “loin
d'être satisfaisant”, a dévoilé l'hon.
C.-D. Howe, ministre des Muni-.
tions et des Approvisionnements,
qui a exposé la situation par rap-
port à l'absentéisme dans les mi-
nes de houiile du pays.
Le ministre fit cette déclara-

ilon en réponse à une question
que lui posait M. Clarence Gillis,
C.C.F. de Cap-Breton-Sud, qui, au
nom des “United Mineworkers of
America”, local 4530, protesta con-
tre la fermeture le samedi des
nouvelles mines Caledonia et de-
manda que l'on dédommage les mi-
neurs pour le temps perdu.
“Nous avons besoin de chaque

tonne de charbon qui peut être
extrait des mines néo-écossaises”,
dit M. Howe, ajoutant que son
minisière et la Dominion Coal
Company faisaient tout en leur
pouvoir pour améliorer la situa-
tion par rapport a i'absentéisme
qui s'aggrave. |

M. Howe souligna que le rende- |

+
ment moyer de chaque mine de
charbon a baissé de 2.67 tonnes
par homme a 1.72 en avril, alors
que le taux de l'absentéisme est
passé de 14.9 pour cent en janvier
a 29.7 pour cent en mai dernier.
Cette moyenne ne comprend pas

la fermeture d'une mine pendant
quatre jours alors que les mi-
neurs étaient à la recherche d'une
femme qui s'était perdue. Le mi
nistre révéla, en outre, que. d'a-
près un examen fait récemment,
il y a 600 mineurs d'expérience
qui ont refusé d'abandonner leur
emploi actuel pour retourner aux
mines.

Le ministre a encore fait re-
marquer qu'en vue d'améliorer la
situation, la compagnie avait en-
trepris de mettre en vigueur la
semaine de cing jours dans ses
mines; mais, les unions n'ont pas
tardé alors de demander plein
salaire pour la journée ainsi per-
due.
“Ou le ministre a-t-il puisé ses

renseignements?” demanda alors
M. Gillis.
“Du régisseur du charbon”, ré

pondit M. Howe.
“Je le pensais bien, dit M Gillis,

mais cela n’est que de la propa-
gande, j'espère qu’on me fournira
l'occasion de faire connaître l'au-
tre côté de la question.”
A la reprise du débat sur le

bill du ministère des anciens com-
battants, l'hon. Ian Mackenzie, mi-
nistre des pensions. dit qu’il espé-
rait faire une déclaration avant la
fin de la session au sujet d’un pro-
Jet d'assurance-vie tant pour les
membres de l'armée que pour les
anciens combattants.
Une loi d'assurance des vétérans

fut mise en vigueur après la der-
nière guerre et on étudie actuelle-
ment les changements qu'on pour-
ra y apporter.
On envisage aussi la possibilité

d'une assurance pour les membres
de l’armée. Les Etats-Unis ont
adopté un plan de ce genre, mais
il n'a pas encore atteint une gran-
de envergure. Un autre système
serait le paiement par le gouver-
nement des primes d'assurance des
militaires pour la durée de leur
séjour dans l’armée. Les autorités
fédérales enquêtent pour savoir
combien de soldats, de marins et
d’aviateurs ont été forcés d’aban-
donner leurs assurances depuis le
commencement de la guerre.
M. John Diefenbaker, député

 

 

 

 

| conservateur de Lake Centre, in-
sista sur le fait qu'une assurance
nationale s'avérait nécessaire pour
les membres de l’armée. Il parla
de l'assurance militaire américaine ,
qui fonctionne bien et en vertu de
laquelle on a émis 770.000 polices.
M. Rodney Adamson, député

conservateur de York-Ouest, décla-
ra que le gouvernement devrait
faire en sorte qu’aucune police d’as-
surance ne soit abandonnée par
nos soldats. Des militaires ont été
incapables de continuer de payer
leurs primes après leur enrôle-
ment et nombre de familles sont
restées sans protection.

L'hon. R.-B. Hanson, député con-
servateur de York-Sunbury, dit que
le bill actuel donnerait trop de
pouvoirs au ministre des anciens
combattants.

Coldwell et les vétérans

M. M..J. Coldwell, chef national
C.C.F., assura qu'on avait besoin
de fonctionnaires fédéraux d'expé-
rience afin de trouver des emplois
convenables et qui ne soient pas
au-dessus des forces des anciens

| combattants.
M. Mackenzie répondit que la

collaboration entre le ministère
des pensions et le ministère du

| trevail ne cessait d'augmenter dans
demanda ce domaine.

Après avoir terminé l'étude en
comité plénier du bill du minis-
tère des anciens combattants, on
passa au projet de loi de la cor-
poration des biens de guerre. M.
John Diefenbaker, député conser-
vateur de Lake Centre, affirma que
cette législation n'aurait que très
peu de résultats pratiques. Il en
suggéra le renvoi à un comité par-'
lementaire spécial pour en faire
la revision.

Il dit que l'on devrait protéger
l'intérêt public lors de la vente
éventuelle d’un surplus de maté-
rie} de guerre d'une valeur de
$4,000,000,0000. Il proposa que,
pour en arriver à cette fin, le sous-
ministre de la justice devienne l’un
des membres de la corporation des
biens de guerre.
H ajouta que ce bill entrait, en

outre, en conflit avec la supréma-
tie du Parlement. “Car il accorde”,
ponctua-t-il, ‘des pouvoirs dictato-
riaux au ministre des munitions”.

M. E.-G. Hansell, député crédi-
tiste de Macleod, réclama la for-

| mation d'un comité parlementaire
à chaque session pour passer au
crible l'administration de la cor-
poration des biens de guerre.

Diverses questions amenèérent le
minisire des munitions à préciser
que tout le matériel de guerre
vendu par la corporation ne serait
pas cédé directement au consom-
mateur mais que, dans certains
cas, ce matériel passerait par l'in-
termédiaire de négociants dont les
prix seraient contrôlés.

L'hon. R.-B. Hanson insista pour
que les recettes de ces ventes ser-

vent à réduire la dette nationale.
Le ministre répondit que ces re-
cettes iraient au revenu consolidé
du pays et qu'il appartiendraient
au ministre des finances de déci-
der quel usage en serait fait.

Les remarques de Chevrier

La principale discussion porta
sur un amendement que M. Die-
fenbaker voulut apporter à une
clause du bill. L'opposition conser-
vatrice voulait que, chaque année,
le rapport de la corporation soit
soumis automatiquement au comi-
té des comptes publics. Au nom
du gouvernement. l'adjoint parle-
mentaire du ministre des Muni-
tions, M. Lionel Chevrier, député
de Stormont, soutint que cet amen-
dement était hors d'ordre. Il s’en-
suivit une discussion portant prin-
cinalement sur des points de pro-
cédures. MM. Chevrier et Macken-
zie expliquérent que, d'après les
règlements, c'est la Chambre elle-
même qui devait, au début de cha-
que session, décidé quels sujets et
quels documents devraient être
soumis aux divers comités au
cours de cette session: il est im-
possible d'en décider d'avance par
une clause d’un bill. Le ministre
se déclara disposer à substituer
à l’amendement de M. Diefenbaker
une autre modification qui ferait
déposer à la Chambre, par le mi-
nistre,

libre d'en saisir ensuite un comité |
pariementaire.

Amendement rejeté au vote

Après avoir rejeté par un vote
de 57 voix à 21 l'amendement de
M. Diefenbaker et y avoir substi-
tué celui de M. Howe, le comité
plénier de la Chambre eut bien-
tôt fait d'adopter les autres clau-
ses du bill. Elle le passa ensuite
définitivement en troisième lec-
ture.

Sur proposition de l'hon. J.-E.
Michaud, ministre des transports,
la Chambre adopta ensuite en se-
conde lecture le bill No 133. loi
modifiant la loi de l'aéronautique
l'étude détaillée en comité plénier.

M. John MacNicol, conservateur
de Toronto-Devenport, ouvrit la
discussion par un discours oppo-
sant la tréorie de l'étatisation à
celle de l'entreprise privée. Com-
parant la situation aux Etats-Unis
et au Canada, il déclara que le
bill éliminerait de l'aviation civile
des grandes compagnies de trans-
port comme le Pacifique Cala-
dien, au bénéfice d'un monopole
d'Etat, la Compagnie Air-Canada.

L'hon. C-D. Howe, ministre des
munitions, lui répondit qu'au con-
traire le bill tendait à éviter la
formation de monopoles et à em-
pêcher la concentration de tout le
transport aérien au bénéfice de
nos deux réseaux de chemins de
fer. Les 13 compagnies privées
qui existaient précédemment, à

 

 

 

le rapport annuel de la :
Corporation, et la Chambre sera

| part d'Air-Canada, ont été gra-
: duellement absorbées par le Ca-
nadien Pacifique. Le bill ne chan-
ge rien au statut d’Air-Canada et
ne lui donne aucun pouvoir nou-
veau, Il ne fait que dissocier cet-
te entreprise du réseau des che-
mins de fer nationaux, laissant à
l'initiative privée toutes les lignes
aériennes autres que les trans-
continentales. Seul le réseau trans-
continental est et reste étatisé
parce qu'il est impossible d'admet-
tre dans ce domaine une concur-
rence qui ne saurait être que rui-
neuse.

La socialisation aérienne

Le leader C.C.F., M. M.-J. Cold-
well, après avoir fait l'éloge d’Air-
Canada, prit une attitude entière-
ment opposée à celle de M. Mac-
Nicol et se déclara favorable à
l'étatisation des voies aériennes
pour ne laisser à l’entreprise pri-
vée que les lignes tout à fait se-
condaires. Le principal reproche
qu'il fait au bill, c'est de ne pas
contenir un code de travail pour
les emploés des entreprises de
transport aérien.

M. Howe lui répondit que ce
n'était pas l’usage, au Canada, d'in-
sérer des codes du travail dans
des bills a portée générale. “La
loi des chemins de fer ne contient
rien de tel”, dit-il, “et cependant
les relations de patrons à ouvriers
des chemins de fer son de vérita-
bles modèles du genre. Les em-
ployés d'aviation sont formés en
associations eprofessionnelles et
leurs relations avec les patrons
sont excellentes”. “Le Canada a
des lois spécialement préparées
pour régir les relations industriel-
les et il n’est pas nécessaire d'’in-
sérer des clauses à cet effet dans
un bill comme celui qui est à
l'étude”. conclut le ministre des
munitions.
 

Approbation au CIOpprobatio
ROUYN, le 20. —(DNC)H—

Les mineurs de la mine Noranda
ont donné un vote presque unani-
me d'approbation au COI, an
début de la semaine. Cette union
ouvrière, qui pénètre de plus en
plus dans les mines du Québec.
avait demandé, il v a environ
trois semaines, au Ministère du
Travail. d'être acceptée comme
agent de conciliation et de négo-
ciation entre patrons et employés.
La mine Noranda s’était opposée à
cette demande. Le Ministère fé-
déral du Travail décida alors de

| aire prendre un vote parmi les
| mineurs sous la surveillance de
(son délégué, M. Frank Lafortune.
| Des 1,333 mineurs aui avaient le
: ujoit de vote, 1,176 ont voté
‘1.068 d'entre eux. soit 81 pour
| cent. se sont prononcés en faveur
"du C.01. Il faudra donc que la
| mine Noranda consente a traiter
avec les représentants de cette

"union. On ignore encore, ici,
| quand auront lieu les premières
(rencontres. Il est rumeur, que le
|ministère du Travail fera prendre
lun vote du même genre dans trois
! ou quatre autres mines avoisinant
Rouyn.

 
——_

.

Bourse scolaire
——

ROUYN, le 20. — (DNC) —
La Société Saint-Jean-Baptiste de

| Rouyn-Noranda a fondé à sa der-
nière réunion une autre bourse
scolaire destinée à permettre à un
brillant élève de l’école Notre-
Dame-de-Protection de Noranda,
de continuer ses études dans une
maison d'enseignement de Mont-
réal. C’est la sixième bourse qu’ac-
corde cette société à des jeunes
gens des villes de Rouyn et de
Noranda; cing jeunes gens sont,
en effet, depuis quelques années
déjà aux études grâce à l’aide pré-
cieuse de la Saint-Jean-Baptiste.

Rôle de

premier... (Suite de la première page)

| ment,” déclara notre patron,le pre-
I mier maitre William Johnson. de
i Toronto. “Allons-y!”
| Pour assurer la précision de no-
itre tir le vaisseau fut ancré. deve-
\nant ainsi une cible merveilleuse
pour l'ennemi. La batterie était à
un mille à l'intérieur des terres.
Notre premier coup ne porta pas.
Le second porta à environ 100 ver-
ges de la cible. Puis, notre officier
tropilleur et le lieutenant-commis-
saire A.-D. “Peter” Stanley. R.C.
N.V.R.. de Montréal, touchérent
l’objectif 13 fois consécutives avec
leurs canons 4.7”.

Maintenant. les Canadiens avan-
cent encore faisant prisonnier les
Allemands qui survivent aux bom-
bardements de la mer, de la terre
et des airs.
Nous avons accompli une autre

mission, mission qui nous avait été
confiée longtemps avant le jour J.
Il s'agissait de détruire cinq mai-
sons qui cachaient une batterie cô-
tière menacante, Après nos 40 mi-
nutes de tir à bout portant nous
avons concentré nos efforts sur cet
objectif. Tels étaient les ordres:
attaquer farouchement. sans souci

| des pertes; si frappé fatalement
nous devions échouer notre vais-
seau sur la plage et continuer à
tirer de tous nos canons.
Ce ne fut pas nécessaire. Côte

à côte avec des destroyers des
Nations-Unies, des croiseurs et des
cuirassés nous avons effectué un
bombardement qui dévasta la cô-
te.
Lorsque la fumée fut dissipée

suffisamment pour nous permettre
de distinguer les résultats de l’at-
taque, nous avons constaté que
nous avions rasé les maisons et n’a-
vons jamais été ennuyés par ces
batteries depuis.
Le capitaine tint l'équipage au

courant des développements des
onérations. “Nous avons rempli no-
tre tâche avec succès et l'invasion
se poursuit selon les plans. Nous
attendons nos nouveaux ordres.

Toute la nuit, les destroyers at-
tendirent les ordres. Il fallait com-
battre, dans les champs de mines,
l'ennemi qui tenterait d'arrêter
l'invasion. Pendant l'attente, ils
observèrent les bombardements aé-
riens qui se poursuivaient au-des-
sus de la côte du Havre à Cher
bourg.
L'ALGONQUIN faisait face au
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Dans le choix des objectifs à bombarder, les trois armes gont consultées afin que le travail de des-

Le choix des objectifs à bombarder

 
truction de l'Aviation puisse servir également la Marine et l'Armée.
les trois armes est ici photogranhié au quartier général du Groupe de bombardement du C.A.R.C., en,
Angleterre, en train d’étudier les détails d'une prochaine opération contre des objectifs ennemis.

|

|

‘Accidents mortels
près de Rouyn, Qué.

 Un groupe d'officiers représentant

Ce

sont, de gauche a droite: le vice-maréchal de l’air C. M. McEWEN, M.C., D.F.C., commandant du Groupe,
de bombardement du C.A.R.C.; le major A. K. L. STEPHENSON, de Nelson (C.C.); le commodore de,
Yair C. R. SLEMON, C.B.E., de Winnipeg (Man.): le capitaine de groupe J. E. FAUQUIER, D.8.0, avec
agrafe, D.F.C., d'Ottawa, officier senior d'état-major et chef des opérations, et un lieutenant commander

de la Royal Navy. (Photo C.A.R.C.)

 =

front central aux premières lueurs
du jour, à 5 heures du matin. Non
loin de nous, on pouvait apercevoir
la silhouette d'un vaisseau frère, le
SIOUX. A cing heures 30 on en-
tendit le bombardement des croi-:
seurs qui visaient les batteries cô-
tières lourdes. Notre pilote, le
lieutenant Dick Steel, R.C.N.V.R,
de Saint-Jean, N.-B, leva les yeux
vers le ciel: “Ca y est'”, s’'excla-
ma-t-il dans le silence qui régnait
sur la passerelle. “Le spectacle est
commencé.” Dick a quatre frères
dans le C.A.R.C.

 

Ce fut la course vers la rive pen-
dant l’heure et demie qui suivit.
Nous étions décidés à tirer à bout
portant car il était inutile de gas-
piller inutilement à une trop lon-,
gue distance. |

“Il vous faudra beaucoup de mai-
trise de vous-mêmes au cours des
minutes qui vont suivre,” dit le
capitaine. “Si on tire sur nous di-
rectement, nous répondrons de nos

Autour de nous, les explosions ;
se produisaient sans relâche. Nous;
avons vu des barges étre frappées; :
d’autre couler — peu nombreuses
res derniéres. Mais, quiconque eut
été témoin de la scène eut compris
plus tard, l'expression fugitive qui |
anima les figures des hommes

ROUYN, le 20. — (D.N.C.) —
Un jeune homme de 18 ans, Nor-
mand Leclerc, est mort cette se-
maine quelques heures apres son

arrivée ‘à l'hôpital Youville de
Noranda, des suites des blessures

qu’il a reçues dans un accident

survenu au moulin à scie de M. J. ' §

Guèvremont, à Vassan, près de

Val d'Or. Le jeune homme travail-

lait comme chauffeur de la vaste

chaudière à vapeur du moulin.

Sans qu'on puisse en déterminer

la cause, la chaudière fit explo-

sion et Leclerc fut ébouillanté

par tout le corps. Un de ses com-

pagnons de travail, P..E. Dion. fut

aussi assez sérieusement brûlé. I!

est actuellement à l'hôpital ou

l'on espère lui sauver la vie. Le

Dr A. Boisvert. de Rouyn, coro-|

ner. a tenu une enquête et a ren-

du un verdict de mort acciden- |
telle. :

Un autre accident mortel est
survenu cette semaine dans une|

mine du nord-ouest québecois. La|

|

 

victime est M. Jean-Ovila Dumas,
de Rouyn. employé de la mine!

Waite Amulet, située à quelques

milles de Rouvn. D'après le té

moignages rendus à l'enquête du :

ccruner Alphonse Boisvert, ily

appert que Dumas fut entraine

dans une chuie à minérai alors

au'il était à perforer une roche

de trop forte dimension pour en-

trer dans 1a chute. À un moment |

donné. celle ci fendit et la partie |

qui tomba entraîna Dumas qui se.

trouva à tomber dans le vide;

d'une hauteur d'environ 209 pieds. ;

La mort fut instantanée. Dans le |

verdict de mort accidentelle ren-

du par le coroner, il y a une re

commandation avant trait au port|

du harnais de protection dont doi- |

vent se munir les mineurs qui |

font ce genre de travail. Dumas:
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‘Augmentation des

divorces en 1942
nm

En 1942, 3,089 divorces sont ac-
cordés au Canada: 3.016 par les
tribunaux de sept provinces, 73
par le Parlement fédéral à des re-
cuérants dont le domicile légal se
trouve dans la province de Québec
et 2 dans l'Ile du Prince Edouard.
Par rapport à 1941. le nombre de
divorces augmente de 628 ou de
25.5 p.c.

Les divorces accusent des aug-
mentations importantes compara-
tivement à 1941 dans toutes les
provinces, sauf l'Ile du Prince-
Edouard, la Nouvelle-Ecosse et le
Nouveau-Brunswick. Les divorces -
augmentent de 236 en Ontario,
de 215 en Colombie canadienne.

lorsque le radio du bord interrom- | ne portait pas le sien lors de l’ac- i de 64 en Alberta, de 63 en Saskat-

pit son programme pour dire ces
quelques mots: “Et maintenant. |

cident.

M, J-0. Dumas demeurait al

canons. Sinon, nous devons atten-{ prions un moment. prions pour, Rouyn depuis plusieurs années. fl

dre jusqu'à 7 heures du matin, 40 le succès de la force d'invasion al-| était criginaire de la Beauce. II ceEdouard.

minutes avant que le premier cha-.
{land touche la plage.” |

liée et pour les hommes qui la.
composent.” !

laisse dans le deuil quatre en-
fants. i

chewan, de 42 au Manitoba, de 23
dans le Québec, de 2 en Nouvelle-
Ecosse et de 1 dans l'Ile du Prin-

Les divorces dimi-
nuent de 18 au Nouveau-Bruns-
wick.

 

 

On a besoin de vous sur une ferme
Non loin de chez vous, sur des fermes, on a besoin d'aide; essentielle à la poursuite
de l'oeuvre de guerre, cette aide sera rémunérée.

Il y a beaucoup de besogne à abattre. Vous pourrez cultiver, jardiner,
nourrir des bestiaux et des volailles, traire des vaches, cueillir des fruits et des

AT
257

; légumes. Nos forces armées, les populations des pays alliés et nos propres besoins
réclament des quantités toujours plus considérables de produits agricoles.

ll y a du travail pour tout le monde: employés de bureaux, ouvriers, ouvrières: . :
Chacun y trouvera un emploi et du plaisir. Si vous pouvez consacrer une semaine ou

7 deux a ce travail, prenez vos dispositions dès maintenant. Le changement
2, de

cn
me

vie vous fera du bien.

@:"Où s'adresser:
Renseignez-vous à un comité ou bureau de placement qui s'occupe, dans votre
ville, de la main-d'oeuvre agricole, ou écrivez au directeur de la main-d'oeuvr®
agricole de votre province, ou adressez-vous à tout autre bureau de placement

ou bureau du Service sélectif national. 
a
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Les Mécaniciens de Eddy triomphent des
vaillants Généraux de Booth après que
Phil Poirier eut réussi un beau simple

* * *

Poirier fait compter Ouellette et porte le compte 5-4

Hardi cycliste
3

a la neuvieme strophe — Trainor et Fournier sont

solide pour leur clan respectif—Ti-Paul Grenier se

blesse par la suite d'une mauvaise chute — Deux
joutes, demain soir

Les Mécaniciens de la Cie Eddy |
ont triomphé des Généraux de la|
Booth Co. dans une autre joute|
régulière de la ligue Booth-Eddy.|
Les gars de l'usine transpontine|
triomphérent par 87, dans une
autre joute tres intéressante dis- |
putée sur le terrain Eddy.

Poirier qui en décide i
Un simple de Philippe Poirier!

à la neuvième strophe a permis de i

faire compter le point victorieux. |
Rodolphe Ouellette fut ceiui qui
enregistra pour décider du sort!
de la rencontre. Ouellette avait
été marché. Rendu au premier, il
parvint à filer au second. Et, sur
le simple de Poirier il se rendit |
jusqu’à la plaque. |

Ray Trainor a été très solide
avec le rondin en obtenant un,
double pour le compte des per!
dants. ;

Score par manches: !

Mécaniciens PC E.,
d'Eddy 340 000 001—8 11 4°

Généraux
de Booth 112 100 200—7 10 3,
Les équipes:
Mécaniciens — Jarry, Ca:

Smith, ler; Jordan, ler (Jordan
remplaca Smith a la Gième): Jof-
fre Séguin, lanc.; Traynor, 2ième: |
Murray, 3iéme: Hale, c.d.; Ouel- |
lette, rec ; Bond, c.g.; Poirier, c.c.

Généraux — A. Duguay, ler;
Cadieux, rec.; Grenier, c.d.; Wes-
sell, c.d. (il remplaca Grenier a la
2iéme); Pit Cousineau, 3ième;
Hector Fournier, 2iéme; Gervais,
ce: Ti-Noir Fournier, ca;
Duguav. lanc.; Chénier. c.g.

Victime d’un accident
Paul Grenier a été victime d’un

accident à la deuxième manche
alors qu'il pourchassait une hiron-
delle. I! trébucha sur un billot et
se fit une grave blessure,

Les arbitres furent Rémi Syl-
vestre et Eugène Gaudreauit.
Le classement: G. P.

 

1—Moulin du Bas 3 0
2—Moulin Booth 2 1
3—Mécaniciens 2 1
4—Tissus d'Eddy 1 1
5—Spécialités ~~.... ..... 0 2
6—Généraux de Booth .... 0 3
7—Contréle de Booth … 0 0

Prochaines joutes
Il y aura deux joutes demain

soir, l'une au parc Plouffe, à Ot-
tawa entre les joueurs du Con-
trôle de Booth et l'équipe du mou-
lin a Papier de Booth. L'autre
joute aura lieu au terrain d’Eddy,
à Hull entre les Mécaniciens
d’Eddy et les Tissus.
Ce sera la première partie du

Contrôle de Booth cette année.
L'équipe n'a pas encore joué.

 
 

Giants de N.-Y. disposent facilement des

Dodgers par 10-2, dans la seule joute
des deux grands circuits majeurs, hier

*

Le lanceur Harry Feldman
aide sa propre cause avec un circuit — Les Leafs

* *
est solide au’ monticule et

et les Bears se divisent un programme double dans
I'Internationale — Les Red Wings triomphent 5-4
aprés 15 manches de jeu contre les Orioles

LIGUE NATIONALE
BROOKLYN. N.-Y.. Juin le 20.

PA) — Les Giants de New-York
ont eu raison de leurs sensation-!
nels rivaux, les Dodgers de Broo-:
klyn par le compte de 10-2 de-;
vant une foule de 25.140 person-
nes qui s'était réunie a Ebbets
Field.
La deuxième manche a été celle

des Giants alors qu'ils comptè-
vent six points avec l’aide de qua-
tre coups sûrs, de deux marches|
et de deux erreurs. Ce ralliement
donna un bon pied de départ au
lanceur Harry Feldman qui d'ail-
leurs frappa un circuit à la troi-
sième. Joe Medwick s'est aussi
illustré au bâton.
New-York 061 900 210—10 11 0

Brooklyn non 002 0060— 2

Feldman et Mancuso; Gregg, MeLish
131 et Owen.

LIGUE INTERNATIONALE

TORONTO. juin le 20. (PA) —
Les Maple Leafs de Toronto et;
les Bears de Newark se sont di-;
visés les honneurs d'un program: |
me double présenté hier soir. ici.
Les visiteurs décrochèrent les hon- |
neurs de la joute initiale par le
-ompte de 11-10 et les Leafs se re-|
prirent pour décrocher la seconde|
ar 5-1. !

Le point cu'minant de la der-!
rière partie a été le lanceur Alex!
Mustaikis. qui sortit d’impasses
lifficiles à plusieurs reprises pour,
parvenir à remporter un triom-,
she.

 

Première partie.
Newerk 501 022 1—11 11 2
Toronto 060 400 0—10 9 2.

(7 manches.)
Holcombe, Maldovan (4), Marleau (51,

et Vangrofski, Drescher (5): Jordan,
Kress (1), Crowson (7), et Williams.
Deuxiéme partie,

Newark 000 010 000—1 9 2
Toronto . 100 200 02x—5 8 1

Sucky, Marleau (8), et Drescher; Mus-
taikis et Compton,

Un circuit arrête le marathon
ROCHESTER, N.-Y., juin le 20.

(PA) — Un circuit d'Eddie Ma-
lone avec les buts remplis et avec
un homme de retiré à la i5ième
manche a permis aux Red Wings
de Rochester de l'emporter con-
tre les Orioles de Baltimore dans
un des plus longs marathons de
la ligue Internationale.
Lou Sakas a recu le crédit de la

me. Sam Lowry qui accorda huit
des treize coups que réussirent
ses adversaices, a été le lanceur
perdant.
Les Orioles ont tenu les devants

durant toute la rencrotre, mais les
Wings suivaient de très près et le
caroussel de Malone devait met-
tre fin à la joute après quinze
manches.
Le gérant des Orioles, un ins-

tructeur et un équipier ont été
chassés hors du terrain au neu- |
vième chapitre,
Baltimore 000
Rochester no0

(15 manches.)
Vanslate, Burkart (7), Lowry (81, et

Lollar; Troter, Sakas (14! et Malone.

200 000 000 100—4 15 à
200 190 000 101—5 13 4

 

 

Roger Dégagné et
ses vétérans ont

défait leN.-Dame
Les jeunes du club de René La-

igne, le Notre-Dame Junior de la
igue St-Jean-Baptiste d'Ottawa,
ont rencontré leurs maîtres hier
soir. au carré Bingham, quand
ils se sont mesuré a un club de
vétérans de la basse ville pilotés
par Roger DNégagné, brillant lan-
ceur de l'aviation.

Les vétérans étaient les sui-
vants: Brisson, Roger Dégagné.
Svlvio Lacombe. Poirier, Schingh.
Bégon Dupont, Proulx. Malette et
Archambault.
Le Notre-Dame avait sous cos

tume les athlètes suivants: Snyder.
Bosco Auclair. Gérald Lacombe.
Roland Groulx, Georges assé.
Pete Barinet. Barsalou, Lionel
Rochon et Maurice Lénine.

Les vétérans comntérent cing
noints dès la première manche
contre quatre par les jeunes.

Les vétérans en comptérent
deux autres en troisième manche
et les quatre derniers en sixième
pour un total de 11 points.
Le Notre Dame compta huit

points dans les trois premières
manches. un en quatrième et le
dernier en cinquième.

Bégon est encore solide

La vie militaire de l'Aviation
canadienne n'a rien changé de
l'efficacité de Maurice “Bégon”
Dupont. Beg jouait son vieux pos-
te de premier but et il a contribué
un grand nombre de hors-jeu. Il
a cogné sauf deux fois en trois ef-
forts et il a compté trois points.
Son humour et ses harangues avec
René Lavigne ont fort amusé une
foule d'environ 200 personnes.
Georges Tassé a lancé pour les  

jeunes et il s’est distingué. Il a
compte deux points.
Roger DeGagné et ses copains

ont donné une leçon de balle mol-
le à leurs adversaires plus jeunes.
Roger a semé le vent à plusieurs
adversaires. Il avait Brisson com-
me receveur. La batterie des per-
dants était formée de Roger Tassé
et de Pete Bazinet. Snyder à l'ar-
rêt-court.

Joute contremandée
Le jeune Notre-Dame devait

d'abord jouer contre une constel-
lation de l'Aviation mais les as
de l’air n’y sont pas venus alors
Roger Dégagné, nu brave, cnrôla
les services de vieux de la vieille
et de quelques jeunes et joua une
partie, eux contre les jeunes.

 

St-Francois visite

Ste-Anne chez les

hommes mariés
L'équipe Saint-François visite

Sainte-Anne, dans la ligue des
hommes mariés. La joute sera dis-
putée ce soir, au carré Anglesea
a 6.45 heures précises.

Pilon y sera
Ernie Pilon, un joueur de balle-

molle très réputé dans la région
évoluera au poste d’arrét-court
dans la joute de ce soir et sera
un concours pour les gars de Sain
te-Anne qu’ veulent à tout prix
s'emparer du second crochet dans
le classement.
Les dirigeants du Saint-François.

Joe Nador et Dave Bonenfant
viennent à Sainte-Anne très déci-
dés et se promettent fort de ren-
verser leurs opposants. Mais Ed-
gar Lachaine. maestro du Sainte-
Anne orévoit une victoire sans
égal. Edgar connaîtrait parfaite-
ment ses futures victimes et leur
réserve. Les meilleurs atouts qui

Guy :

 

M. René-S. LEFEBVRE, un des
plus enthousiastes cyclistes de
Montréal, accompagnera les au-
tres membres du club cyclo-tou-
riste ‘Métropole’ lors de la visite
de ces derniers dans la capitale
les ler et 2 juillet prochain. M.
Lefebvre sera accompagné de son
épouse. Tous deux ont fait plu-
sieurs randonnées dans l’est du
Canada et sont venus dans la Ca-
pitale à maintes reprises, Pour
plusieurs membres du club Métro-
pole, cependant, cette visite à Ot-
tawa sera la première pour eux.
Les cyclistes seront reçus dans la

capitale par les membres de la
commission des sports de l’Asso-
ciation St-Jean-Baptiste d’Ottawa.
 

Réunion, ce soir,
pour les Midgets

C’est ce soir au local du
Hull-Volant que se tiendra
une autre réunion en vue
d’établir une ligue de Base-
ball Midget dans la cité
transpontine, Jusqu'à date,
cinq équipes ont manifesté
leur intention de participer
aux activités du circuit,
Tous les intéressés au

mouvement sont priés de ne
manquer cette assemblée qui

! sera tenue à 8 h. 15 préci-
ses. Si d'autres équipes dé-
sirent s'inscrire, elles sont
les bienvenues.

  
 

 

  
les Rovers défont

es Pieds-Noirs à

Gatineau-Mills
Ils se rendent ensuite à Notre-

Dame de la Salette.
Par RAY

 
¢ a

——

:  L'enthousiasme règne de plus
en plus dans la ligue St-Jean-Bap-
tiste de Gatineau.
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RT — On fêtera les champions

  

 

transpontins,
 

 

les recevra officiellement. 

Fête sans pareille pour les cyclistes
ATTENTION, CYCLISTES!

Eh, vous, !es amis là! Tous ceux qui ont des bécanes, jeunes
et vieux, vous êtes tous invités à prendre part à la grande para-
de de bicyciette organisée par le comité de célébration de la St-
Jean-Baptiste. Et vous les coureurs en bicyclette de course, il

y a une attraction spéciale pour vous, une Course sur un par-
cours de cinq miles Il y aura aussi une course de cinq milles

pour ‘”s bicyclettes ordinaires. C'est donc dire que tous les ama-
teurs ue la bicycl2tte pourront s'enregistrer dans un événement
ou dans un autre. Il y aura même courses pour les tout jeunes
qui font de la tricyclette. Oui, les amis, ces petits bicycles à trois
roues ont été toute une innovation lors du festival de Brébeuf le
24 mai dernier et les organisateurs de la St-Jean-Baptiste ont
voulu répéter ce numéro dans l'après-midi et dans la soirée.

Le sport de ia bicyclette est plus en vogue que jamais et il
est fort probable que dans quelques jours nous annoncerons la
formation d'un club de cycliste canadien-français dans la capi-
tale. On sait que le ler juillet prochain les membres du club
cycliste Métropole de Montréal, viendront en groupe dans la
capitale et y passeront deux jours. La commission des sports   

*

aux gars d'Orléans.

Par “Rickey”

Nos sportifs du croquet furent
témoins en fin de semaine, de deux
intéressantes séries de joutes dis-
putées dimanche après-midi au ter-
rain du club Laval, et à celui de
St-Joseph d'Orléans. Ces joutes
étaient offertes sous les auspices
de la Commission des Sports de la
St-Tean-Baptiste d'Ottawa.
Dans le premier engagement à

Ottawa, le club Laval, meneur ac-
tuel du tournoi, triompha du club
Rockland en prenant 2 parties sur
trois, tandis que St-Charles repre-
nait son élan victorieux qui l’a
conduit au championnat de lan

| dernier, en blanchissant le mal-
heureux club d'Orléans au compte
de 3-0.
Par sa double victoire contre les

protégés de Charron-Lalonde, La-
val se voit maintenant bon premier
\avec une belle avance sur les au-
:tres équipes. Il a battu à date les
clubs Orléans, St-Charles et Rock-
land. Le seul club qui n'a connu

| aucune défaite, est celui de Val-
Tétreau, mais ces derniers n'ont
participé qu'à trois joutes, et ils
auront leur chance contre les me-
neurs jeudi prochain, alors qu’ils
recevront les gars de la BasseVille.
Dans les joutes à Orléans. nous

avons été témoins du “réveil” des
Chariots qui, par le fait de blan-
chir Orléans, ne sont maintenant
que trois parties en arriére de La-
val. Le club Sylvain, qui occupe
présentement la deuxieme place,
fut inactif en fin de semaine dans
le tournoi, mais reprendra le mail-
let dimanche prochain, alors qu'il
se mesurera contre Orléans dans 
une série de trois joutes.

. Comme vous voyez, le tournoi de:
croquet de la St-Jean-Baptiste sem-
‘ble destiné à remporter de grands

Dimanche après-midi deux jou- succès, et d'ici la fin de juillet,
tes étaient au programme. Dans nos sportifs qui suivront les joutes,

8 3 victoire en relêve à Bill Trotter la première, les Rovers d’Edouard !:sont assurés de voir du croquet
qui dut s'esquiver a la quatorzie- Mercier ont remporté la victoire | comme ils en ont jamais vus, Nous

‘sur les Pieds-Noirs de J. B. Nault |avons la Ligue de La Vallée, la
au score de 24 a 16. Audrey Hib- |ligue Interprovinciale, la Ligue

jan et Herv- Parent se sont spé- |Sylvain, et pour mettre plus d’en-
cialement signalés au bâton; en train nous avons le tournoi. Chose

six apparitions, Andy frappa un 'remarquable, le tournoi a été or-
circuit, un trois-buts, un deux-buts | ganisé parmi tous les clubs qui
! et trois simples tandis que Parent lfont partie de ces différentes li-
avait à son crédit un circuit, un gues, et ce sont à eux que va une
trois buts, un deux-buts et deux ‘large part des succès du grand
“simples en cing apparitions. tournoi de croquet canadien-fran-

I

Le club Laval est en tête du tournoi

de croquet de la Saint-Jean-Baptiste
*

Les protégés de Jules Jobin gagnent par 2 à 1 con-
tre Rockland. — Les Chariots passent le pinceau

*

2iéme partie, St-Charles, J. Lan-
dry, E. Renaud; Orléans, A. Char.
bonneau et L. Gauthier. Gagnée
par St-Charles.
3ième partie, St-Charles, A. Joli-

coeur et T. Cousineau; Orléans:
O. Turgeon et L. Montpetit. Ga-
gnée par St-Charles.

Position des clubs
PJ. G. P.

1—Laval ........... 12 9 3
2—Sylvain ........ 14 7 7
3—St-Charles …… 12 6 6
4—Val-Tétreau .. 3 3 0
5—Rockland .... 5 3 2
6—Orléans . … 12 1 11

Parties cette semaine. jeudi, 22
juin — Rockland vs St-Charles;
Laval vs Val-Tétreau.

 

le calendrier

chez les juniors
du circuit hullois

Voici le calendrier qui a été
tracé pour la ligue de balle-molle
junior de la Société St-Jean-Bap-
tiste de Hull:

Juin
20—Duhaut vs Notre-Dame

Cauvin vs Larocque
22—Reboul vs Notre-Dame

Larocque vs Duhaut
27—Cauvin vs Reboul

Larocque vs Notre-Dame
29—Reboul vs Duhaut

Juillet
4—Larocque vs Cauvin
11—Cauvin vs Notre-Dame

Reboul vs Larocque
13—Duhaut vs Cauvin

Notre-Dame vs Reboul
18&—Duhaut vs Larocque
20—Cauvin vs Duhaut
25—Notre-Dame vs Larocque

Duhaut vs Reboul
27—Larocque vs Cauvin

Duhaut vs Notre-Dame
Août

1—Cauvin vs Larocque
Notre-Dame vs Reboul

3—Notre-Dame vs Cauvin
Reboul vs Duhaut

8—Cauvin vs P “oul
Duhaut vs Notre-Dame

10—Cauvin vs Larocque

Résultats
du baseball

-—
LIGUE AMERICAINE

Washington à New-York, remise.
Seule joute à l'affiche.

samedi soir

trophée de la St-Jean-Baptiste lors d’une
fête intime tenue à la salle Lacordaire

* *

Plusieurs prix seront distribués aux rouleurs qui se

Les quilleurs du B-B No 2 recevront le |

  

   
 

    

 

si vaillamment se classer première
lors de cet intéressant tournoi qui

! fut caractérisé d'un enthousiasme
| des plus remarquables. Les cham-
pions recevront en plus chacun un
prix qui saura conserver dans leur
mémoire les exploits de l’an 1944.
Les membres des équipes qui se

classèrent respectivement deuxième
et troisième recevront aussi des
prix pour leur belle tenue et la
constance qu'ils conservèrent au
cours des six étapes de la course
aux honneurs.

Les rouleurs qui ont réussi à
conserver la meilleure moyenne
recevront une récompense ainsi
que les trois meilleurs joueurs qui

! enregistrèrent respectivement la
i plus haute série et la plus haute
corde du tournoi. ‘Les organisa-
teurs ont en plus reserve des

 

ASSOCIATION AMERICAINE
Columbus, 14: Mineannolis, 4.
St-Paul, 6; Toledo, 0
Louisville, 8; Milwaukee, 6.

Le programme de la
fête de samedi à

l’Ovale del'U.0.
Fête des écoliers

Programme de l'après-midi à l'Ovale
de l'Université d'Ottawa

Programme des courses:
Après chaque numéro de course auquel!

vous désirez participer, veuillez inscrire
les noms des 2 représentants de votre
école. (Dans quelques cas, la course exige :
ne équipe de deux ou trois, veuillez donc
inscrire deux équipes, soit 4 ou 6 représen-
tants.)

CLASSEMENT
G. P. Pet

St-Loulscm ne vues 32 25 "61 .
Boston . 25 554 ! *
Chicago 24 .510
Détroit 28.609
Washington . 29 482
New-York 25 .472
Cleveland . ... 31 466
Philadelphie Lo . 30.456

LIGUE NATIONALE
New-York, 10; Brooklyn, 2.
Seule joute à l'affiche.

CLASSEMENT
A G. P. Pet. ;

St-Louis 36 16 .802 par Roland Sabourin
Pittsburgh 28 22 .560 ; - Co
NewYork » 3 Ba C’est samedi soir prochain à
Brooklyn. 27 29 452 8 heures 30 que que l'on célé-
Boston 27 29 .482 brera les champions de quilles du
oston 24 34.414 i été Saint .Philadelphie 21 30 410 tOUrnoi de la société Saint-Jean
Chicago. 17 30 .362 Baptiste de Hull. Cette soirée

clôturera la fête patronale des ca-
LIG INTERN J ; ; .

Newark, UE NoraTOCN ALE nadiens-français qui sera grande-
Toronto, 5; Newark, I. ment célébré tant dans la cité
JornescCity à Montres Amise, transpontine que dans la capitale.
Buffalo à Syracuse. remise. Les agapes se tiendront dans la

CLASSEMENT — P pa, |salle des cercles Lacordaire et
Baltimore … … … 29 23 .358 | Jeanne d'Arc situé sur la rue Lan-
Rochester 32 25 .561  gevin.
Buffalo 30 24 .556 g ;
Montréal _ 27 2 528 A celte occasion on presentera
SE 26 28lle trophée de la Saint-Jean-Bap-
Newark … 21 32 .306 |tiste à l’équipe B-B No 2 qui sut
Syracuse 19 31 .38¢

sont le plus distingués — Plusieurs invités y
prendront part — Nous réitérons nos meilleurs
félicitations à l'organisateur Phil Marinier

presents pour les équipiers qui À
tour de rôle remportèrent les
honneurs dans le plus haut total et
a "3 haute à chaque soirée.
 Plus‘eurs personnages très dis-
tingués ont été invités pour parti-

(ciper aux agapes qui clôtureront
le premier tournoi annuel orga-

‘nisé par le comité des Sports de
a Société Saint-Jean-Baptiste de
| Hull et dont M. Philippe Mariner
en a été l'organisateur. Et, nous

I profitens de ce moment pour réi-
itérer à ce sportif. nos plus sin-
| cères félicitations pour l'art avee
lequel il sut conduire les choses.
Ce tournoi a été un véritable
‘succès et Hull a raison d’en être
fier.

Parmi les invités on remarquera
les dépu.és Alexis Caron et Al.

,phonse Fournier, son honneur le
maire Raymond Brunet, les êche-

; vins du conseil municipal de Hull,
* M. Alexandre Tache, Raoul Déziel,
président du conseil central de la
société, Gaston Paroton, président
du comité des sports, Lucien Ca-
Ëron, président de l'association Hull:
: Volant, ros deux rédacteurs spor
:tifs, Aldoria Jarry et plusieurs
autres sportifs très en vue dans
les nlieux hullois.

*  L'organisateur Phil  Marinier
nous prie de communiquer que
tous ceux qui ont participé au

‘tournoi sont priés d'être présents
‘à cette manifestation qui commen-
,cera : 8 heures 30, comme nous
l'annonçons ci-haut.

  Courses ordinaires:
1.—Course de 50 vgs; garcons; ¥ a 10

ans. i , ® ro
2.—Course de 50 vgs; filles: 8 a 10 ans.
3.—Course de 100 vgs; garçons: 1! à meri e

13 ans.

16 ans. 15 et. Vingt éminents laics de l'archi-
10.—Course de tricycles; 30 vgs: gar-; UloCese de Québec ont requ, hier. çons; ouvert. i i ;
11.—Course de tricycles: 50 vgs: filles, | des Mains de Son Eminence le

ouvert. i Cardinal Archevêque de Québec.
12.—Course de bicycles ordinaires;

; mille: garçons: 14 à 16 ans.
| 13.—Course de bicycles ordinaires; 1
I'mille: filles: 14 a 18 ans.

14.—Course de bicycles ordinaires ;
| mille: garçons : 10 à 13 ans.

15.-—Course de bicyc'es ordinaires ;
mille; filles; 11 à 16 ans,

Courses de fantaisie:
16.—Course

1jla médaille du Mérite diocésain,
comme récompense tangible de

; leur dévouement inlassable aux
‘a | causes des ligues du Sacré-Coeur
1, et des syndicats nationaux catho-

liques, et aux oeuvres chrétiennes
ide charité dont tant d'âmes ont| avec obstacles; 100 vgs; > Len 5

garçons; 14 a 16 ens. 100 | bénéficié depuis nombre d'années.
«-—Lourse avec obstacles : ) VES | ini 5 esgarçons: 11 à 18 ans. Voici les noms des décorés:

18.—Course de grenouilles: 25 vgs; gare Médaille d'argent: L'hon. juge

 

çons ; 9 à 12 ans.
19.—Course de grenouilles : 25 vgs; gar-

cons: 13 et 14 ans.
20.—Course avec corde a danser; 25 vgs:

filles: 8 à 10 ans.
21.—Course avec corde à danser ; 25 vgs;

i J.-Alfred Provost, de la paroisse
des Saints-Martyrs Canadiens; M.
Jean-Paul Lemieux, de Notre-Da-
me de Québec: M, Lauréat Moren-

 

4-—Course de 100 vgs; garçons; 14 à ! . ’ . x °
16 ans. :
5.—Course de 100 vgs; filles; 11 à 13, 10CeSdin d ving

ans.
6.—Course de 100 vgs, filles; 14 a 16 | .- ,

ans. '

7.—Course de 200 vgs. garcons; 14 à laics du Québec
16 ans. |
8.—Course de 200 vgs; filles: 14 a 16° — !ans, ; { QUEBEC, le 20 — (DNC) —
9. Course de } mille; garçons ;

{velle, Thérèse et Françoise Gravelle, M.
"et Mme Arm. Gauthier. MM. Art. Latour,
Fern. Aliv, Mlle A Lamothe, le Dr et
Mme J.-L Lécuyer, M. et Mme DL. Mo-

| rin, les familles Mayrand et Ryan. MHes
Thérèse et Françoise Gravelle, MM. ev
i E. Paris: r, R. Lufreniére, Dr P. Poliquin,
i Mmes W. (ray, E. Coulembe, A. Kelly,
:B. Bambridge., M. St.Amour, A. Gai,
lihier et famiile, F. Picard et Huguet'F,

Lafond, A. Rendeau, G, Gavnon, J,

Mme J -D. Rox. M. 0. Ro,
D.

L-freniére,
Henderson, Y. Courchesne, T.Miles D.

Gauthier.
Bouquets spirituels
du Coavent S.-C.
Cayen.

Sympathies
Rév, P. P. Roy, Capt-A. Rimouski. MM.

et Mme: O. St-Jean, E. Petit, N. Benerd
et famille, F. Forcier, J.-A. Lacas, LU.
Rondeau, A Morin, C. Rondeau. A. Chars
nenticr, E. Sincennes et famille, F.-X,

Les élèvs
la famille A.

4e année,

Colombe et famille. E. Desjardins, J.
Ménard, P. Carpentier, A. Martineau et

famille, J. Gravelle, A. Martin, P. Martie
neau et famille, R. Gale, J. Cére et fam:l-

. le. Mmes John Morin, J. Beauchamp et
Filz, V. St-Jean, J. Perrier, N. Mayrand,
Mize M. Mavrand, G. Rondeau, I. Durce
cher, MM. M  St-Amour. Roger Rondeau,

, de Cracefield, MM. et Mmes IL. Lafond, À.

| Saumvre, T. Riel, JF. Belec, Mlles 3,
! Sanmure, P. Rochon, J. Riel, M. A. Raine
(boit, tous de Maniwaki, Fernand Richard,
:de Bouchette.
i Télégrammes

Mme F, Latour, d'Ottawa, MM, et Mmes
K. (Guitar. de Krzubezua, A. Martineau,

. Lemieux, de Maniwaki,
Remerciements

! “Chuck” Milehach fut des plus
| brillants au monticule.

Victorin Montreuil et Rémi Du-
;rocher furent les meilleurs des
; perdants: le premier frappa deux

te chaque fois et le second v alla
circuits avec trois hommes en rou-

çais.
Les parties en détail

| A Lavai—
| lère partie, Rockland, S. Cayer
‘et R. Cayer; Laval, “Pit” Gau-
thier et 0. Jobin. Gagnée par Laval
2iéme partie, Laval, J. Pilon et

G. Lafontaine; Rockland, G. Boyer

————

Les Meneurs

de son “homerun” pour compter jet R. Lalonde. Gagnée par Rock-
le dernier point des Pieds-Noirs.

Batteries

ROVERS: Andy Milchack et
Roy March.

PIEDS-NOIRS: Gaston Trépa-
nier, Réal Joanisse et Gérard Tré-
panier.
La deuxième joute ne fut pas

moins intéressante. Elle mettait
aux prises les Volants d'Ed. Bélec
et le GP.I. de Fernand Philippe.
Les Volants gagnèrent par 18 à 6.

Gilles Mayer et Marcel Bélec ont
tégés de Bélec tandis que Jack
frappé deux circuits pour les pro-
Brazceau en tapait un pour le G.
PI. Le lanceur Raymond Mayer
s'est distingué au monticule pour
les Volants.

Batteries
VOLANTS: Ray. Mayer et Ro-

saire Gibeau.
G.PI: J. R. Monette et Jack

Brazeau.
ARBITRES: Tom White (pla-

que), Horace Bertrand (buts).
Statisticien:
Glerien GAUTHIER.

N.B. — 1! est à remarquer que
les protégés d'Edouard Mercier
porteront dorénavant le nom de
Rovers au lieu d’E.S.J.V. tel que
publié précédemment. Le direc-
teur des sports. M. Ed. Mercier.
vient de former une équipe de
ieunes de 14 à 16 ans, qui portera
le nom d'E.S.J.V. et qui fera ses
débuts cette semaine.

 

Après la joute de dimanche, les
Rovers se rendirent à Notre-Dame-
de-la-Salette pour rencontrer le
club local. Une trentaine de per-
sonnes de Gatineau allèrent ap-
plaudir la victoire de leurs favoris.
qui l'emportèrent par 20 à 8. Roy
March, Ray Mayer et H. Parent
du Gatineau ainsi Lajoie de Notre-
Dame-de-la-Salette cognèrent cha-
cun un circuit.

 

 

reposent dans le fond de son sac.
Donc, n'oubliez pas ce soir, 6,45

heures au carré Anglesea. 

«

(land.
3ième partie, Rockland, H. La-

londe et A. Charron; Laval, Léo-
pold Gauthier et A. Savard. Ga-
gnée par Laval.
'A Orléans—

lére partie, St-Charles, M. Nor-
mand et N. Vanasse; Orléans, A.
Cossette et M. Cholette. Gagnée
par St-Charles.

 

 

l’école Larocque
bat le Cauvin

Les porte-couleurs du Frère Jé-
rôme ont triomphé de ceux du
Frère Prospère dans une joute de

| balle molle dans la ligue de la St-
1 Jean-Baptiste à l'ancien terrain de
{baseball Robert Fortin fut sensa-
{tionnel au bâton en frappant deux
circuits. Ronald Simoneau, un au-
tre joueur du Wrightville, un vrai
panier au 3e champ a frappé un
circuit, mais il n’avait pas touché
à son deuxième but. Pour le Cau-
vin, Meunier a frappé un triple et
deux doubles ainsi que Villeneu-
; ve. Malgré le haut pointage ce fut
june joute intéressante car les
| joueurs des deux côtés jouèrent
| avec encouragement. Wrightville
a cinq parties de jouées, quatre
| de gagnées et une de perdue. Seul
"le Notre-Dame ies a arrêtés dans
leur course.

Arbitres: Raymond Giroux à la
piaque, R. Marinier aux buts.

Voici les alignements:
Wrightville: Beauchamp, R., 2e

but; Lagacé, R., receveur; Tessier,
A., a-c; Fortin, R., ler but; Richer
Tit-Pit, 3e but; Desjardins, A., ¢
¢; Simoneau, R, cd; Ricard, M,
cg: Meilleur, M. lanceur.
Remplacé à la 4e manche: M.

Regimbald,
Cauvin: Villeneuve, ler but:

Bourdage, rec, St-Cyr, S., ce; Meu-
nier, a-c; Bourgeois, 3e but; Dage-
nais. lan.: St-Cyr, H., 2e but; Roy,
cd; Dubois, cg.

Edouard (Tit-Pit) Richer.

 

 

  
au baseball

Par la Presse associée
Ligue Américaine

Au bâton — Tucker,
371.

Points de Doerr, Boston, 43.

Chicago.

Points sur coups de Spence,!
Washington et Hayes, Philadel
phie 36.
Coups — Doerr, Boston, 71.
Doubles — Cullenbine, Cleve-

land, 19.
Triples — Savage et Lindell,

New-York, Moses, Chicago et Gut-
teridge, St-Louis, 5.

Circuits — Cullenbine, Cleve:
land et Hayes, Philadelphie, 8.

Buts volés — Case, Washington,
15.
Lanceurs — Ryba, Boston et

Maltzberger, Chicago, 6-1, .857.
Ligue nationale

Au bâton — Walker,
.388.

Points de Bordageray, Brooklyn,
50.

Points sur coups de Weintraub,
New-York, 48.
Coups — Walker, Brooklyn, 88.
Doubles — Walker, Brooklyn,

Brooklyn,

21.
Triples — Musial, St-Louis et

Barrett, Pittsburgh, 7.
Circuits — Ott, New-York, 18.
Buts volés — Lupien, Philadel-

phie et Ryan, Boston, 8.
Lanceur — Munger,

8-1, .889.
————————

la boxe hier
———

Par la Presse associée
Baltimore — Lee Q. Murray,

207% lvs, South Norwalk, Conn,
a défait Curtis Sheppard, 185%
lvs, Pittsburgh, 12. Blondy Ryan,
204, Dublin, o défait Tiger John-
son, 217, Los Angeles, 1.

Pittsburgh — Johnny Walker,
155% lvs, Philadelphie, a knocke-
té Ossie (Bulidog) Harris, 161%
lvs, Pittsburgh, 9. Willie Russell,
149 lvs, Groveport, O., a knocketé
Ervin Ficks, 174 lvs Pittsburgh, 6.

Chicago -— Chuck Hunter, 148
lvs, Cleveland, a défait Bill Par-
sons, 145% lvs, Daniell, Il), 8.

St-Louis,

 

les attractions spéciales, énumérées plus

bas. les écoles ne nomment pas de re-

présentants. Tous les

y participer sont les bienvenus.

départ aura lieu à ! heure au Carré

Anglesea pour se rendre en défilé à

I'Ovale. Les deux bicyclettes les mieux

orées seront primées.

dÉONCOURS DES POUPEES — Ce con-

cours est ouvert à toutes les éleves qui

désirent y participer. Les deux plus

belles poupées seront primées.

Quelques notes sur le festival du soir

Si vous vouliez bien faire quelques com-

mentaires sur les notes inscrites plus

bas, nous vous en serions bien reconnais-

SADE DES BICYCLETTES: La pa-
rade des bicyciettes se répétera le soir

et tous les concurrents de l'après-midi

pourront y participer. Seuls Jes deux

gagnants de l'aprés-midi ne pourront y

concourrir nvec des décors nouveaux. Le

départ aura lieu du carré Anglesea à

, 15 p.m.
! COURSE DE 5 MILLES: BICYCLES

Nous encourageunsORDINAIRES: « tous

les élèves à participer à cette course Car

is ont une chance de succes.

COURSES DE TRICYCLES POUR GAR-

CONS ET FILLETTES: Les élèves qui ont

concourru dans l'après-midi pourront re-

venir le soir. Ce numéro est très appré-

| cié des adultes.

Deux joutes ce

soir chez les

hommes mariés
Il v aura deux joutes ce soir

dans la ligue des hommes maries.

La premiére aura lieu a Ste-Anne

alors que ’équipe St-Frangois visi-

tera l'équipe des frères Lachaine

au carré Anglesea.

“a deuxième partie aura lieu à

Ezstview alors que l'équipe de Clé-

ment Aubin, le Notre-Dame, ira

| jover contre l'équipe d’Armand
otvin à Eastview.

Ces deux joutes pormettent d'at-
tirer une grande foule aux deux
endroits. ;

Il y aura aussi joute jeudi à
St-François et vendredi au Bing-
ham, et Ste Anne à Eastview.

Le calendrier des prochaines

joutes paraîtra cette semaine.

 
 

 

  
élèves qui veulent |

PARADE DES BICYCLETTES — Le

, Joseph-Emile Villeneuve. de L'An-
de-Gardien.
De tous ces décorés, seul Mlle

Eléonore Desjardins de Ste-Anne-
de-la-Pocatière, a cause de son âge

: vénérable, 91 ans, n'était pas pré-
‘sente à la remise des médailles.

ee }

Gracefield (Qué.)
Gracefield, (Qué.). (D.N.C.) —

Ces jours derniers, en l'église de
la Visitation, de Gracefield, ont eu
lieu les funérailles de Mme Is-
| raël Gravelle, née Cordélia Bé-
dard, décédée après une courte

 

  

mois.
La levée du corps fut faite par

M. l'abbé G. Pelletier. Le service
fut chanté par M. le curé J.-A.
Mondoux, V.F., assisté de MM.
les curés Poirier et Pelletier,
comme diacre et sous-diacre. Mile
lA. Lamothe touchait I'orgue. La
chorale de la paroisse exécuta le
chant sous la direction de M. C.
R. Quirion. Les porteurs étaient
ses trois fréres, MM. Hosanna. La
dislas et Louis Bédard, deux
beaux-frères, MM. Arthur Cayen
et Jos. Rochon, son gendre, Edm.
Poulin. La maison funéraire Mc-
Connery, de Maniwaki, dirigeait
les funérailles.

Elle laisse pour pleure, sa per-
te, outre son époux, M. Israël

(Maria) de Maniwaki, W. Durant
(Auxilia) Maniwaki, W. Gray (Ber-
nadette, d'Ottawa, E. Parker (Lu-
cienne) de Malartic, A. Gauthier,
(Chérie), Mlles Thérèse et Fran-
coise; trois fils, MM. Lucien, de
Lac Cayamant, le sergent O. Gra-
velle, de Sidney, N..E., Edmond,
de Malartic; deux soeurs, Mmes
Art. Cayen et Jos. Rochon; trois
beaux-fréres et 4 belles-soeurs,
15 petits-enfants ainsi
sieurs neveux et nièces.

OFFRANDES DE SYMPATHIES
La famille James Gray, couronne de

fleurs. Offrandes de messes
| M. et Mme L. Latour, M. Fdm. Gra.

maladie, à l'âge le 57 ans et 3|

Gravelle, huit filles, Mmes Edm.|
Poulin (Marie-Jeanne), L. Latour-

que plu-

filles; 11 a 13 ans. de d cy, de Saint-Sauveur; M. Alphonse M. I«raël fravelle «1 sa famille remet,
22.—Course avec corde à danser, 25 vgs: 7 " . wi vien bien sincérement lee personnes quifiles s 14 atte ans Koberge. de la desserte de Saint- Jens ont témoigné de la sympathie à l'on.

23.—Courvse à quatre pattes: 25 vgs: Vincent de Paul.  casion de la mort de Mme Israë)] Graveile,

garcons:8à © anse pattes: 25 vgs: Médaille de bronze: M. Joseph | _
garcons; 11 a 13 ans. ; Audet. de Sainte-Rose de Dorches-‘
25.—Course à quatre pattes: 25 vgæ::

|

ter: Mlle Antoinette Barrette, de
BoA mbes: 50 vgs;| l'Ange-Gardien: M. Joseph Ber- Pertes dans
garçons; 9 à 13 ans. thiaume. de Saint-Joseph de Qué-
mapCourseatrois jambes: 50 vgs; bec: Mlle Albertine Coté. de I'An-! 9 © *
ofCourse à trol jambes: 50 vgs: de-Gardien; Mlle Eléonore Desjar- d V | d i | 0 n

Tes: 8 à13 ame ambes: 50 vgs; dins, de Sainte-Anne de la Pocatiè-
0 e . Soe . —

Biles:Ja3iOEngive 25 tga: gore ! SintJondeoengchamps.de Le quartier général de l'Avia-
ons: B à 10 ans. | Aimé Drouin, de SaintElzéar de Lon militaire canadienne nous
31,—Course des aveugles — 26 vgs: gar- . ! - car de communique ses 9l2ième et

cons; 11 & 13 ans. Beauce: M. Moise Drouin, de 913ième listes officielles de moris32.—Course des aveugles: 25 vgs: gar-

|

Saint-Bernard de Dorchester: M. | blessés disparus. O ar,
cons; 14 a 16 ans. Al 1 Gravel - | lessés et disparus. n y remar-

33.— Course de brouettes; 25 vgs: gar- dd "5 hosts de, Saint-Ber ‘ que:
cons; 9 à 11 ans. nar e orcnester; M. ouarc i ni i

34.-—Course de brouette; 25 vgs: gar- Hamel de Saint-Dominique d Disparu en service actif -— Le

cons: 12 a 14 ans. et ; ; +a € sous-lieutenant d'aviation Mark
35.—Course en bercesux; 15 vgs: gar-; Québec: M. Napoléon Hébert. de Leslie Abramson, frère de M. H.
ons; 11 à 13 ans. i . "hester: , #20) ;

¢ 36.—Course en berceaux (Equipe de SainteRose Je gorehester; M. J. id. Abramson, 333, Minto Place,
trois) ; 25 vgs: gargons: 14 & 16 ans. | ©. Foitras, de aint-] alo de Qué- ; Ottawa.

| 37.—Course a cheval; 25 vgs; garcons; bec: Mlle Stella Poitras. de Saint- | Prisonniers de guerre en Alle.
[9a 11 . . Shep: ,
|” 38. Course & cheval; 25 vgs: garcons; Sauveur de Québec: M. Ernest Sa- magne — Le sergent Brian M-
12 à 14 ans. ae . vard, de Loretteville; Mile Marie- | chael Cassidy, fils de M. Charles
12%Course à cheval :25 vgs: FarçonS: Anne Saint-Laurent, de Saint- Oné- Cassidy, rue Main, Britannia Bas,
ATTRACTIONS SPECIALES -- Pour sime de Kamouraska: M. le Dr (Ont): le sous-lieutenant d'avia-

tion Joseph Hector Charles Augus-
te Lépine, D.F.M,, fils de M. Hec-
tor Lépine, 84, rue Ste-Anne. Ste

; Anne-de-Believue (Qué.); le sous-
“officier breveté William Robert
{ MeDougall. fils de M. W. R. Mc-

 
Dougall, 1082, rue Ste-Cécile,
Trois-Rivieres, (Qué.).
Antérieurement porté disparu,

maintenant rapporté tué en servi-
ce actif -— Le sergent de section

| Joseph Davis, fils de M. Joseph
| Davis, 239 est, rue Somerset, Ot-
tawa.

Disparu en service actif: — Le
sous-officier breveté Joseph Guy
Georges Lamarre, fils de M. Ar-
mand Lamarre, St-Rémi (Queé.).

| Réputés morts pour fins offl-
,cielles:  L'officier pilote Walter
| Craig. époux de Mme Walter Craig
j Demers Centre (Qué.): le sous-
| lieutenant d’aviation Peter Yeates
. Williams, fils de M. S. B. Williams,
149 nord. ave Westminster, Mont
réal Ouest.
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|PRATIQUES!|

Par leurs qualités de finesse et
de durabilité et par leur prix
modéré, les lames Minora sont,
dans leur domaine, synonymes
d'économie et de satisfaction,
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Dr A. DROUIN, 318-319 Adifice hôpital local, le dimanche 18. RE 26-J.N.0./ à 1 mille de l'école. Salaire = = , ;
Transportation, 48, rue Ri- juin 1944, Rosine Leveillé,| DamedeLorettede ValTétreau, $1000. annuellement. S'adresser ACHETONS ET VENDONS‘oùles ments, se on les autorités de la Sale besogne

deau. Spécialités: Yeux, épouse bien-aimee de Jean-Jac-| heures trent ! * “9.143 PEINTURE - VERNIS - EMAUX.| à René Thibault, sec, Rutter, sortes de poêles; meubles. Küfsky Commission, était de donner aux

Oreilles, Nez, Gorge. Con- ques Chauret, à l'âge de 33 ans. eures trente. : 165 gallons et plus, transport| Ontario. ! 18.143| 87 Clarence. 44788. 65-J.N.0. régions où la production est tar- —

sultations: 2 5 h. et 7 a 8 Funerailles, le mercredi 21 juin! On demende à acheter 14| payé. Prix en écrivant Skidoo HUILE DE CHARME No 40—PAR. | dive l'avantage d'une hausse nor’ Suivant une déclaration d’un bu-
h. p.m. Tél. 3-9162.
 

Nr EUGENE GAULIN—Urolo-
gie. Consultations: 1 à 3 h.
et 7 à 8 h. pm. 545, avenue

à 8 heures 15 a.m, de la rési-  Paint, 8602 De l'Epée, Montréal, INSTITUTRICE demandée pour

dence de son frere, Antonio Lé-| BIGGS achète or, argent, diamants Qué. 26-21 juin
 

veillé, 24, lére Avenue, Gati-
neau, a leglise St-Jean-Vianney,

à des prix élevés. 193, Sparks,
chambre 201. en haut. 24535.

BOITES renforcies, acier résistant
et serrure, Powis Brothers. Tél|

 

 

 

 

FUM PUR D'ORIENT.—Exquis,
école Séparée No 3 Glackmeyer, |
certificat 2ième classe, salaire
$1200.00, S'adresser: M. E. Du-|

mystérieux, durable. Developpe
un attrait irrésistible, puissant
et troublant Charme votre

 

| male des prix qui se produit tard veau de travail nazi citée dans
| male des prix qui se produits tard une émission radiophonique de
dans la saison. , _ | Moscou, les étrangères vivant en
Les autorités de la Commission Allemagne se voient confier les

» To ’ * » ’ 7a » >

Dr tkançoIs cos — || Pour vos petites annonces, signalez 3-4061, de 8.30 a.m. à 5.30 p. m., le samedi jusqu'à midi
rurgie seulement, consulta- 2 eeeES Î
tion sur rendezvous. 232, Dec: Fe =

rue Metcalfe, tél: 5-1284. eces Naissances 7|A vendre 26 Instituteurs demandés 18 Persennel 64
DR ET CAMPBELL DEN BERTHIAUME — Décede dans un! ===msm amerà = PRETS « k

TISTE ’ 172, rue Ride hôpital local, le dimanche 18 BURKE — À M. et Mme J. W. PALMER'S PLUMBING SUPPLY, INSTITUTRICE demanaee pour NOUS nous spéclalicons dans ie Service Rapide e Confidentiel

Téléphone : 3.645 au, juin 1944, Lucien Berthiaume Burke (Francoise Roy) de Per-| maintenant situé à 32G Rideau.| école publique No 3 Farris,| carrelages à parquets, lambris el I

éléphone : 3-6450. époux de Marie Hoffman, a lage: Kins, Qué, est né un fils, le 11} Tél: 54900. 26-J.N.0.| trentaine d'élèves, huit grades, de briquesEstimationsgraturtes TAUX REDUITS SUR PRETS DE PLUS DE $300 V

Dr DE HAITRE, des hôpitaux de 37 ans. La dépouille a quitté, Juin 1844, à l'hôpital du Sacré _ — salaire $1,000. par année. Mme cAuliffe-Grimes. 131, Echo Dry 4 Nome 10 Varse- tt Verse 18 Verne:
de Paris, 161, rue Stewart. les salons funéraires Gauthier,|_ Coeur de Hull. 7-143 PETURES a2eIUx L. Demers, sec-trés. Corbeil} ve. 5-1427. 64 Emprunt en an ments ee

Specialites. Chirurgie, mala- 259, rue St-Patrice, lundi, à 3 Mariages 9| toutes les couleurs, “Shellac” Ontario1813 LGUR votre corset SPENCER ' 3 bh Pin 47
die des femmes, maladie des heures p.m., pour sa demeure,| 9 teintures. Poulies en tone, acier INSTITUTRICE bilingue deman-! consultez Mme Poirier, 372 rue 180 39.80 1670 14.18 11.87

organsgemito-urinairesn5 Hawkesbury, Ontario, a rer% LALANDE-BELISLE — Mme  Ju-| et bois; cousainets, supparts, col-| dée pour Espanola pour ensei-| Rideau. 4-1031. 64 juin Hi ny gaan Peut 23.38
: : a. | sera jusqu’à jeudi, le an les Bélisle, 413 Chemin d'Ayl- “ it” 8 i 26 7 500 139.60 65.10 4673 38.36

8 b 30 pm. Tél 41244 , 9 heures 45 a.m, pour l'église! mer, Val-Tétreau, annonce Te arutvapeur,ote. M2ager- ressalaire 1,100.première LES COMPRIMES Slendor Ta INDUSTRIAL LOAN

Dr E..L. DESJARDINS, 138. rue St-Alphonse de Liguori, ou le’ mariage de sa fille, Blanche, à! man & Cie, Ltée. Chemin Bay-| année et $1,200. aprés. S'adres- blets” sont efficaces. Quantité AND FINANCE CORPORATION
Wellington, Hull MEDECI- service sera célébré à 10 heures.| M. Théobaid Lalande, de Ver-| view. 85204. 26J.N.0.| ser: F. Giroux, sec. Ecole Sacré-! Pour 2 semaines, $1; 12 semal- “D dez Edgar Duplessis
NE GENERALE. —Consulta- Inhumation au cimetière parois-: dup, P. Qué. fils de feu M. Jo- Coeur, Espanola, Ontario. | nes, $5. Aux pharmacies Brisson, emandez Edgar Duplessis ,Ç

tone 3 a dr er Top|| sial 2144] Sephat Lélaude et de Mme La.| BARDEAUX DE CEDRE, bois de : 18-144] Bélisie, Desjardins, Ottawa; ei!| 48 rue Rideau,ImmeubleTransportation“Téléphone: 3-1148
p.m. et sur rendez-vous. Tél. * lande de Clarence Creek, Onta-| Chauffage, charbon, TenTest, etc. Lafond, Hull. 84
2.9802. CHAURET Décédée dan + rio. La bénédiction nuptiale-leur Boucher etFrères, St-JINSTITUTEUR-demandé,borne Divers 65 — =

— § Ul sera donnée dans l’église Notre-! Jacques, Hull. Tél: 2-2486. cole séparée, 30 éléves. Pension

ing. ou le service sera celébré à 8' 14J.N.0. . "INO, Peau, sec. B.P. 84, Cochrane,! amour. Bouteille 1 dr. $1.00, par ©Nt souligné que le décret s'ap- besognes sales et épuisantes, tan-

_King-Edward.Tel. +2938. heures 30. Irhumation au cime-  ¢ ice d 20 29407. 269.N0 Ontario. 18147, malle, port payé. (Gros échantil- Plique uniquement aux ventes de dis que le travail propre et léger
Dr J.-L. LAMY, 211, rue Ste- tière paroissial d'Anger, Que. | *ervice omestique POELES, fournaises, glacières,| INSTITUTRICE demandée pour; lon $0.25). Emballage discret, fruits frais sur le marché, mais est réservé aux Allemandes.

 

 

 

 

 

 
  

 
 

 

 

 

  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  
    

      

 

 

 
  

 

 

 

  
 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 
 

  
 

 
 

            
 

  
  

 

 
 

 

 

wart. Spécialité: Chirurgie. 2-143 | ; meubles, foyers, tapis. À, Bélan- ; | garanti. Commandez à: PARFU.| non aux fruits vendus aux condi|

Consultations: 2 4 4 bet 7 moo=SERVANTE pour famille aduile| ger (Hull) Ltée, 215, Montealm.| enseigner la deuxieme“classe. | MERIE IDEALE, ENRG, Casier tionneurs. *
à 8h pm. Tél. 3-7026. FOURNIER — Décédé subitement | P2S Ce cuisine, Coucnéra C1 Tél: 28791 26-J.N.0 18 me ‘| 1352, Québec, P.Q 65-J.N.0 —————

a sa résidence, 17 rue Laurier, | $50.00 par mois. 390, rue Besse : i T°, Salaire $1100. par annee. Men. 199% Poe “77 Percez votre boîte à poudre
Dr E. PERRAS, 194, rue Prin- Hull, le dimanche 18 juin 1944,° Ter. 20-144! CHESTERFIELD 3 morceaux $39.| tionnerqualifications, expérien-;

cipale, Hull. Tél. 2-6754. Spé Joseph Fournier, époux de Ber- FEMME énéral ! H. R. Paquin, 93 DuPont, Hull.| Ce ainsi que référence. S'adres- Une grande quantité de poudre

cilté: Bayonx au “bureet ing Thivault à l'âge de 69 ans.| "travail unejournéepar semaine| TND Baie poate 434,Coot,ons PPIX eS fraiSes pireau's esténctedenepasprivé. Diagnostic et traite La dépouille r on - - oite postale , Cobalt, Onta-: parce qu'il est difficile de ne pas

ment. Consultations: 1 a 4 h. eresGauthier 161neNo. Tél:41961ou 83206. ey AUVENTS, de toile (tarpauti| rio. 18-144 | IX S en répandre. Mais voici une sug-
p.m. et de : à 8 h. p.m. tre-Dame, Hull, d’où auront lieu SERVANTE générale, bon salaire ‘est maintenant le temps ae ETESa —— gestion: Percez une multitude de

; —— srailles mercredi : Tél: 3. ’ ;' les faire exécuter ou reparer.| INSTITUTRICE demandée pour, etits trous avec une aiguille à
Dr HENRI RACINE, médecin- agrercred,le 21] Tél:3-9476. 0, Lorne J. Green, Lawrence Manu. | l'école bilingue de Stafford, sept Les consommateurs seront heu- } paues dans le papier qui scelle Des inspecteurs d'explosifs

eam.Sli Ge sd Moon|! pour l'église Notre-Dame, ou le TORONTO: — Famille canadienne facturing, 12, York. 4.2081. | milles de Pembroke, route rura-, reux d'apprendre que les prix des‘Ja boîte, puis secouez doucement (2 vacances)
Saome a Heuresoe 1h service sera célébré à 8 heures. française, 2 adultes, 2 enfants 4! 26-J.N.0.| le. Salaire $650.00. Mentionner: fraises sont à la baisse et qu'ils | votre bolte sur la houppe. N'utili-| 82700-53420, selon les

à5h:7 endez. 30. Inhumation au cimetière No-| ans et 2 ans, demeurant à Toron- vr - quali ications en écrivant à I le seront davantage le lundi 26 sez que ce qu'il vous faut pour vos. > ’ .

à h.; à 9 h. ct sur rendez | to demande servante. bon sa'ai, RADIO, magnifique modèle sur ta-| thur Grégoire, sec-trés, R. R.: juin. A cette date les prix maxi- ‘ opérations de camouflage aptitudes, plus un boni si

vous. Téléphone: bureau et treDamedeHull __24451 re, maison moderne, chambreet Dle, plusieurs lampes; ondes| No 3, Pembroke, Ontario. ‘ma des fraises tels qu'établis par pera au-dessous de $3000
résidence, 52414. LONGCHAMPS — Décédée subite-. bain privé pour servante. Réfé-|aray—_— lel, la Commission des Prix et du Com- Attention aux laches d Ministère des Mines et

Dr J.-C. (OL, 169, ment à sa résidence, 34 rue Bar-| rences. S'adresser a Ottawa, 473 | A i merce tomberont de 43'% cents a, ssayez seulement de renouve- .

LaurieroaSupoire Chi. rington, Ottawa Ouest, le diman.| Wilbrod, tél: 4.2841. 20-145 en très bonne condition et bon SIX INSTITUTRICES catholignes: josieWom0 BCpleut et si | ler Vos toiles et lingeries par le Ressources, Ottawa.
; ; hg EY os re ! ! : marché. S'adresser à Case 105, demandées pour écoles no 12-4-; : oS ! temps qui court et vous attacherez . ;

rurgie osseuse, fracture. Con- che 18 juin 1944, Mathida Céré,| Mai d > 211 Le Droit, Ottawa 26.| 568, Ile-du-Calumet; doivent'la production s'améliore quelque | jus de prix à cell ! Instruction équivalente à
sultation sur rendez-vous. Té- épouse de Théophile Long, Maisons emandées * ’ : | être qualifiées en francais et, peu, il se peut fort bien que les | Pe Ve : ce > au Ch Pos, un diplôme universitaire ;
léphone: 4-0705. champs, à l'âge de 66 ans. Fu-; VONS dé Fhai | GROS POELE Bélanger, bois et! en anglais. Adressez-vous, citant prix soient de beaucoup inférieurs | SCOPE CEI3. SUIvelver ‘es taches, re ans d'expérience d ;

1 di. le 21 A S demandé pour Maisons, Lo. Lr AT : Etant: et faites les disparaître quatre ans d'expérience dans

3 Dr V. SABETTA, 188, rue Coo- nérailles mercredi le 21 Juin à vendrons votre propriété, Tél:| Charbon, parfaite condition. $100, expérience et salaire désiré à à ceux dontés. : la fabrication, l'emploi et
per. Spécialité: maladie de 7 heures 30a.m., de l'adresse ch 24084, 21-JNO comptant. S'adresser 118 Boul! John N. Griffin, sec-trés, Ile-' Aujourd'hui sur le marché By,! ! es ;
la peau. Consultations: 11 a eoJe église,5 ;  St-Joseph. Tél: 3-4718, 26-142 du-Calumet, Ontario. 18-147‘ les fraises se vendaient de 30 cents | Lemmagasinagedes explosits,
12 am, 2 à 5 et 7 à 8 p.m. ETATS o Aassist, ", Chambres demandées 22 + ; ; — — oo ceo ot Aa 33 cents la pinte et de $1.50 à ont deux ans dans un poste

sur rendezvous. Tel 25537 mationaond JE SUIS UN PETIT GARCONdc rent Teisede bons Dao TADES INSTItuo ($1.75 le panier de huit pintes. Faites oser || de responsabilité profession-
votre: el 1 r 1 -| ; : ’ €

Dr DAMIEN ST-PIERAE—Mé. |,  d'Otlawa. 21437 2 mois qui aurait besoin d'un’ droits usagés, tous recondition-| le No 1 Burwash. Salaire $1,000. deseea! p | nelle: aptitude À tenit des

decine générale. Physiothéra- | LARIVIERE—Décédée —--- —1 bon foyer catholique dans la! nés. Orme Limited, 175 Sparks. | S'adresser: Rév. F. R. Isabelle, qui comprend les régions du nord » | enquêtes sur les accl ents

pie. Consultation sur rendez — Decedee à sa resi-| ville ou aux environs d'Ottawa, ! 26-J.N.0.i sec, Estaire, Ontario. : compre ore mainienant causés par les explosifs. Ces
vous. 368, rue Dalhousie, Ot dence, 282 Ste-Hélene, Hull, le. Ontario seulement. S.VP. en Ta 18-mar. mer. 5 juil, de l'Ontario. du nord et de lest! positions sont de nature con-

> tawa. Tél. 3-4101 ' mardi, 20 juin 1944, Amanda Le-| \Voyer tous renseignements en. POELE émaillé blanc, 4 mois d'u- de Québec ainsi que les Provinces . à

q : : vac, épouse de Jean-Baptiste La-: éosivart à case 106. Le Droit! sage, $45.00. S'adresser: 196! | maritimes dans leur plus grande un nouveau toit. tinue. Tous les détails sont
Dr R.-E. VALIN, 165, :ve Lau- rivière, à l'âge de 68 ans. La) Ottawa ? 29 juin | Champlain, Hull. 26-143 | Dactylotype 59 | partie et les provinces de l'Ouest, || Nous nous spécialisons dans les affichés aux bureaux de pos-

rier-est. Spécialité: Chirur- ||  dépouille repose aux salons fu- : ; ) les prix seront d'environ de 39° ‘j te urbains et aux bureaux

gie exclusivement. Consulta- |} neraires Emond, angle des rues. Propriétés à vendre 30 CAMPEMENT meublé à Farrel. DACTYLOTYPES Underwood, por. Cents la pinte jusqu'au 25 juin, Bardeaux 1j de la Commission du service
tions: 1 à 3 h. pm. et sur | Laut d'où | ton, environ 28 milles de Hull. | ; “ . ) Co.

‘ : - p.m. Kent et St-Laurent, Hull, dou! , ; tatifs et réeuliers. Aubaines, ma- alors qu’ils tomberont à 30 cents ; .
d Tél 7 . A OU! == = S'adresser à Mme Joseph Moore ég , i 7 civil à Vancouver, Edmon

rendez-vous. Tél. 4-0337. auront lieules funérailles, jeu- PLUSIEURS BONNES PROPRIE- Montebello. Qué | chines reconstruites. Aussi ma ! environ. Au 15 juillet, ces prix re-, d asphalt 1 ton. Regina. Winnipeg. Toron-
di, le 22 juin: départ à 8 heures TES: places d’affaires ou maga- : : hi À additi s d onteront 4 v à 39 40 » Kégna, pes,

Dr HORACE VIAU, 487, rue Ho Cu ; i. 26-mar. mer. ven. sam.| Chines additionner Sunstrand. monte € nouveau ou to, Ottawa, Montréal, Québ
Rideau. Spécialité: Maladies 15 pour l'église Notre-Dame de; sins. emplacements industriels, I" Underwood, Elliott et Fisher, cents pour y demeurer pour tou- et tous genres de toiture ’ Wa, > ec,

: cia Hull, où le service sera célébré; résidences, lots vacants, maisons | - ; | Limited, 223 ueen, 2-3531. iso a s i . . Saint-John et Halifax. Les
des enfants exclusivement. |"; ( [au | Maiso nd 29 mited, 223, rue Queen, te la saison. Il va sans dire que “ ”
Consultations: 1 à 4 h. et sur | à8 heures30 Inhumation Ju} dete. 7°adresser: 8 Youvilie, aisons a vendre 7 | 59 | les ménagéres de ces districts fe. | Lambris de “Insul-Brick | demandes d'inscription doi-

. - cimetière Notre-Dame de Hu”. ull. tel: 20990. - MAISON à vendre, Rockland, Che-: ;ront bien de faire leurs confitures | ; ‘1 vent narvenir à la Commis-
| rendez-vous. Tél 42240. La 2-143 SOF vendre, DACTYLOTYPES — à louer Nous | ° ( leurs c¢ Demandez des estimations || Vent: r la Commis

soiref fin de semaine, tél: — - {Commerces à vendre 310 on Montréal, TEements, avons quelques dactylotypes re| 4, cours de la période s'étendant || sion du service civil, à Otta-
ylmer 602-4. LAROCQUE — Décéfiée dans un! toutes commodités, possession dre Ré u 25 juin au 15 juillet. | , wa. avant le 30 juin i944.

eroes.RS À i ; d S'ad : construites à vendre Réparages . a owre onnor : 1
NOTAIRE ANDRE LESAGE, hôpital local, dimanche le 18: RESTAURANT avec équipement immé fate di a resser: Conrad à des prix raisonnables, WB. La raison d'être de ces change y Cotte annonce a été autorisée

192 rue Principale, Hull, Qué. Juin 1948 MarleAnge Bertrand, | complet. Jackvs pouneeA auzon, Gailneau MIs, Qué7 Dymond. 24, rue Union East. 90, Chemin Richmond il par le Directeur du Service
Tél: 2.9214. 18 juiilet épouse de feu Abraham Laroc-| : np- view. Tél. 3-6412. 59-J.N O 8-2201 l sélectif national

que. La dépouille mortelle repo- tant. 123 Chemin Montréal, Electrici 43 sélectif national.

se à la résidence de son fils,| Eastview, 31-148

|

“'éciriciens - | ,

Naturopathie 55| André Larocque, Ste-Cécile de! : FAUL DAGENAIS, entrepreneur Automobiles 61 Re resentant —_— — —_—
Masham, d'où aurontlieu les fu-; Fermes à vendre 321" glectricien et réparationsde tous | , P , =

NOUVEAU TRAITEMENT Du. nérailles, mercredi, le 21 juin à | 100 ACRESde terre, belle érablié.| genres. Lustres vendus avec es PARTIES D'AUTOS S & S—Par- spécial demandé
) pont, essaie gratuit,18 Rideau, Sheures,enLégliseparossial: re, bonnes bâtisses, C.R. Empey,| compte. Tél. 2-5892. 43 Lies Deuveset usagées, pour au| ON DEMANDE

r are Unicn. : 2 e : i 144 8 camions. et ca-y| Une je d’ vi
S826 ° me endroit. 2143 BourgeL Ontario. 32-144 PHIL. DAGÆNAIS, entrepreneur| mions achetés pour mise en piè- dette demande unREPRESENTANT i

1 100 ACRXS DE TERRE, bonnes électricien et réparations

«

detous ces. Angle Wellington et Pres- |] SEECIAL dantHull et[larégion. 1 1: +

MONGEON — Décédé à la rési-! bâtisses, électricité, $4,500.00.| Zenres. 63, Carillon, él:| ton. 83700 61 || d'ambition, un véritable travailleur, | Pour le ministère des Pensions et de la Santé nationale
Ingénieur 78| dence de ses 3 i ke, 45 Ri . 2.9973. 43 âgé de 30 à 50 ans, ! .

parents à Angers,| Burke, 45 Rideau. 3-4985. | BAKER BROS. CO. LTD | MEDECINS, CLASSES 1 à 9 ÿ
Qué., le lundi 19 juin 1944, Roch! 32-143 AURELE DOMPIERRE. entr j y ’ p A l'homme choisi nous offrirons !

; ; md OÙ , epre- AUTOS ET CAMIONS USAGES,! A A | 1800 — 600 sel 1 ti 1 ;

J. D.CHENE, B. Sc. À., ingénieur| Mongeon, fils penaime deAl ; A louer 34 neur élertricien, matériaux élec achetés pour mise en pieces. Par- || | | o ant J 8 $660 aude ou ae$3000 Plus un boni si

cv tchr,pantogala meHondeon5iefon£00 Tite1 | sos
] ë ¢ ST rare ' “1 FLAT deux chambres, S'adresser: rier, Hull. 3-6718. .N.O. batteries, pneus, accessoires, etc. Un avenir assuré et ane pension. |; Coss : ; ,

ton 165 NotreDame, fll. dépoutlreposea adress©"rRirs” "ST| memes |maps2706 ne ein oeem || core cintredesPensions eideaSanté natjonne'ccep
; MbeusDocu ares 2e Le eintre-décorateur 3 carrière permanente d'affaires. ! : ; : ? : ,

= ~ lieu les funérailles, jeudi, le 22 | CHAMBRE meublée pour person- DEOLACEEE 4. Un cours spécial d'entraînement taire. Renseignements complets dans les avis affichés aux

Service funéraire juin à 8 heures 45 am, pour] ne seule. Sadresser: 53 St-An-| POUR vos travaux de peinture et| 405 et ; Pri ; ! dans la vente et Is technique de bureaux de poste ou aux bureaux de la Commission du service

a l'église de l'Ange Gardien de: drs, Ottawa. 34-144 posage de tapisserie, tél: 2-5693. bles. camions. £Tix ralsonna- la vente. civil à Vancouver, Edmonton, Regina, Winnipeg, Toronto, Mont-
I ND, Hull. —Service funéralre Anger, Qué, où le service sera! - TS LieES 77-25 juillet - Des hommes avec expérience de ia réal, Québec, Saint-John et Halifax. Les formules de demande,
moderne. Kent et St-Laurent ; , ’ 5 _ - Te vente pas absolument .écessalres. mais |; I b : d te. doivent i

, célébré à 9 heures 30. Inhuma-, CHAMBRE à louer pour deux de = - ° que l'on peut se procurer aux bureaux de poste, doivent parvenir

2-0982: boul. St-Joseph, 2-8144. tion au cimetière paroissial. | moiselles distinguées. Tél 3-7041 Réparations 54 CAMIONmsagédemandé. Télépho préférésons intéressés à connaître un à la Commission du service civil, à Ottawa, AU PLUS TARD

Avi 1 2-144 après 6 heures seulement. 2.6951 = : 61.93 pue Bureau d'accidentés ne faisant pas LE 15 JUILLET 1944. Cette annonce a été autorisée par le

vis 34-143 REPARATIONSDEMACHINES : ppoe GUERRE Directeur du Service sélectif national.
“rame - = sayz \ ,_. eeesCes ” A T -

VENTE de brie à brac à 33 York, MILLETTE — Décédée à la resi REPARAGE de machines à cou-| SERVICE CONNOR directement TEARTE pre auto: NE SONT PAS ELIGIBLES.
mardi, jeudi, samedi. 1J.N.O.|  dence de son gendre, M. Alphon- dre. Tél: 3.5210. 54-J.N.0.} de la manufacture. Préposés ha-| 2.6951 Cl Ferire à casier 103, =
eeOST Tor se Perrier, de Hawkesbury, On-! : Le ; . 61 Le Droit, Ottawa.
LA PERSONNE qui a pris une ; LE LT biles. Véritables parties Connor.

qui p tario, le lundi 19 juin 1944,! Monument 10 : ;
montre à 11 Cartier, Hull, est’ Onézima Hurtibise, épouse de| ne Nous allons chercher ef livrors| 3 i 79con t est iée de 1 . 2 Toes : - les machines. J. H. Connor &| Ye-vermine

porterau plus 6sous peinede 90anselà moisLa dépouille| offredesmonumentsles mieux SosLimied: 10. rue Lloyd. Tél| TUEPUNAISES “DERPO” pre TAXES - 1944
procédures contre elle. repose à l'adresse ci-haut men-, finis à prix modérés. Téléphonez | __" ; Extermine punaises, coquerelles, 0 Soi ) ;

1-143| tionnée d'où auront lieu les fu-| Ou écrivez pour nos desseins 2 95 REPARAGE de machine à laver| ptces, argentine, criquets. Tue- $20—$1.000 pour éviter l'amende pour nor-paiementtoutes fes taxesd'affaires, taxes de chiens et le premier versement des taxes
nérailles, mercredi le 21 juin a} rue Georges, Ottawa. 40417 tout genre. E. Roy, 14 Guertin, rats et souris “DERAT", 50c— sane endosery A foncières devront être payées le ou avant le X

Ouvrage en Feuilles 9 heures en l'église paroissial 10-J.N.0.{ Hull. 2,6021. 54-J.N.0. Inoffensifs aux humains, ani- pour les couples mariés 4 JUILLET 19 44
2 St-Alphonse de Liguori, Inhuma- 5 maux, volatiles. endus par ,

Métalliques tion a cimetière du même en-! MD,AMBROISERen chemin Combustibles 63j Eaton, Tambiyn, Simpson, les 454 a“T1n00 sansendosseursà Cape | Un escompte de 8/10 de 1% sera alloué sur le deuxième ver
i i és! rates TEà : rincipales armacies, uin- 1» Fins : ion. Va ! ! S00 UE. ; :

VENTILATION droit Parents et amis sont priés Montréal, situé à 400 verges du BOIS dur et bois mou, 4 pds ou Failleries ou Driver a Derpo eeleeompianon atrictess con ‘| sement des taxes foncières, si les taxes pour l’année entière sont
A | y assister sans autre INVI(A-| cimetière Notre-Dame. Avant| coupé, slabs de 4 pds. Grenon Products, Toronto, 4 fiance sans difficultés aucunes. Con. acquittées avant le 4 juillet, 1944.

à Toitures dans toutes ses tion. 2-143 d’acheter, venez comparer mes Lumber Co. 8-3438. 83-31 4 soc. ! ditions faclles de remboursement. Toutes les factures ont été livrées. Si vous n'avez pas reçu

A b h : : : ‘| Prompt service. Plus de 100.000 : J .
ranches ROZON — Décédé subitement | prix et mon exécution. 3 WILFRID ARVISAIS. 256 Mai Graveurs 75 ellents satisfaits. Téléphonez, écrivez la votre, veuillez, s. v. p., téléphoner 3 2-7331 — Local 10 ou

; A : i0-J.N.O. VISAIS, 258 Maison- ou venez. Local 11.
oC J. R. DOUGLAS, Lid. ottawa Je lundi 19 juin, 1944, ‘az | neuve. Bois de toutes sortes. C. L. ANDERSON

; 260 Slat Tél: Olivier Rozon à l'âge de 62 ans., BROUSSEAU Enrg. coin Maison-| Tél: 2-8334 63-J.N.0._| BOMAC ELECTROTYPE Company ( A M p B E | L 4 ,
SoU, rue Slater — 1: 2.1536 La dépouille repose aux salons neuve et Reboul, Hull. Monu- | , : PAT Artistes en photogravures, élec- Percepteur de la Ville.

Nous donnons un prompt funéraires Gauthier, 259, rue| ments artistiques en granit. La OSCAR LAMBERT, marchand de| togravures (flan par pression di || FINANCE CORPORATION LIMITED TaemreubleTransportationnt
: service St-Patrice. Avis des funérailles seule maison avec un, artiste bois mélangé, bouleau, $11.00 la| recte) et stéréotyple. 118, rue Te re Au » Tue au, > Ont

i plus tard. - sculpteur. 5-4931. 0-J.N.O.| corde. Tél: 2-8965. 63-J.N.O.{ Slater. 3-5645.
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créer de! Après cet entretien, Mme de | fois de discrets soupirs et en son- | vague qu'elle ne réaliserait qu'a| Elles la parcoururent, car, avant gna l'écurie, où la bonté de M. da

 

 Guérande avait rassemblé une

évident que la destinataire l'avait nombreuse collection de chiens

laissée, à dessein en évidence. perdus, autour d'un âne perclus

C’était de la part de tante Adé- [et d'un cheval aveugle, accablés ca

laïde, une réclamation sèche et/toutes les disgrâces de la vieilies-

sans détours des sommes ‘qui |se.
avaient été versées à diverses re-| Tous les animaux abandonnés,

prises et dont le remboursement! sans maître, sans gîte, tous les pause
se faisait, à son gré, trop attendre. | vres êtres sauvages ou domestie

“Puisque votre fille aînée n'a ques qui n'avaient plus qu'à cher
pas cru devoir profiter de l’occa- cher un endroit écarté pour y pé-

sion de mariage qui pouvait assu- rir dans l'abandon ou dans la dé-
rer le salut des naufragés que vous | tresse, trouvaient en M. de Gué-

êtes, puisque, de gaieté de’ coeur, rande un ami fraternel, un pro-

cruelles complications. Guérande rentra dans sa chambre

Elle n’eut aucun étonnement |avec une migraine et un tremble-

quand elle l’entendit ajouter: ment nerveux qui donnèrent de
| —Puisque rien ne va comme on l'inquiétude à ses filles.

» | le désire, puisque l'on ne peut pas}  Flle s’enferma dans la solitude

Comme le lierre plus compter sur son filleur que désespérée où elle se réfugiait sort et ils se supplicient mutuelle- ment douloureux de se séparer de
sur sa nièce, je vais vivre désor- [lorsqu'elle se voyait incomprise, ment. On sait bien que jamais rien ceux À qui elle avait consacré le

imais uniquement pour moi, en /effroyablement malheureuse, sans 'ne va comme il faut, est-ce une meilleur de son existence et qui
'égoiste, toute seule dans l'existen- qu'il y elit au monde un être qui raison pour faire des tétes comme | taient malheureux.
!ce. Je suis bien libre de faire de put soulager sa torture morale ou cela?” “Un œuf de Pâques, pensait-elle,

ma fortune ce que bon me sem- jadoucir son supplice. La vieille servante continuait était cause de tout. Comme ces

4 ’ Reproduction astorizes par re Boclété des Gens de lettre. ble. Je vais l'employer à de bon-| Elle retomba dans une de ces ses méditations à la cuisine: “Mes | demoiselles étaient épanouies et

nes oeuvres; je vais la gaspiller dépressions morbides où elle avait |maîtres ont des ennuis, se disait- heureuses d'exister avant l'arrivée
pour la seule joie de me dire qu'el- [l'impression d'être broyée par la jelle, mais qui n’en a pas ici-bas? de ce présent qu’il avait fallu ren-

geant: “Est-il permis d'avoir des «la dernière limite de ses forces, |de regagner sa chambre, il était

lubies pareilles! La maladie, les aux suprêmes confins de sa vie,

infirmités, les grandes misères quand elle serait absolument inu-
sont épargnées à mes maîtres; ils |tile,

dveraient être satisfaits de leur’ Ce serait pour elle un déchire-

| avancées à son mari,

 

 

FEUILLETON DU DROIT

 

w par M. Deschamps

 
      17— eut le don d’exaspérer la rancune le n’ira pas plus tard à des indif- vie, oll tout ce qu'elle voyait lui {Il y à des moments où, vraiment, si |voyer! Vivre était pour elle une ii vous plait de consommer votre tecteur dévoué et sûr, dont la cha-

; de la générale. férents qui se seront moqués de était odieux, tout ce qu'elle enten- [j'avais quarante ans de moins sur ; joie; respirer, un délice; chanter, (ruine totale, je ne veux pas être ritable bienveillance adoucissait
L'échec subi avec le projet de Capable de pousser le dévoue- moi. dait lui paraissait haïssable. Ja tête, je crois que je leur di-, une ivresse. Comme elles riaient! |parmi les victimes de Ja catastro-, leur sort.

mariage qu'elle avait le plus mi. ment jusqu'au fanatisme en faveur Mme de Guérande comprit le| Une semaine se passa sans qu'el-'rals: ‘’Débrouillez-vous, j'en ai as-: Comme l’avenir leur semblait ra-|phe inévitable vers laquelle vous M. de Guérande n’avait pas
nutieusement mis au point lui don- sens précis de cette menace.

> naît de l’animosité contre le monde Mais elle avait assez d'amour-

courez...”le ouvrit la bouche pour articuler sez de vivre avec des statues silen- yonnant et plein de promesses! El.
Gisèle s'élança pour porter ce

de ceux qui avaient l’intelli éq e telligent a une parole à son mari ou à ses cleuses”. les étaient alors persuadées que;propos d'accorder beaucoup de

moins de bonté pour les hommes

que pour leurs frères inférieurs.

   

 

 

- entier. Elle élait décidée à nes. ; propre pour ne pas se donner vai. enfants. Ce courant de pensées faisait tout ce qu'elles pouvaient réver message a son père. Le |

A plus se méler de rien, à laisser les : le n'était pu5menusbientatts, nement [humiliation d'implorer| Quelque chose dans sa poitrine, prendre à la pauvre Lise une réso- | ou espérer ne manquerait pas d’ar-| Elle dut le chercher dans tous L'universelle souffrance. Lou
NS gens se marier comme ils l'enten-; £es impulsions pour ne pas leur cette parente inflexible. L'entre- |l'oppressait, l'étouffait, lui faisait | lution devant laquelle elle avait river. les endroits ou 11 passait la plus ! AU elle se manifestat, éveillait en

: draient et même ne plus se ma- témoigner d'hostilité quand ils pa. tien se termina par des propos d'u-' mal. longtemps reculé. | Et tout était changé. On les vo- grande partie de son temps. lui une profon e pitié.

< rier du tout, s'ils le préféraient. alssaient les mépriser Pal ne froideur catégorique. Autour d'elle, on se taisait par Quand ses dernières forces l'a- yait à présent pensives, le front| D'abord à sa bibliothèque, par-| Il était au-dessus de ses forces

La comtesse s'alarma de ces dis-| lle n'ad Lo Tante Adélaïde était décidée à respect pour sa souffrance imagi-!bandonneraient, quand elle serait soucieux, le regard inquiet, la tête |mi les livres dans lesquels il pui- de voir souffrir sans s'efforcer
positions de sa belle-soeur. ee de na mettatpas l'indifféren-| ne plus laisger traîner de créances naire ou réelle. labsolument certaine de ne plus; penchée...” sait le secret de sa philosophie d'apporter un soulagement aux

P —Ma chère Adélaïde, dit-elle, attendaitd'eux eaimait. Elle !en retard. Des repas se passaient sans être indispensable à ceux qu'elle | bienveillante et qui lui ensej. | douleurs qu'il rencontrait.
je vous suis personnellement re: ; qu une profonde Elle allait mettre ses comptes! qu'un seul mot fut prononcé. Les |servait, elle se retirerait dans son| IV gnaient de ne pas trop accorder| Sa générosité était sans bornes,
connaissante de l'affectueux inté- | eleat.te ou de l'inimitié, et en règle, exiger de tous ceux qui convives mangesient en silence, petit village avec, pour unique | d'importance aux vicissitudes or-isa Charité infinie, sa bonté pre-
rêt que vous avez toujours porté © Me out en oeuvre pour! ce moqualent d'elle, parents ou [sans appétit, sans entrain et sans [compagnon de son isolement, un| COMPLICATIONS dinaires de la vie. verbiale. i

arriver à ce résultat.

Mme de Guérande, qui connais-
sait ses dispositions et qui les
redoutait, avait, sans grand espoir,

à mesfilles. Je considère qu'il leur
est nécessaire et qu’il a été pour

elles providentiel. Leur destinée,
sans votre bienveillant et clairvo-

yant concours, irait à l'aveuglette;

ne les abandonnez pas.

La prière de Mme de Guérande

inon, qu'ils acquittassent leurs det.
tes.

Elle partit sans même vouloir

joie, puis se retiraient chacun de des nombreux chiens perdus que
son côté, aussitôt qu'elle avait don-'M. de Guérande recueillait, À qui
né le signal Ge la dislocation. | elle prodiguerait des pâtées et des | facteur, Gisèle et sa soeur ramas-

dire un mot à Gisèle, ‘ce petit dé-| La vieille Lise, par diplomatie caresses, en ne lui demandant.en jsèrent la lettre que leur mère|roser et à soigner, conféraient à ‘ couragement.
imploré la clémence de celle qui!men obstiné dont le front était agissait comme si elle n'eût rien échange que son attachement et ‘avait lue en pâlisssnt, au point son caractèfe une inaltérable dou-
pouvait, en exigeant le rembourse.| plus inviolable qu'un coffre-fort”, |rernarqué d'anormal. Elle effec-\sa fidélité. qu'elles avaient eru que Mme de |ceur.
ment der sommes qu’elle avait et sans l'avoir revue. tuait son servite en poussant par- Mais c'était là un projet très Guérande allait se trouver mal. Ne l'ayant pas retrouvé, elle ga-

De là, elle se rendit au jardin, Gisèle chercha son père ches
où les fleurs dont il s'occupaîit lui- des paysans que la maladie et >

même, qu'il aimait à planter, à ar- l'adversité avaient réduits au dé-
Un matin, après le passage du   (à suivre)
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CONSEIL DE VILLE

Le Conseil refuse d'appuyer l’achat de
l’Ottawa LH. & P. par PHydro locale

eee ocre enreeemme |

La proposition à cet effet est rejetée par une faible
majorité — On craint d'engager la ville — Nomi-
nations faites par le Conseil — Les salaires à
l'hôpital municipal

‘

Le Conseil de ville a rejeté hier, en un actif de plus de $5.000.000,
soir, par un vote de 12 à 10. une ‘ en 39 ans. indique l'efficacité de
proposition de l'échevin Hamilton | la propriété publique bien admi-
demandant que la ville appuye | nistrée”. !
l'idée de l'achat de l'Ottawa Light| Le vote se prit alors sur la pro- |
Heat & Power par la Commission | position.
hydroélectrique d'Ottawa Nominations

La proposition avait déjà ete Au debut de la séance, le Con-
présentée il y a quinze jours et , seil avait fait plusieurs nomina-

on l'avail remise a hier pour plus tions pour remplir des vacances a
ample étude. Elle était appuyée divers postes: M. Sydney Dadson
par l'échevin McCann. En l'adop- remplacera M. J.-J. Slattery com-

représentant de la ville au  ê Jonseil de ville aurait M@ AAA à ; ;

ré tn Commission hydroelectri- | Collegiate Institute Board. l’éche- 2) NE péreannée—BE
que d'Ouawa de demander à ‘ vin Shawest nommé a la commis. Dé Rrandit: FHurtibiee:bon
l'Hvdro ontarienne d'entamer les : sion de l'Industrie et de la Publi- on di d e on ud. Ra men

négociations en son nom pour‘ cité et l'échevin Parker fera par «e dindon: «aug. y ,
Dieu fait tout: Toute la classe.tie de la Commission de !l'Expo-l'achat de l'Ottawa L. H. & P Les ;

Canada central commeproposeurs ont mis en relief que: sition du
: > cpt i ood. Lullaby.cette motion ferait obtenir aux representant de la ville. wood. LU 3

citoyens d'Ottawa des renseigne-° Salaires à l'hôpital municipal 4) Distribution des prix. ;
ments auxquels ils ont droit. L'échevin McCann a prétendu 5) Récitations: 2e, 3e. 4e années—

qu'une augmentation de 10 sous:

l'heure accordée aux employés
temporaires à l'hôpital municipal,;

Après la défaite de la proposi-
tion, l'échevin McCann a immé-

diatement informé le Conseil qu'il |
la ferait considérer de nouveau a
la prochaine séance.

Les membres du Conseil se sont
partagés comme suit: contre la
proposition: les commissaires

Bourque. Geldert, McRae et Good-
win: les échevins Bordeleau. Coul-
ter. Laframboise. McCulloch.
nard. Pingle, Query et Shaw -

Pour les échevins Avery. Bélan-
ger. Bradley. Chandler, Hamiiton,
Journeaux. McCann, Parker.
Powers et Tardif.
Entamant le débat. le commis-

saire McRae suggéra que le tarif!
auquel l'Hvdro d'Ottawa achète

son électricité serait bientôt èle-
ve a $9 le cheval-vapeur. a la fin
du contrat actuel. en 1947. et que

cette hausse signifierait des frais
additionnels de 8190,000 par an-
née. le surplus actuel en étant ré-
duit d'autant.
Tandis que le commissaire

Goodwin trouve qu'on demande

au Conseil d'approuver ou de re-
jeter quelque chose qui ne le re-
garde pas du tout. le commissaire

Bourque croit que l'achat de la
compagnie par l'Hydro accroitrait
simplement les responsabilités de

la ville qui devrait garantir les
obligations. Rien n'assure que la
transaction fera baisser les traifs.
potirsuit le commissaire.

Le commissaire Geldert n'y voit
rien à gagner. puisque l'Hvdro on-
tarienne s'occupe déjà de recueil-

lir les renseignements en ques-
tion.

“Les mêmes discours sont
tendus ce soir qu'en 1903. alors

qu'on discuta l'achat de la ‘'on-
sumers' Electric’. dit l'échevin
Bélanger. “On sv opposa alors de
toute façon. mais l'achat a été
l'une des meilleures transactions
dans l'histoire de notre ville.” La
commisssion de l'Ontario détermi-
nerait assez équitablement l'actif
de la compagnie. dit il. M est aussi

évident que si la Commission
d'Ottawa baissait ses tarifs. elle
roinerait l'Ottawa L. H. & P,
d'ajouter M. Bélanger.

en-

. +

L'échevin Quérv remarqua que

le Conseil n'avait que le pouvoir

de dire oui ou non à l'idée de
l'achat. “et il est sûr de dire non”.

A une question de l'échevin La-

framboise. demandant si
pourrait obtenir un rapport

négociations à mesure qu'elles se
poursuivraient. entre

d'Ottawa et l’Hydro ontarienne. le

maire Lewis répondit: ‘Tout ce

que nous savons. c'est que si la

Commission de l'Ontario aca:tiert

l'actif de la compagnie, elle ne

vendra à l'Hydro d'Ottawa que les

réseau situés à l'intérieur des li-

mites de la ville.
“Si las Commission d'Ottauwa ne

possédait pas assez d'argent pour
cet achat. dit il. les commissaires

demanderaient a la ville de re-

cueillir les fonds nécessaires et

de garantir les obligations. Les

contribuables auraient a voter

sur le projet. et s'ils le rejetaient

l'Hvdro ontarienne opérerait dans

la ville en concurrence avec

l'Hydro locale.”

“ Le maire ajouta que la ville

ne pourrait jamais songer a inau-

qurer le système de fils souter-

rains tant que l'Hydro et la com-

pagnie demeureraient séparées. I

souligna aue les citoyens On la

ville n'auraient aucune dépense à

faire si l'Hvdro ontarienne enta-

me les négociations.

Pi- ;

Distribution des

prix à l'Institut
Jeanr:: d'Arc
La distribution des prix et la

collation des médailles et diplômes
viennent d'avoir lieu à l’Institut
Jeanne d'Arc et. neuf élèves ont
gradué.

Ce sont: Jacqueline Trudeau,
Anne-Marie Hamon et Yolande
Charette, avec grande distinction;
Claire Villeneuve et Liliane Des-
caries, avec distinction; et Pier-
rette Séguin, Marguerite Schryer,
Anita Lalonde et Thérèse Beau-
pré.

Plusieurs diplômes, médailles et
prix furent offerts aux élèves des
différents cours. Le programme de
la cérémonie de la distribution
des prix fut le suivant:
1) Ouverture: Duo de piano, Miles

Léveillé, Caron.

3) Chants: Birdies in the Green-

Madame la lune: Ensemble:
Le général: Carmelle Raymond;
Le loup et la cygogne: Louise

 
à la suite de diverses protesta- Moreau.
tions, n'avait eu pour résultat que 6) Distribution des prix.

| de diminuer le salaire quotidien 7) Récitations: 5e, 6e année —
* de ces employés. ; La vallée de Josaphat: Ensem-

En effet. dit-ik ces gens qui tra-| ble; Le soldat français: C. La-
vaillent quatre heures par. jour, flamme; L'enseigne du caba-

: recévaient auparavant 25 cents! ret: E. Chouinard.
‘l'heure, ou SI par jour, diner 'g, Distribution des prix.

: fourni. ; i 9) Récitations: 7e année —- Ques-
Ils . reçoivent maintenant 35 tion d'enfant: Ensemble. Je

cents l'heure, mais doivent payer
35 cents pour le diner, et on leur
soustrait la demi-heure qu'ils :

- prennent pour leur repas, de sor-

te qu'ils ne reçoivent plus que

auparavant.
L’échevin McCann a menacé de

réclamer une enquête à ce sujet.

Contribution des

87!2 cents par jour au lieu de $1

Pays Bas dans

suis née un dimanche: R. Mec-
Mirtv: Charité mondaine: E.
Bekker: Le perroquet: M. Ca-
ron. :

10) Distribution des prix et cer-
tificats de promotion.
Récitations: 8e année — Les
trois fees: Ensemble; Le sou-
lier de Corneille: C. Doran;
Noël: R. Gauthier.
Distribution des prix et cer-
tificats de promotion.

11)

12)

13) Récitations: 9e année — Ro-
me éternelle: Ensemble: Les

,( révérences: L. Lafrance: Pa-
| ris: A. M. Hamon: L'année

terrible: Y Charette.

l'on
des!

l’'Hydro

l'effort de guerre
MONTREAL. le 20. — L'impor-

tance du rôle joué par les cargai-
sons de douze vaisseaux hollan-
dais dans la lutte contre les Ja-
ponais vient d'être révélée par le
sénateur Richard Keane, ministre

Distribution des prix et cer-
tificats de promotion. d'écri-

lographie.
15) Chants: Les bergères — Tip

toe: Par les élèves des cours
supérieurs et du cours com-

des douanes en Australie. : mercial.
Lors de la chute des Indes en 16) Collation des médailles et

1942, des navires hollandais se dipiômes.

rendirent en Australie. ils fai- 17) Adieux: Mlle Y. Charette:
saient partie d'une flotte alliée Valedictory: Mlle A.-M. Ha-
lancée comme dernière tentative mon.
de renfort pour les rarnisons de -
Malaya, Java et les Fhilippines.
En vertu d'une entente conclue

avec les Pays-Bas, le gouverne-

|ment australien réquisitionna tou-
tes les cargaisons hollandaises et
dédommagerent les propriétaires.
“Ceux qui se rappellent l'état

;de notre défense aérienne à ce
moment là comprendront l'impor-
tance de plus de cent avions de
‘combat qui constituaient une par-
tie de ces cargaisons” déclara le
sénateur Keane.

———.

| —rarre-(reek

 

CLARENCE-CREEK. (Ont).
(DNC) En l'église St-Victor.
d'Alfred. mardi. le 6 juin, à 8 h.
45, fut bénit. par l'abbé Achille
Gratton. le mariage de sa nièce.
Annette, fille de Modeste Gratton,
a M. Pierre-Paul Duquette, fils de
M. Dostalise Duquette.
lieu. au Collége Sacré-Coeur. la
portait une longue robe en sheer

; blanc avec accessoires de même
teinte. elle portait un uquet co-

lonial de roses et de muguets.
| Après le mariage. le vin fut servi

| chez le père de la mariée. les nou-

veaux époux partirent tard dans
(l'après-midi pour un voyage à
{ Montreal.

Le caporal Blais
tué outre-mer

Le caporal Harold-Roméo Blais,
fils de Mme Joseph Blais, rue Lo-
“retta, et dont l'épouse demeure à
356, chemin Richmond, Ottawa.
est officiellement rapporte mort:

ture. de filière. et de dacty

 
, Une grande réception avait lieu au mess des officiers à Connaught Ranges, dimanche aprés-midi,

"au début de la période de camp du C.E.O.C. de l'université d'Ottawa. (De gauche à droite): le major T. J.
{ LYNOTT, commandant en second: le lieut-col. C. A,

L

20 JUIN1944

; J. MILLER, du quartier général de la Défense na-
tionale; le colonel J. L. RALSTON. ministre de la Défense nationale: le Hieut-col. H. S. RELPH, com.
mandant du C.E.O.C. (Corps Ecole des Officiers canadiens) de l’université d'Ottawa.

|

(Photo A. Major)
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LE TEMPS QU'IL FERA
(D'après iles pronostics fournis par la t'resse Canadienne.)

Pronostics: 7
DEMAIN : PLUS CHAUD E
MAXIMUM (hier) 64 -

MINIMUM (nuit) 56 —_—  
. Ottawa et vallée du haut du St-Laurent: Vents modéres, nuageux

et frais, orages ici et là, aujourd’hui et au débui de la journee
demain: ensuite plus beau et un peu plus chaud.

MAXIMUM (hier) — Port-Arthur, 76: Huntsville. 63: Parry-Sound,
62; London, 73; Toronto, 80: Kingston, 89; Ottawa. 64. Montréal, 61,

MINIMUM (nuit) — Port-Arthur. 31: Parry-Sound, 49; London,
49: Toronto, 55: Kingston, 54; Ottawa, 36; Montréal, 33.

 

Verdict de mort Trois aviateurs —
accidentelle dans français décorés
le cas de M. Nault par les Etats-Unis

Trois aviateurs canadiens-frane
| cais sont au nombre dos membres

Un verdict de mort accidentelle ‘de l'Aviation militaire canadienna
a été rendu par un jury du co- qui viennent d'être décorés par
roner, hier soir, à la suite de la le gouvernement des Etats-nis. a-
mort de M. S-muel-Auguste Nault, le gouvernement des Etats-Unis,
âgé de 52 ans, 468, rue Clarence, | a-t-on annoncé. aujourd'hui. au

M. Nault mourut à l'hôpital géné- ‘ quartier général du C ARC. Ve
ral, le 3 juin dernier. à la suite sont:
de blessures reçues quand il fut! Le sous-lieutenant d'aviation

pris entre deux tramways sur la | W.-J-A. Miron, fils de Mme F,

rue Wellingtor, près de la rue Miron. 112. avenue Eastwood,

Lyon, le ler _uin dernier. ; Birchliffe (Ont), qui a mérité ‘a
Quelque temps avant cet acci- Médaille américaine de l'Air. avce

dent, M. Nault avait été nommé, QUatre feuilles de chéne:
Le sous-lieutenant d'aviation A 

L'ASSOCIATION D'’EDUCATION

Instituteurs et élèves rivalisent de
générosité envers leur Association avec éclat la fête |

 

Avec nos sincères remerciements, nous offrons nos meilleurs voeux
d'un trophée à chacune des méritantes écoles ci-dessous mentionnées.
Ecole séparée no 12 Roxborough, Moose-Ureek,

par la Révde Sr Ste-Eméria. sc. dir. Le
Ecole séparée no 8. Lefaivre, par les RR. Filles de la Sagesse ……
Les RR. Filles de la Sagesse, Lefaivre, par elles-mêmes

‘Les RR. Mères Ursulines, Ecole St-Antoine, Técumseh,

 1 La St-Jean-Baptiste

a
Ottawa va célébrer.

 

de, St-Jean-Baptiste
1

$8.00 - Ct
7.00" L'Association Saint-Jean-Baptiste
100 d'Oltawa a décidé d'organiser des

“ cerémonies spéciales pour mar

 

assistant du directeur de la pro-
duction d'avions, au ministère des ‘ P. Lamoureux, fils de Mme F. La-

Munitions et des Approvisionne-
ments.
Aucun témoignage démontrant|

comment M. Nault a été blessé!
n'a été rendu car on ne put trouver!
aucun témoin oculaire. Les deux’
garde-mrteurs déclarérent qu'ils.
virent un homme traversant la rue!
Wellington, mais le perdirent de,
vue quand il fut près des tram-
Ways. i

M. S. J Harrison. 101. rue;
Geneva, qui conduisait le tramway
allant vers l'est, déclara qu'il ra-'
Massa des passagers de l'îlot de‘

moureux, dEdmonton (Alta). qui
a mérité la Médaille américai'e
de l’Air. avec trois feuilles de
chène:

L'officier pilote J-J-P. Paradis,
frère de M. N. Paradis, 522, pue
Saint Jean, Quebec, qui a reçu la

Médaille américaine de l'Air, avec

une feuille de chénc.
On a également annoncé que

le sous-lieutenant d'aviation B.…V.-
L. Veira (porté disparu). de Ver
dun (Qué.). a été décoré de la
“Distinguished Flying Cross”,

alors que le sergent de section S,
Pennington (également porté dise

 

par elle-mêmes2eneeerens reen 200 quer le 24 juin, la fète patronale : areté à li ti ; aru). de Dundas (Oni). a été
Mlle Marie Hirt, inst, Técumseh, par elle-même 1.00, des Canadiens français. ESELqu'aeee deetats décore de la “Distinguished Fly.Mile Cécile Bornais, inst, Técumseh, par elle-méme .. 100° Samedi matin, à 8 h. 30, en ia: ;} apercut un homme venant du | ing Medal”.
Ecole publique no 2 Caldwell, Verner, par M. 1. St-Amour, inst. 250 basilique-cathédrale Notre - Dame! Aap oh de la r Ww Tr uy hand :
M. Lionel St-Amour. inst, Verner. par lurméme . . 1.00 d'Ottawa, une messe solenneile © € re Ce a a ENE Les 29 sont toujours
M. Amédée Emery. inst. St-Joachim, par luiméme . .. 1.00 ‘sera célébrée. Le R. P A. Caron. | € se | lrigeant vers Ces rails. H 5 KR *
Mlle Alice Roy. inst. St-Joachim, par elleméme ... .. ..…. 1.00 o.m.i. vice-recteur de l'université : (81! à environ 28 pieds de moi". a la barre
Mlle Elmira Sylvestre, inst, St-Joachim. par elle-même . ...... 1 00 ; d'Ottawa, prononcera le sermon de dit-il. Quand Je repartis mon| —__Feole séparée no iz Lefaivre, par Mlle Aline Campbell, inst. … 1.00 circonstance. (qémmarJ Stegarde Auevenant] WASHINGTON. le 20 -- (DAY

, Mlle Aline Campbell, inst. Lefaivre, par elle-même… 1.00! “anrèe-midi « ai , BarGe-moleur SON — Le juge Edward Eicher a rejeté
Mlle Marthe Sigouin, inst. Windsor, par elle-même à... 1.00: oom|apres midi. surle on nant sa ¢loche rapidement”. |, Suggestion d'un verdict pour
Mlle Gabrielle Gascon. inst. Windsor, par elleméme 1.60 + ve or sé pp aloutast-il, l'acquittement des 29 délendeurs: Lo , - . ; ; wa, une fête champêtre a été or- ; . , ;Mlle Antoinette Grégoire, inst.. Amherstburg. par elle-méme 1.00 sanisee pour les enfants “Je ne sais si mon tramway ou, dans le procès pour une conspira-
Mlle Marie-Anne Duchesne, inst, McGregor, par elle-même …… 1.00 © Fnfin dans ja soiree. Cha. l'autre le frappa”, dit-.l. ajoutant: tion en masse. aujourd'hui.

‘hangar de tanks près de Magde-!

}

sur la dernière liste des pertes de
i l'armée canadienne outre-mer.
| Le caporal Blais a été tué dans
| un accident de motocyclette le 18
mai, selon les informations en-
voyées à son épouse. le 21 mai. Il
était outre-mer depuis

- dernier. 1] laisse outre sa mère e
son épouse, une fillette,

Parmi les blessés, on remarque: . Polonaise pour frapper Politz. si-
le troupier Lionel-Joseph-Antoine tuée à une dizaine de milles au’

fils de M. Nord de Stettin. port sur la Bal- ques.
: l'extremité orientale de. au cours de la nuit et fit explo-,

Fallu. de Blind River,
Théodore Fallu: le troupier Mor-. tique.

t

La plus forte
. , gleterre.

at mada | Des dépêches de quelques pays.
(neutres rapporteni que nombre’

(Suite de la première page) !d’Allemands croient maintenant

lonné des raffineries de pétroie
synthétique près du Hanovre.
bourg, Magdebourg et Politz. un,

bourg et une avionnerie près de!
Brunswick.

Les Aliemands rapportent que
la flotte américaine a été attaquée,
par de grandes formations de
chasseurs et que de violents com-;
bats se livrèrent.

Les aviateurs disaient à leur re-
tour qu’ils avaient joui d'un temps:

clair au-dessus de l'Allemagne
mais avaient dû bombarder à tra-‘
vers les nuages au-dessus du Pas-
de-Calais. L'opération d’aujour-

novembre d'hui a conduit une partie de Ja: 9U

bases presque jusqu'à la frontière

 

ris-Delphis Lavallée. de Sault-Ste- l'Allemagne.
Marie. Ontario, fils de M. Léonard-
Joseph Lavallée; le sergent J.-Paul
Landriault, fils de M. Omer Lan-

_driault, 31, est. Quatrième avenue.

North-Bay, Ontario. La liste con-
tient 92 noms et mentionne que
l treize militaires sont morts de dif-
férentes manières.

| À leur retour. jeudi le 8 juin. le,
souper fut servi chez le père du
| marié. puis 11 v eut une réception
là la salle Maple Leaf. de Cumber-
land. en leur honneur.

! Plusieurs parents et amis d'Ôt-
tawa et des alentours étaient pré-

| sents, au mariage. Les nouveaux
‘époux demeureront à Clarence-
| Creek.
| ————_

Le marché B
fruiis et légumes

 

  
 

. eq

Mme J.-B. Larivière
décédée à 68 ans
Mme Jean-Baptiste Larivière,

nee Amanda Levac. est décédée
aujourd'hui à sa demeure, 28%,
rue Ste-Hélène, Hull, à l'âge de
68 ans.
Née à South-Indian, maintenant

; Limoges, le 20 juin 1876, elle pas-
sa la majeure partie de sa vie à

 

i

+
i

La radio de Berlin disait cel
matin que les avions alliés s’é-;
taient rendus presque sur Berlin. |

L'assaut du jour a succédé à une ‘
nuit de répit dans les activités de!
l'aviation alliée. la première nuit
depuis l'invasion que la RAF ne |
se livrait pas a quelque activité |
d'envergure.

Les avions-robots allemands ont
toutefois tenu le ciel en rumeur.

Au-dessus de l'Angleterre, les
batteries de la DCA et les pilotes
de chasse ont descendu des dou-
zaines d'avions-robots au cours de
la nuit: les Alliés semblent main-
tenant capables de mesurer la por-
tée de cette nouvelle arme, au 6e
jour du blitz nouveau genre.

Le 13 juin, les Allemands en-
voyaient une poignée de bombes-
comêtes; mais ce n'est que le 15
qu'ils commencèrent l'attaque sou-

 
L'échesin| McCann au ol on | Frases, petitpanier rt 25e Rockland, Ontario, et vint ensuite terne gtuellemen en cours

“ne de i 7 OHSS Jee : demeurer à Huil. endant que la flotte d'avions
soit d'effectuer un acha La Berteraves nouvelles, 25c Outre son époux. elle laisse qua-; de bombardement et d'avions de:

Commission sest m “si bonne ! Choux AreaunER19.20¢ tre filles: Mme Willie Gould, nee Combat couvre le continent et:
l'égard de la compagnie ou re Rous chacun loc Isabelle. de Rockland: Mme Nap. frappe de rudes coups aux bases
concurrante qr Heat& Powet Carottes boiss.7 1.95 Charette. née Florida, de Hull; d'où sont tirées les bombes-fusées
dre I'Ottawa Light Hea ses attal| Panais ga re wae | Mme JE. Monette. née Elisabeth; 8llemandes, d'autres escadrilles aé-
incapable de maintenir ses | gaps: ge omme - ne! Mme Royal Beaudin, née Emma, Fiennes moins puissantes traver-,
res. si elle l'avait voulu. . pomme ... ....... 1581 de Hull; deux soeurs: Mme Ferdi. Sent la Manche. profitant d'un

L'échevin Hamilton termina le‘ Pärsil, le paquet

 

 

 

     
 

 

 

 

   
 

na Viau. de Rockland, et Mme

‘frère: M. Aldéric Levac, d'Ottawa;  Mées allemandes en Normandie.

 

déhat en ranpelant que “la trans- | Petits oignons, 12 paquets . 25e , i ;
formation d'un achat de $200.000 ‘ Rhubarde. le paquet … … … 5e Luc Lalonde, de Casselman: un

: Radis. 5 paquets Lu. 10c 21 ; ; a
—— ; ; petits-enfants et trois arrière-

Epinards. Je coca vus Toc | petits-enfants. |

! La dépouille repose aux salons’
e | Asperges. 3 paquets 25€ . Emond. angle des rues Kent eti9 ocr Patates ‘où àLocales. sacs 75 be 1.50 St-Laurent. Hull. d'où ie cortège

. de Quebec sacs 50os 1.95 ; Partira jeudi à 8 h. 15 pour se
Serviteur F bec. s Sy bs 175 rendre à l’église Notre-Dame de

de Quebec. sacs io s ; 995

|

Hull où le service sera chanté à
ci € . ! de semence, ans 75 1bs 2.75\8 h. 30. L'inhumation sera faite

, au cimetière Notre-Dame de Huli.
. ec rique | boulets, w Ce28 Se Condoléances du “Droit” à la fa-

$s, IVau - mille e il,

7 “REDDY” | Pore, carcasse … 17c nae
Porc, devant ....... 18c | -

KILOWATT Pore, derrière … 22c l'ous les hommes
OTTAWA LIGHT HEAT Boeut, carcasse 11 17e
AND POWER CO. LTD | Mouto + Sarco-se er 9-13c de Bellegarde

u*t laitiers
56, rue Sparks — 2-4801

||

Beurre ........ 38c| 3
Crème, chopine … 28e sont des otages
Oeufs, A-gros ........ . 37-40c ——
Oeufs, A moyens .. -35c| DE LA FRONTIERE FRANCO

: Oeufs, A poulettes 32c SUISSE. le 20. —(PA)— Les Na-
lo Les grains zis ont arrété tous les hommes de

BEAUX po, donne pT sis Deilegarde, centre du raid des Ma-’ Coin. tonne pressé ue uisards français 1 i .WU MONUMENTS | Plants de tomates, la dz ..... 50c nière. et en ont amineder
: eerivez eu téléphones Plantes vertes centaines comme otages. aujour-| pour dessins Plants de tomates, la douz. 50c¢ d'hui. en prévision de coups de

J. P. Laurin inmias, la douz. 25¢ violence. On rapporte que plus« To Boutons d'oi. ia dour. 75e‘ de ‘100 personnes ont ¢ Écu-!CT TES Reines Marguerite, la douz. 25C tees dans le nord de ote France
el! nombre d'autres plantes de après une série d'actes de sabo-,

:loutes surtes, stage. ‘

  
 

temps plus favorable, et repren-
nent leurs attaques contre les ar-!

La radio de Paris s'est tue !
bonne heure aujourd'hui. Ceci;
permet de croire que les bombar-
diers et les chasseurs frappaient |
en arrière des lignes allemandes, |
Dans un district seulement. qua-

tre bombes ailées ont été abattues
par huit chasseurs. Trois ont fait
explosion dans le ciel à faibles in-
tervalles.

Les Allemands lançaient les ro-
bots sans ordre déterminé. 11 en
vint cinq presque ensemble,
En plein jour, aujourd'hui. les

Allemands ont continué a lancer
sur l'Angleterre les bombes d’u-
ne tonne à intervalles irréguliers.
Le ministère de l'Air a annoncé
que de nouvelles mesures secrètes
sont prises pour éliminer les atta-
ques à travers la Manche.
Le ministère de l'Air a fait con-

naitre que six mois d'attaques in-
cessantes avaient ravagé un si
grand nombre des plates-formes de
lancement que les Allemands n'ont
pu se servir des avions-robots qu’à
un degré quatre fois moindre
qu'Hitler ne l'avait d'avord conçu.

Les Allemands ont rapporté of.’
ficiellement la nuit dernière la!
présence de leurs raiders sur cer-;

 
laines parties de l'Ecosse nrien- de le'm plover contre l'armée so-' disparaitre.

une | Rouille: mém> procédé que pourtale.

Ham-'

ment qu'il v eut “des dégâts et
des victimes” dans le sud de l'An-

que l'Allemagne sera victorieuse

en Europe occidentale au cours des
prochaines semaines et chantent

de nouveau: Nous voguons vers
l'Angleterre.

S'il vous plait. ne croyez pas
aux miracles”, a dit à Radio-Ber-
lin un porte-parole politique. le
Dr Scharping. ‘Nous avons enco-

Des artilleurs sur la côte de la
re de dures épreuves à soutenir.”
Manche ont fait remarquer que

les bombes alliées n'ont pas l'avan-
tage des raiders nocturnes ordi-
naires. car le robot allume les
bombes qui peuvent parfois être
aperçues à 15 milles en mer. Les

au-dessus du pays.

Les robots se butent également , Pominville.
ballons britanni- ‘John Henev & Son Ltd. et Albertau barrage de

L'un d'eux frappa un ballon

|

|

Partilleurs font feu sur elles alors | m-
‘elles survolent encore les eaux. magesau montant de $20.000 a eté

1 flotte à plus de 550 milles de ses Les avions de chasse s'en occupent , dépose. ce matin, au bureau du

au
teau-Laurier. aura lieu le banquet
annuel. au cours duquel Son Ex-

vellence Mgr Jean Gay, c¢s.sp.,

évêque coadjuteur de la Guade-
loupe. prononcera une causerie.

La direction‘de notre société na-
tionale a fait remarquer que c'est
une tradition pour nous. ce jour-
la. de célébrer avec le plus d'éciat
possible cette féte et de poser en-
semble un acte de foi religieuse et
patriotique.

 

Action en
dommages
pour $20,000
Un mandat pour action en dom-

Christina
contre

local. par
d'Ottawa,

registraire

| Daoust.
*

Mille Pomunville réclame la som-
sion, puis s'écrasa dans un champ. | me de 520.000 pour des blessures

endommageant les
nes.

TREIZE AVIONS NAZIS
DESCENDUS

Quelque part en Angleterre, le

13 avions ennemis au cours d'une
bataille de trois minutes au-des-
sus de la mer Baltique. aujour-

d'hui, et a brisé une attaque sur
les bombardiers américains, par
50 chasseurs bimoteurs ennemis.
Aucune perte a été signalée,

 ——

Sudbury (Ont.)
SUDBURY,

(D.N.C.)

 

(Ont.) le 20

proclamation des prix sous la pre-

maisons Voisi reçues quand elle fut frappée par

jun camion. appartenant à la com-
Les artilleurs disent que les Al-ipagnie John Heney & Son Ltd. et

lemands utilisent plusieurs modé- ; conduit par Albert Daoust. le 19
les differents d'avions sans pilote. janvier dernier. au coin des rues

120 — (P.A.) — Une escadrille de}
! chasseurs américains a descendu;

 

| nicipales de la province. assistera;

Vendredi soir avait Prochain. M. G de
La mariée, au bras de son père, | Chelmsford, le secrétaire de |'As-;

O'Connor et Slater.

Gauvreau, Burrows et
Rideau. Ottawa, sont les
de la demanderesse

Devine.

avocats

L’Hon. Dunbar

sera présent

SUDBURY, (Ont). le 20 —
(D.N.C.) —~ L'honorable G. H.
Dunbar. ministre des affaires mu-

a la réunion annuelle de l’Associa-
tion des affaires municipales qui

— {aura lieu à Sudbury. le 5 juillet]
H.-J. Gratton, de

sociation. a déclaré que le ministre
sidence de M. le curé C. Daigle, | parlera probablement au diner an-

ide Cache-Bay. Le R. P. Beicourt,
:s.j., préfet des études, lut la pro-
clamation. Un grand nombre de
parents et amis des élèves et du
college remplissaient la salle.

Après cette cérémonie, les élè-

du nord de la province de Québec. l'île. qui a été la demeure de Na-;

|
|

nuel de la convention.
- —.. —

Elbe historique
a été épargnée

ROME, le 20.(PA) — L'aviation
,ves prirent le chemin du foyer |alliée a presque détruit l'aciérie
comprenant presque toutes Jes pa: Ide Portoferraio.

roisses du Nord et du Sud-Onta- |de File d'Elbe,
de‘ rio, ainsi que plusieurs districts !monts culturels et historiques de

principale ville
mais les

Dimanche prochain. les élèves poléon en exil. n'ont pas été beau-
du College Commercial bilingue ;coup endommagés. dit un commu-
de Sudbury. dont l'avocat L, Lan-
dreville, est le principal, assiste-
ront à la collation de leurs diplé-
mes a la salle Ste-Anne, vers 8 h.
30. Le public est cordialement in-
vite.

Roland Daoust. de “Carlgad Gro-
ceryv' a été élu, lundi, président
de l'Association des Bouchers et
des Grossistes, du district de Sud-
burv, lors de l'assemblée annuel-
le des membres. Paul Adam fut
élu secrétaire-trésorier. Ce der-

i

‘La maçonnerie et le: fenêtres ont! canadiennes durant cette
été brisées dans presque toutesles|
!

|

i

nier ainsi que l'ex-président Wm. :
Barry, de Minnow Lake, ont été
choisis comme délégués, à la con-
férence qui aura lieu au Royal
York Hotel, le 19 juin, prochain.
2

NEW-YORK, le 20. —(PA)—
Radio-France, à Alger, a dit au-
jourd'hui. dans une émission aux
régions françaises. que les Alle-
mands ont transporté de “grandes
quantités” de gaz empoisonné
d'Allemagne en Hongr'ie ‘en vue

dontviétique. its craignent

A
i

niqué de l'aviation. |
La plus grande partie de l'usi-

ne devra être reconstruite, dit-on.

bâtisses de Portoferraio. y com-
pris la librairie de Napoléon et
l'église de la Miséricorde, qui con-
tient le masque mortuaire de
l'empereur et une reproduction
de son cercueil.

Taches d'encre fraiches

Enlevez-en le plus possible avec
de l'eau. Employez ensuite du sel
de citron (acide oxalique). Vous
achèverez le travail avec une gout-
te d’ammonijaque. Les vieilles ta-
ches sont presque impossibles a
enlever. Il faut donc les faire dis-
paraître aussitôt que possible.

Brûlures superficielles

Rincez dans del'eau fraiche puis
exposez au soleil. Les
profondes sont impossibles à faire

Le munistere de l'Air dit seule- nouvelle et puissante offensive.” les taches d'encre,

     

que tout le monde traverse partout
à cet endroit.

Le garde-moteur du tramway
allant vers l'ouest. M. R. Lafor-
tune, 12, rue Martineau, dit qu'il
allait à environ 15 milles à l'heure
et commença à sonner la cloche de
son tramway pour passer l'ilot de
sûreté, silue sur le côté nord. à;
l'intersection de la rue Lyon. ‘A

ce moment. je vis un homme au
{centre de la rue Wellington sur
lle côté nord essayant de rattrapper
| l'autre tramway en avant de moi.
| J'appliquai les freins et l'homme
| fut pris entre les deux tramways”.
diel

! Le constable Wilfred Gavan té-
moigna qu'aucun rapport de la po-
lice ne fut obtenu, sur l'accident,
declarant qu'un appel fut reçu au
. poste de police, venant de la police
fédérale qui rapportait ut. acci-

; dent, au même moment qu'un rap-

{Port semblable venait de l'hôpital
‘général. 11 dit qu'on lui ordonna
: d'aller à l'hôpital. car on crovait

de l'accident qu'elle venait
rapporter Plus tard. il s'aperçut
que les deux accidents concer-

naient le même personnage.
“Il est dommage que la police

;ne put aller sur la scène de l’acer-
‘den: pour questionnerles témoins”.

|

que la pulice fédérale orate

de

Eicher a annoncé la decision à
| l'ouverture de la seance. Le pros
ces, qui entre dans sa 10e semals

ine. en est encore au stage préli-

minaire de l'audition des témoins,
. Les 29 défendeurs sont accuses
. d'avoir conspiré entre eux et avec
: des fonctionnaires nazis. en Alle
magne. pour detruire le moral des

! armées américaines et établir une
; sorte de gouvernement nazi.
i — = ——_-..

Berlin attend /
| d'autres coups
| en Normandie
! —
| LONDRES. le 20 -- (PC-Reu-
ter) -- Transocéan a rapporté. au
| jourd'hui. que les ‘Britanniques
i massent de nouvelles troupes en
grand nombre entre Tilly et
Caen”.

L'agence ajoute: “Il semble que
la 3e semaine d'invasion verra non

i seulement un combat à Cherbourz
mais aussi une grande bataille
dans la région de Tilly-Caen.”

- to _
| SAINT-LOUIS, le 20. —(PAY

- Un communiqué a Briggs-Field
(Texas), publié par le Globe De-
mocrat. apprend que le capitaine

Forest O'Brine. 48 ans, qui, avec
Dale Jackson. a etabli un record

“déclara Me Raoul Mercier. cr, mondial d'endurance, en avion. en
‘substitut du procureur général. août 1930. a perdu la vie. tard
‘ Aucun rapport n'a été inscrit par | hier. dans un accident d'avion a
| la police fédérale. i Ei Paso (Texas)
“Plusieurs -autres personnes ren-: O'Brine. lieutenant de section
; dirent témoignage. dont M. Joseph | au Transport aérien de l'armée
Landry. 452. avenue King Edward, : américaine. pilotait un bombar-
qui identifia le blessé: le docteur

iH. T. C. Whitley qui soigna M.
: Nault; ie docteur Alfred Larocque
, qui fit l’autopsie: M. A. G. Leino,
358, rue Lyon, un passager du
tramway allant vers l'ouest, et S. :

‘R. Banning. de la section des ré-
clamations de la compagnie O.E.R.

Le Dr A.-L. Riehard presidait.

——eee

Décoration
———

i

; dier plongeur au moment de l'ac-
! cident.
 

 

R.-J. BASTIEN, R.0.
| Spécialiste pôur la vue
| 9, rue NICHOLAS

(vis-a-vis Ogilvy's)

 

monu-

brûlures

Le brigadier Harry Wickwire . ;
Foster, 42 ans. de Picton. (Ont). En affaires depuis 30 ans
vient d'être décoré de la United |re.
States Silver Star (Etoile d'argent!
américaine) par le gouvernement:
des Etats-Unis, a-t-on annoncé au: LAKESIDE GARDENSjourd’hui au quartier général de

PARC BRITANNIA

 

 

la Défense nationale. Aucune cita-.
tion n'accompagnait la nouvelle de
la décoration.

, Les Etats-Unis remettaient au
- mois d'avril dernier la American
| Legion of Merit au brigadier Fos-'
| ler comme temoignage de recon-
; naissance pour sa collaboration
l avec les forces américaines lors de ;
l'occupation de Kiska dans les |
Aléoutes. I coyimandait les forces |

expédi- i

Mardi, jeudi. vendredi,

samedi, 9 p.m.

Orchestre d'Alex Dawson
Entrée, 35c

“

La Compagnie des

Tramways d'Ottawa   tion.
 

  

 

 

AVIS
Est décédé subitement à Ottawa, OLIVIER

| ROZON à l’âge de 62 ans environ.

Quiconque pourra donner des renseigne-

ments sur sa famille, veuillez avertir la

Cie Funéraire Gauthier. — Tél. : 3-8484.   


